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I. Introduction 
2017-2018, UNE ANNÉE  
DE BASCULE POUR  
LES ENTREPRISES  
FRANÇAISES
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92 %
des entreprises  
du Global Fortune 
250 intègrent des 
données RSE1 dans 
leurs rapports 
annuels en 2017

Été 2017 
Directive RSE
La performance extra-
financière s’impose  
dans les documents  
de référence

La responsabilité  
des entreprises,  
au cœur de 
l’actualité 
Tout au long de l’année, les débats autour du 
rapport Notat-Senard puis de la loi Pacte sont 
venus confirmer une tendance déjà palpable 
depuis quelques années : les entreprises françaises 
se transforment de l’intérieur pour mieux répondre 
à la quête de sens de leurs collaborateurs ou aux 
attentes de plus en plus fortes des citoyens. 



91
entreprises investissent

320 Mds€ 
d’ici à 2020 pour une 
société bas carbone

12 800
contributions 
apportées au 
rapport par

770 
participants

73 %
des Français 
pensent que 
l’entreprise a  
plus de pouvoir  
que jamais pour 
transformer  
la société2

Décembre 2017 
One Planet Summit
Les entreprises françaises, 
championnes de la lutte contre 
le réchauffement climatique

Mars 2018 
Rapport « Notat-Senard »
L’entreprise, plus qu’une 
structure financière,  
un objet d’intérêt collectif 

Automne 2018 
Loi Pacte
Vers l’entreprise  
« à raison d’être »  
voire « à mission » ?

+
En savoir plus sur la directive RSE 
www.ey.com/Publication/vwLUAssets/ 
EY-Plaquette-CaS-Directive/$File/ 
EY-Plaquette-CaS-Directive.pdf

Revivre le One Planet Summit 
www.oneplanetsummit.fr/fr/

Lire le rapport Notat-Senard 
www.economie.gouv.fr/ 
mission-entreprise-et-interet- 
general-rapport-jean-dominique- 
senard-nicole-notat

Suivre les débats sur la loi Pacte 
www.economie.gouv.fr/ 
plan-entreprises-pacte

1. The road ahead, The KPMG Survey of Corporate 
Responsibility Reporting 2017
2. L’Observatoire des Marques dans la Cité, Havas -  
janvier 2018
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À l’international, 
le « reporting 
responsable » 
devient la norme
À l’échelle mondiale, le mouvement d’intégration 
des données RSE dans les rapports annuels s’est 
également accéléré. La France se distingue par son 
implication dans les questions liées au réchauffement 
climatique : 90 % des entreprises françaises du G250 
traitent ce risque dans le reporting, contre 48 %  
en moyenne dans les autres pays. 

92 % 
Royaume-Uni

81 % 
États-Unis

#3



88 %
 

Taïwan

80 %
 

Suède

81 % 
Norvège

93 %
 

Malaisie

98 %
 

Inde

86 %
 

Danemark

83 %
 

France

91 % 
Afrique  
du Sud

#1

#2

The road ahead,  
The KPMG Survey of 
Corporate Responsibility 
Reporting 2017

+



15 %  
NSP

* Chiffres au 12 juin 2018 
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Une bascule  
qui se traduit  
dans les rapports 
annuels 2017-2018
Les entreprises françaises sont toujours très nombreuses  
à réaliser un dispositif de reporting annuel en marge  
du document de référence, adressé à des publics élargis.*

Sur ces rapports communicants, la proportion de rapports 
intégrés, de développement durable ou de responsabilité 
d’entreprise est croissante.

16 %  
de rapports de 
développement 
durable ou de 
rapports de 
responsabilité 
d’entreprise

56 %  
de rapports 
intégrés

28 %  
de rapports 
annuels ou 
d’activité

80 %  
des entreprises 
publient un rapport 
communicant 

5 %  
des entreprises 
publient seulement  
un document  
de référence

CAC 40



50 %  
des entreprises 
publient un rapport 
communicant 

16 %  
de rapports de 
développement 
durable ou de 
rapports de 
responsabilité 
d’entreprise

20 %  
de rapports 
intégrés

60 % 
de rapports 
annuels ou 
d’activité

5 %  
NSP

45 %  
des entreprises 
publient seulement  
un document  
de référence

SBF 120

x 2
Entre 2016-2017 et  
2017-2018, deux fois  
plus d’entreprises  
du CAC 40 ont réalisé  
des rapports intégrés 

—
9 
entreprises  
du CAC 40 ont réalisé  
des rapports web

6 
sont des rapports 
intégrés



Comme les entreprises, le rapport annuel change. 
Il n’exprime plus (seulement) les ambitions de 
leadership, mais la raison d’être de l’entreprise.  
Il n’est plus centré sur l’entreprise, mais s’ouvre  
à son écosystème, à ses parties prenantes.  
Il n’affiche plus uniquement ses résultats,  
mais évalue aussi sa contribution. 

D’un rapport annuel, il devient un « purpose 
report ». 
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II. Trois mouvements  
QUI TRANSFORMENT  
LE RAPPORT ANNUEL 

#1
De l’ambition  
à la raison d’être 

p. 12

#2
De l’entreprise  
aux parties prenantes

p. 22

#3
Des résultats  
à la contribution

p. 34
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MOUVEMENT #1

De l’ambition  
à la raison d’être 
Hier centré sur la stratégie « business », le rapport 
annuel est aujourd’hui l’occasion de se positionner et 
d’expliquer comment l’entreprise, au-delà de ses résultats 
financiers, contribue à l’intérêt collectif. Une raison 
d’être qui s’affiche le plus souvent sous la forme de profils 
« manifestes » chapeautant l’ensemble du rapport.

72 %
des rapports 
communicants du 
CAC 40 + SBF 120 ont 
un titre ou un profil 
qui raconte la raison 
d’être de l’entreprise

« CHAQUE ENTREPRISE  
A UNE RAISON D’ÊTRE NON 
RÉDUCTIBLE AU PROFIT. […] 
ELLE SE DÉFINIT COMME 
CE QUI EST INDISPENSABLE 
POUR REMPLIR L’OBJET 
SOCIAL, C’EST-À-DIRE  
LE CHAMP DES ACTIVITÉS  
DE L’ENTREPRISE. »
L’entreprise, objet d’intérêt collectif,  
rapport de Nicole Notat et Jean-Dominique Senard
_
9 mars 2018

 

 
 

  

  



INFORMATION

COMMUNICATION

LE MONDEL’ENTREPRISE

Une identité qui fait  
la différence pour la société

Répondre aux besoins  
de ses parties prenantes

Relever les défis 
mondiaux

Évaluer l’impact  
de son activité
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www.constellium.com

VALUE 

INSIDE

II

CONSTELLIUM_complet_BAT_ok.indd   1-4 16/05/2018   18:15

We are Constellium  
We are a global leader in value-added 
aluminium solutions, with more than 
a century of growth. Lightweight, 

strong, and highly recyclable, 
aluminium is the metal of choice 
for modern life, its applications 
ranging from beverage cans to space 
travel. By constantly innovating to 
create value for our customers, we 
are shaping a lighter, safer, more 
sustainable tomorrow for all.

VALUE  

CREATION

Constellium Business and sustainability performance report 2017 7

CONSTELLIUM_complet_BAT_ok.indd   7 16/05/2018   18:19

« WE ARE SHAPING  
A LIGHTER, SAFER,  
MORE SUSTAINABLE 
TOMORROW FOR ALL. »
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Constellium
Montrer comment leur industrie  
contribue à bâtir l’avenir

De l’ambition  
à la raison d’être 
/évaluer son 
impact sociétal



UNE
HISTOIRE 
D’AVENIR

RAPPORT D’ACTIVITÉ

2017/2018

CRÉONS 
ENSEMBLE 
LE MONDE 
DE DEMAIN

En prise directe avec un monde qui change,  
Imerys crée des solutions minérales qui améliorent de nombreux  
produits du quotidien et contribuent ainsi au monde de demain. 

Imerys se transforme en profondeur et ses ambitions sont fortes :  
soutenir les aspirations de ses clients et de ses collaborateurs,  

développer la responsabilité sociétale de l’entreprise,  
favoriser le travail collaboratif. 

Une histoire d’avenir.

PROFIL

RAPPORT D’ACTIVITÉ IMERYS 2017/20186

8

NOS DÉFIS  
POUR L’AVENIR

10

ENTRETIEN  
AVEC GILLES MICHEL

VISION &
CONVICTIONS

AVEC DES SOLUTIONS UTILISÉES DANS DE NOMBREUX 
SECTEURS D’ACTIVITÉ, IMERYS OCCUPE UNE PLACE 

CENTRALE AU CŒUR DES GRANDES MUTATIONS 
À VENIR. CHANGEMENT DES MODES DE VIE, 

ÉMERGENCE DE NOUVEAUX MODÈLES ÉCONOMIQUES, 
ACCÉLÉRATION DU PROGRÈS TECHNOLOGIQUE, 
DÉVELOPPEMENT RESPONSABLE : LE GROUPE  
SE PRÉPARE À RELEVER LES DÉFIS MAJEURS  
QUI FAÇONNERONT LE MONDE DE DEMAIN.

De l’ambition  
à la raison d’être 
/évaluer son 
impact sociétal

Imerys 
Des solutions minérales qui changent  
le monde de demain



Rapport 
Intégré
Extrait 
du document de référence 
2016-2017

LA QUALITÉ DE VIE 
EST AU CŒUR 

DE LA PERFORMANCE 
POUR NOS CLIENTS, 

POUR NOUS, POUR TOUS
Depuis plus de 50 ans, nous faisons de la qualité de vie notre mission 

et notre métier, et nous défendons l’idée que le bien-être 
des femmes et des hommes doit être le principal sujet d’attention 

des organisations dans leur recherche de performance. 
Notre croissance repose donc sur un modèle vertueux : 
nous accompagnons nos clients dans cette recherche 

de performance tout en participant au progrès de la société.

R A P P O R T  I N T É G R É

2

Créé en 1966 par Pierre Bellon, 
Sodexo est le leader mondial des services de Qualité de Vie.
Sodexo est la seule entreprise au monde à proposer à ses clients 
des Services sur Site, des Services Avantages et Récompenses et 

des Services aux Particuliers et à Domicile. 
Nos services contribuent à la performance 

de nos clients, tout en favorisant l’épanouissement 
de nos équipes et le développement économique, 

social et environnemental des communautés locales 
avec lesquelles nous collaborons.

1 Classement 2017 Fortune 500.
2 Enquête d’Engagement 2016 envoyée à 371 761 salariés du Groupe et à laquelle 211 501 collaborateurs ont répondu.
3 Les indices du Dow Jones Sustainability (DJSI) classent les entreprises les plus en pointe en matière de développement durable dans le monde. Ils sont calculés 

conjointement par S&P Dow Jones Indices et RobecoSAM.
4 Le Sustainability Yearbook de RobecoSAM, publication de référence au niveau mondial en matière de responsabilité d’entreprise, évalue plus de 3 400 entreprises 

de 59 secteurs en fonction d’indicateurs économiques, sociaux, environnementaux et fi nanciers.

+ de 100
métiers

80
pays

n° 2
de son secteur dans 

le classement Fortune 
des Entreprises les 

plus admirées au monde (1) 

20,7 milliards 

d’euros de chiff re 
d’aff aires consolidé

1er

employeur privé français 
dans le monde (1)

68 %
de taux d’engagement 
des collaborateu rs (2)

n° 1
de son secteur d’activité dans 

le Dow Jones Sustainability 
Index (DJSI) (3) et le RobecoSAM 
Sustainability Yearbook 2017 (4)

427 000
collaborateurs

100 millions
de consommateurs 

chaque jour

et n° 1
dans les catégories Innovation, 

Responsabilité Sociale 
et Compétitivité Mondiale (1)

SODEXO 
EN UN CLIN D’ŒIL

CHIFFRES CLÉS
AU 31 AOÛT 2017

Source : Sodexo.

1

S O D E X O  -  R A P P O R T  I N T É G R É  2 0 1 7

« DEPUIS PLUS DE 
CINQUANTE ANS, NOUS 
FAISONS DE LA QUALITÉ 
DE VIE NOTRE MISSION  
ET NOTRE MÉTIER. »
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Sodexo
Le cœur de métier de Sodexo – la qualité de vie –  
facteur de performance pour tous

De l’ambition  
à la raison d’être 
/une identité 
génératrice 
d’impacts positifs 



Empowering Imagination
C’est notre signature, notre promesse et notre engagement en tant que groupe  

de Luxe. C’est l’état d’esprit qui nous anime, individuellement et collectivement, 
dans toutes les dimensions de notre Groupe. C’est la valeur que nous apportons  

à nos collaborateurs, à nos Maisons, à nos clients, à la société dans son ensemble.

Empowering Imagination
C’est inscrire la création au centre de tout ce que nous faisons.  

En confiant l’univers de nos Maisons à des talents singuliers et en leur laissant 
une liberté absolue, gage de prise de risque créative et de sincérité. En proposant 

à nos clients des expériences uniques et authentiques, répondant à leur envie 
d’affirmation et d’expression de soi. 

Empowering Imagination
C’est permettre à nos Maisons de constamment repousser leurs limites.  

En constituant un groupe agile, intégré et fortement créateur de valeur, permettant 
aux Maisons de poursuivre une stratégie de long terme. En mettant à la disposition 

de nos équipes créatives des matières premières toujours plus durables  
et innovantes et en leur assurant les conditions d’une exécution exceptionnelle.

Empowering Imagination
C’est développer les talents et promouvoir une culture de l’entrepreneuriat.  

En accompagnant nos collaborateurs pour que chacune et chacun atteigne son  
plein potentiel. En encourageant la diversité, la parité et l’équilibre entre vie 

personnelle et vie professionnelle, sources de créativité et d’excellence. En offrant  
à tous un environnement de travail stimulant et épanouissant. 

Empowering Imagination
C’est agir pour un Luxe durable et responsable. En plaçant le développement 

durable au cœur de notre stratégie et de notre culture. En œuvrant pour la dignité 
et l’amélioration des conditions de vie des femmes. En définissant des objectifs 

élevés en matière de responsabilité sociale et environnementale et en agissant avec 
volontarisme pour les atteindre. En partageant nos avancées pour diffuser  

de nouvelles pratiques et de nouveaux standards.

Empowering Imagination
C’est la vision que nous portons : celle d’un Luxe moderne, en mouvement, créatif  
et audacieux, qui inspire l’ensemble du secteur et suscite le désir, l’émotion et le rêve.

Rapport d’activité — 2017

« EMPOWERING 
IMAGINATION, C’EST 
LA VISION QUE NOUS 
PORTONS : CELLE  
D’UN LUXE MODERNE,  
EN MOUVEMENT,  
CRÉATIF ET AUDACIEUX, 
QUI INSPIRE L’ENSEMBLE  
DU SECTEUR ET SUSCITE  
LE DÉSIR, L’ÉMOTION  
ET LE RÊVE. »

De l’ambition  
à la raison d’être 
/une identité 
génératrice 
d’impacts positifs 

Kering 
Un manifeste pour raconter comment « Empowering  
Imagination » fait avancer l’entreprise, le secteur, le monde
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PARTENAIRE
DE RÉFÉRENCE

N O T R E  M I S S I O N

Nous serons près de 10 milliards 
d’êtres humains sur Terre, cinq fois 
plus que 100 ans plus tôt. Les besoins 
alimentaires et énergétiques vont se 
multiplier. La raison d’être de Tereos est 
de contribuer à répondre durablement 
aux besoins de ce monde en croissance 
avec une offre de qualité, valorisant au 
mieux les matières premières agricoles. 
Présents sur toute la chaîne de valeur, 
du champ au consommateur, nous 
développons un modèle économique et 
humain vertueux et nous nous engageons 
auprès de nos parties prenantes pour 
bâtir des solutions sur le long terme.

03
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Tereos
Répondre aux besoins alimentaires  
et énergétiques d’un monde en croissance

De l’ambition  
à la raison d’être 
/relever les défis 
mondiaux

« LA RAISON D’ÊTRE 
DE TEREOS EST DE 
CONTRIBUER À RÉPONDRE 
DURABLEMENT AUX 
BESOINS DE CE MONDE  
EN CROISSANCE. »



1

Une bonne vision est essentielle pour être en 
bonne santé et vivre pleinement sa vie. Elle est 
tout aussi fondamentale pour le développement 
économique à l’échelle locale comme sur le plan 
mondial. Depuis près de 170 ans, la mission d’Essilor 
est d’améliorer la vision pour améliorer la vie. Notre 
unique priorité est d’aider chacun des 7,4 milliards 
d’habitants de la planète à bénéficier tout au long 
de leur vie de la meilleure vision possible, en leur 
apportant des solutions pour corriger et protéger 
la vue. C’est pour cela que nous poursuivons nos 
efforts de recherche et développement, centrés 
sur les besoins des consommateurs, tout en 
nous implantant dans de nouvelles régions et de 
nouveaux pays.  
Les 67 #000  collaborateurs du Groupe sont 
d’exceptionnels ambassadeurs de cette mission. 
Grâce à leur expertise, leurs idées et leur engagement 
en matière d’innovation et de partenariats, nous 
continuons à progresser pour apporter à chaque 
personne dans le monde une bonne vision.

Aujourd’hui et demain

 La vision

  d’Essilor

2
0
17

-2
0
18
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De l’ambition  
à la raison d’être 
/relever les défis 
mondiaux

Essilor 
La mission « améliorer la vision pour améliorer la vie »  
devient core business

« NOTRE UNIQUE PRIORITÉ 
EST D’AIDER CHACUN 
DES 7,4 MILLIARDS 
D’HABITANTS DE LA 
PLANÈTE À BÉNÉFICIER 
TOUT AU LONG DE LEUR 
VIE DE LA MEILLEURE 
VISION POSSIBLE. »



« NOTRE RAISON 
D’ÊTRE EST  
DE PROCURER 
À NOS CLIENTS 
DAVANTAGE DE 
TRANQUILLITÉ 
D’ESPRIT. »

20
 —

 D
u 

ra
pp

or
t a

nn
ue

l a
u 

«
 p

ur
po

se
 r

ep
or

t »

 II
 —

 T
ro

is
 m

o
uv

em
en

ts
 q

ui
 t

ra
ns

fo
rm

en
t 

le
 r

ap
p

or
t 

an
nu

el
 

AXA
La vie quotidienne des clients,  
au cœur de la raison d’être d’AXA

De l’ambition  
à la raison d’être 
/répondre aux 
besoins de ses 
parties prenantes

Rapport intégré
2017

In 
Real 

Life

En couverture : Valérie, styliste à Londres et membre de Qare, 
la startup de consultations médicales vidéo développée au sein 
de Kamet, le startup studio d’AXA.  

Rapport intégré
2017

In 
Real 

Life

« Notre raison d’être est de 
procurer à nos clients davantage 
de tranquillité d’esprit et la 
conviction qu’une vie plus sûre, 
en meilleure santé, pleine  
de projets, est à leur portée.  
Nous devons renforcer  
la confiance et la proximité  
qui nous lient à eux et qui  
sont le fondement de notre 
métier d’assureur. »
Thomas Buberl, directeur général d’AXA



01

— Poursuivre le dialogue pour les patients, c’est  
inclure toutes nos parties prenantes – représentants  
de patients, professionnels de santé, partenaires, 
collaborateurs – au cœur de nos échanges.

— Dans notre rapport annuel 2017, nous invitons  
de nombreux acteurs du monde de la santé à poursuivre 
leur engagement à nos côtés pour que nous puissions 
développer des médicaments innovants au service  
des patients.

— Nous avons à cœur de promouvoir la transparence  
et la communication à tous les niveaux. Nous nous efforçons 
de faire la différence auprès de nos patients pour  
mieux comprendre leurs besoins et les défis auxquels  
ils sont confrontés tout au long de leur vie.

— Dans toutes nos actions, nous sommes animés par 
la volonté de mettre les patients au premier plan. Cela 
signifie que nous avançons avec et pour les patients 
pour proposer au moins un nouveau médicament ou  
une nouvelle indication déterminante tous les ans.

S O M M A I R E N O T R E  R A I S O N  D ’ Ê T R E

06 ! INTERVIEW
de David Meek, Directeur général d’Ipsen

10 ! QUESTION 1

Pourquoi est-il primordial d’adopter  
l’état d’esprit d’une biotech et comment  
y avez-vous contribué chez Ipsen ?

16 ! QUESTION 2

Quelle est votre stratégie pour  
les patients, notamment en médecine  
de spécialité et en oncologie ?

28 ! QUESTION 3

Comment un groupe comme Ipsen 
étend-il ses compétences de  
la prescription médicale à la vente  
en accès libre ?

32 ! QUESTION 4

Quels sont les facteurs déterminants  
pour le développement de médicaments  
chez Ipsen ?

40 ! QUESTION 5

Comment Ipsen peut-il mieux  
interagir avec les acteurs  
de l’oncologie ?

46 ! QUESTION 6

Comment attirez-vous les talents  
chez Ipsen ?

50 ! QUESTION 7

Quels sont les leviers pour  
promouvoir les besoins et les droits  
des patients, des collaborateurs  
et de la Société ?

56 ! QUESTION 8

Comment allez-vous continuer  
à générer de la valeur pour  
les actionnaires d’Ipsen ?

POUR LA PREMIÈRE FOIS, DÉCOUVREZ LE RAPPORT ANNUEL IPSEN 2017 EN RÉALITÉ AUGMENTÉE
1. Télécharger l’application Blippar  – 2. Scanner les pages du rapport annuel 2017 papier ou digital contenant l’icône  
3. Accéder aux vidéos en réalité augmentée directement sur votre téléphone portable.

IPSEN EN 2017

POURSUIVONS 
LE DIALOGUE
pour les patients

Pour la première fois, 
découvrez le rapport 
annuel Ipsen 2017 en 
réalité augmentée

« DANS TOUTES  
NOS ACTIONS,  
NOUS SOMMES 
ANIMÉS PAR LA 
VOLONTÉ DE METTRE 
LES PATIENTS AU 
PREMIER PLAN. »

De l’ambition  
à la raison d’être 
/répondre aux 
besoins de ses 
parties prenantes

Ipsen
Comprendre les attentes des patients  
pour leur apporter des innovations utiles
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MOUVEMENT #2

De l’entreprise aux 
parties prenantes
L’entreprise n’est plus la seule à prendre la parole. Invitées à s’exprimer 
dans les rapports annuels, les parties prenantes – collaborateurs, partenaires, 
clients, société civile… – racontent comment elles participent ou bénéficient 
de l’activité de l’entreprise. Conversation, verbatim, stories… Les formats  
qui mettent en scène les parties prenantes sont variés mais omniprésents. 

60 %
des rapports 
communicants du CAC 40 
+ SBF 120 ont au moins un 
format mettant en scène 
leurs parties prenantes

« … DES GROUPES SANS  
LE SUPPORT DESQUELS  
L’ORGANISATION CESSERAIT 
D’EXISTER. »
A. Mullenbach 
_
2003

« … TOUT GROUPE  
OU TOUT INDIVIDU  
QUI PEUT AFFECTER  
OU ÊTRE AFFECTÉ 
PAR LA RÉALISATION 
DES OBJECTIFS 
ORGANISATIONNELS. »
R. E. Freeman 
_
1984

LES PARTIES 
PRENANTES…



DESCRIPTIF

INSTRUMENTALNORMATIF

Expliquer comment les parties  
prenantes aident l’entreprise  

à réaliser son objet social

Évaluer les comportements  
et contributions dus  

aux parties prenantes

Identifier ses parties prenantes  
et leurs attentes
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Elior
Huit personæ pour raconter les nouvelles  
attentes des consommateurs

De l’entreprise aux 
parties prenantes  
/descriptif



De l’entreprise aux 
parties prenantes  
/descriptif

Engie
Associer la matrice de matérialité aux prises de parole  
de parties prenantes explicitant leurs enjeux

Rapport 
intégré 2018

ENGIE_RI_2018_VF_V8  17/05/18  11:20  PageI

Dans une démarche d’amélioration continue, ENGIE a
remis à jour sa carte des enjeux (matrice de matérialité) 
en 2017 pour enrichir sa réflexion sur les principaux enjeux 
de responsabilité du Groupe. À cet effet, ENGIE a mené une
étude visant à mieux comprendre le point de vue de ses
parties prenantes vis-à-vis de ces enjeux. Celle-ci a été
réalisée suivant les lignes directrices de la norme AA 1000,
des recommandations G4 issues du Global Reporting 
Initiative (GRI) et des indications délivrées par la Task Force 
on Climate-related Financial Disclosures (TCFD), sur les
relations entre l’organisation et ses parties prenantes.

Cette consultation, qui a mobilisé une centaine de personnes
internes et externes, a permis de hiérarchiser 23 enjeux
prioritaires, de comprendre les écarts d’appréciation entre
parties prenantes et d’analyser l’évolution de leurs attentes
entre 2014 et 2017. La matrice de matérialité de 2017 fait
apparaître une forte convergence entre l’évaluation des enjeux
par les parties prenantes et le Groupe sur la création de
valeur. Cette création de valeur s’inscrit dans les tendances
sociétales, technologiques et environnementales.

Création de valeur pour ENGIE
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Enjeux majeurs Enjeux cruciaux

Innovation

Solidité financière

Préservation de
l’environnement

Sécurité des
installations

Croissance durable

Motivation des salariés

Satisfaction clients

Communautés

Éthique et
conformité

Climat

Transparence

Santé et sécurité au travail

Ressources et Déchets

Achats

Risques

Diversité

Politique actionnariale

Agilité

Efficacité énergétique

Cybersécurité

Droits
humains

Accès à l’énergie Dialogue social

Méthodologie 

35Création de valeur / Rapport intégré 2018 — ENGIE

Carte des enjeux 2017

ENGIE accorde une attention particulière au dialogue avec ses parties prenantes, 
la capacité de l’entreprise à se connecter à son écosystème local sur tous ses territoires
d’implantation représentant un avantage compétitif fondamental.

Voir aussi

Stéphane Voisin
Analyste financier, spécialiste finance 
durable et investissement responsable 

L’enjeu de demain
sera de faire
converger les ruptures
technologiques 
avec une dynamique
de service autour 
de la production
d’une énergie 
neutre en carbone 
à moindre prix.” 

Prise de parole

“
engie.com
Développement Durable > RI > Interview

Voir aussi engie.com
Développement Durable

ENGIE_RI_2018_VF_V8  17/05/18  11:20  Page 5

✔

✔

✔

Création de valeur pour les 
Territoires et les Communautés

37Création de valeur / Rapport intégré 2018 — ENGIE

➜ Développement des territoires sur lesquels le Groupe est
implanté, avec la création d’emplois directs et indirects

➜ Développement des infrastructures publiques
grâce aux modèles contractuels engagés avec ENGIE

Notre performance

➜ Durabilité de la création de valeur, portée 
par la demande croissante en énergie

➜ Relations stables et pérennes dans le cadre 
de marchés de partenariat public-privé 

➜ Renforcement de l’efficacité, de la durabilité et de
l’attractivité des villes

➜ Accompagnement des clients menacés par la précarité
énergétique

➜ Optimisation des offres pour améliorer le confort et le
bien-être des clients, avec la prise en compte croissante
des consommateurs finaux (B to B to C, B to T to C)

Création de valeur pour les Clients Création de valeur pour le Groupe

Croissance
financière 

solide

Accès à
l’énergie

Part des activités régulées ou
contractées dans l’EBITDA du Groupe

Programme de performance 
“Lean 2018” : économie récurrente
sur les coûts opérationnels 
(impact cumulé net sur l’EBITDA)

89%75%

0,53 Md€ 0,9 Md€

20172016

> 85%

Résultat net récurrent 
part du Groupe 2,4 Mds€2,5 Mds€

Ratio dette nette/EBITDA 2,25 (a)2,3

–

–

2015

2,6 Mds€

2,5

Objectifs

2017

2020

2018

≥2,4 Mds€

≤ 2,5

Bénéficiaires “à la base 
de la pyramide” de programmes
d’accès à une énergie durable

2,4 M1,2 M0,7 M 20 M

(a) Hors activités E&P et GNL cédées

Smart grid pour une Zone d’Activité Économique (France, 2013)

1,3 Md€

Valérie Fayard
Déléguée Générale Adjointe en charge du Pôle 
Innovation et Développement chez Emmaüs France 

Les grandes entreprises
doivent développer les
ressources financières 
et humaines dédiées 
à la lutte contre la
précarité énergétique 
et à l’accompagnement 
des clients en situation 
de précarité.”

Voir aussi engie.com
Développement Durable > RI > Interview

Voir aussi engie.com
Développement Durable > RI > Indicateurs
Investisseurs > Résultats 2017

“
Prise de parole

ENGIE_RI_2018_VF_V8  17/05/18  11:20  Page 7
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FDJ 
Les valeurs de FDJ au service de toutes  
les parties prenantes

100% 

transf

16

ormer
pour

17

C
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ISABELLE AUTISSIER, 
navigatrice française, écrivain et présidente du WWF France

« Si j’ai eu la chance d’être la première femme à faire une course 
autour du monde en solitaire, de voir des mers magnifiques ou le 
cap Horn, ce n’est justement pas que de la chance. Lors de mes quatre 
tours du monde, j’ai connu deux naufrages. Lors du premier, le bateau 
fut complètement dévasté, le pont arraché. Trois jours et demi d’attente 
dans cette espèce de coque de noix, pendant lesquels je vais tout 
construire pour aller chercher ma chance. Je me disais que j’étais vivante, 
et que tant que j’étais vivante, je devais m’accrocher, me battre… jusqu’à 
ce qu’un bateau de l’armée australienne vienne enfin à ma rencontre 
pour me récupérer et me sauver la vie. »

A V E C  O P T I M I S M E

24



De l’entreprise aux 
parties prenantes  
/normatif

Air Liquide 
L’efficacité de la stratégie « validée »  
par des témoignages de parties prenantes

18

EXÉCUTION DE LA STRATÉGIE

Contribuer  
à un monde  
plus durable

Air Liquide place la performance sur  
le long terme et la contribution à un monde 
plus durable au cœur de son ambition  
et fixe plusieurs préalables à son action :  
la sécurité, l’éthique et le respect des droits  
de l’homme et de l’environnement. 

Afin de contribuer à un monde plus durable,  
le Groupe a mis en place une stratégie  
de développement durable articulée autour 
de deux axes : 
1. améliorer la qualité de l’air et prévenir  
le réchauffement climatique ;
2. approfondir le dialogue avec les parties 
prenantes du Groupe.

Cette stratégie s’inscrit dans le cadre  
du programme d’entreprise NEOS pour  
la période 2016-2020. Ainsi, le Groupe a mis 
en place un Programme de Développement 
Durable qui accompagne l’offre de solutions 
répondant à des besoins environnementaux 
et sociétaux :
1. le premier axe se traduit notamment  
par la volonté de contribuer à l’amélioration 
de la qualité de l’air et à la lutte contre  
le réchauffement climatique. L’air est un bien 
commun, vital et universel. Sa qualité est 
menacée dans de nombreuses régions du 
monde par un développement déséquilibré, 
qui entraîne des problèmes de santé 
publique (maladies cardio-vasculaires, 
accidents vasculaires cérébraux, maladies 
respiratoires) ayant un coût conséquent, 
humain et financier, pour la société.  
À travers son Programme de 
Développement Durable, le Groupe  
agit en priorité sur le développement  
de solutions pour une industrie propre  
et des transports propres ; 

2. le dialogue continu et approfondi avec  
ses parties prenantes est le deuxième  
axe de la stratégie de développement 
durable du Groupe. C’est en collaborant  
et en agissant de concert avec elles que  
le Groupe peut contribuer à un monde  
plus durable. En particulier, le Programme  
de Développement Durable d’Air Liquide  
fixe comme prioritaires les actions en faveur  
du développement local, via ses filiales dans 
les 80 pays où le Groupe est présent ou à 
travers les projets de la Fondation Air Liquide.

En termes de pilotage et de gouvernance, 
en mai 2017, le Conseil d’Administration 
d’Air Liquide a créé en son sein un nouveau 
comité, le Comité environnement et société 
(CES), qui assure le suivi des actions  
du Groupe en matière environnementale  
et sociétale. À ce titre, il s’intéresse 
notamment aux sujets liés à la qualité  
de l’air, à la consommation d’énergie,  
aux émissions de gaz à effet de serre, ainsi 
qu’aux actions menées par la Fondation 
Air Liquide. Il examine également la gestion 
des risques environnementaux et la qualité 
du reporting du Groupe dans ce domaine.  

02
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S O L U T I O N S  P O U R  U N E 

I N D U S T R I E  P R O P R E

•   Contribuer à réduire  
les émissions de l’industrie

•   Développer des produits à faible 
impact environnemental

S O L U T I O N S  P O U R  D E S 

T R A N S P O R T S  P R O P R E S

•   L’hydrogène énergie
•   Le biométhane
•   Les stations multi-énergies
•   La désulfuration des carburants

AC T I O N S  E N  FAV E U R  D U 

D É V E L O P P E M E N T  L O C A L

•   Étendre l’accès aux soins
•   Sous-traitance et achats locaux
•   Implication des filiales auprès  

des communautés locales
•   La Fondation Air Liquide

Actions 

en faveur du 

développement 

local

Solutions  

pour une industrie  

propre

Solutions  

pour des transports 

propres

A X E  N ° 1
En améliorant 

la qualité de l’air 
et en prévenant

le réchauffement 
climatique

C O N T R I B U E R 
À  U N  M O N D E  P L U S 

D U R A B L E

A X E  N ° 2
En approfondissant  

le dialogue avec  
les parties prenantes  

du Groupe

19
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EXÉCUTION DE LA STRATÉGIE

C o n t r i b u e r  
à  u n  m o n d e 
p l u s  d u r a b l e

Deux témoignages illustrent les actions  

d’Air Liquide en faveur du développement  

local et son engagement pour une industrie  

plus propre.

S E N S I B I L I S E R  
L E S  E N FA N T S  

À  L A  S É C U R I T É
J U N FA N G  PA N

Directrice de l’école maternelle de 
Tianheng Mingdu à Shanghai, Chine

« Des collaborateurs bénévoles 
d’Air Liquide sont venus dans 
notre école pour partager leur 
expertise dans le domaine de 
la sécurité et sensibiliser les 
enfants, accompagnés de leurs 
professeurs et des délégués  
de parents d’élèves. À travers  
le partage de connaissances, mais 
également des expériences et des  
jeux interactifs, les bénévoles ont 
souligné l’importance de la sécurité  
dans les activités du quotidien,  
comme faire du vélo, traverser  
la route ou attendre le bus scolaire. 
L’intervention a suscité beaucoup 
d’intérêt chez les enfants, qui, de retour 
chez eux, ont échangé avec leurs 
parents sur l’importance de la sécurité. 
Nous souhaitons continuer à travailler 
avec Air Liquide sur ce programme 
d’apprentissage innovant. » 

ALRA017_20-21_bat5.indd   20 11/04/2018   15:08
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V E R S  U N E  F LOT T E  
D E  CA M I O N S  P LU S  

PROPRES EN EUROPE
P H I L I P P E  V I E N N OT 

Directeur Industriel Air Liquide, 
Industriel Marchand, Europe

« En 2017, nous avons démarré  
une formidable aventure. Avec  
nos partenaires externes de la chaîne 
logistique, nous nous sommes donné 
l’ambition de faire migrer la majeure 
partie de nos 1 700 camions en  
Europe vers des solutions plus propres 
et silen cieuses afin de réduire les 
émissions de polluants et de particules 
fines. Aujourd’hui, la qualité de l’air est  
un véritable enjeu de santé publique 
dans beaucoup d’agglomérations.  
Pour relever ce défi, il nous faut disposer 
d’infrastructures nationales ou 
européennes et entraîner de nombreux 
partenaires. Nous nous sommes ainsi 
engagés avec eux dans un dialogue 
approfondi. Nos équipes terrain sont 
mobilisées, notamment en Espagne, 
avec des premiers camions roulant  
au gaz naturel liquéfié (GNL). 
L’engagement du Groupe en faveur  
de la mobilité propre, nos compétences 
et notre présence territoriale nous 
permettent de contribuer à la transition 
énergétique. Nous sommes en route ! »   

ALRA017_20-21_bat4.indd   21 06/04/2018   20:23
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AXA
Vérifier que la transformation du Groupe est réellement 
utile à ses clients et à ses partenaires, « In Real Life »

22 In Real Life

Accompagner les nouveaux usages

2. Accompagn 
les nouveaux u 

In Real Life

er  
sages

MAURICE, CEO DE FLEET, DUBLIN

« L’année dernière, nous avons lancé Fleet, première 
plateforme mobile de location de véhicules entre 
particuliers en Irlande. Notre application permet aux 
usagers de louer une voiture quasi instantanément,  
et aux propriétaires de mettre à disposition leur 
véhicule en toute sécurité. Tout le système repose  

pour cela que les propriétaires comme les conducteurs 
sont évalués après chaque échange. Et c’est pour cela 
que nous avons souhaité ce partenariat avec AXA :  

 
de réputation, nous a permis d’optimiser notre service 
client et de garantir la conformité de nos services, mais 

 

24

DONOGH, USAGER FLEET, DUBLIN

« Je me suis inscrit sur Fleet il y a six mois, et j’ai  
 

Pour moi, ce service est très avantageux : j’habite  
dans le centre de Dublin et je travaille à seulement  
dix minutes à pied de chez moi. Autant dire que  
ma voiture dormait au parking la plupart du temps.  
Grâce à Fleet, mon véhicule peut désormais me 

tenté l’aventure sans être certain d’être bien assuré. 

de la part d’un groupe reconnu dans le monde entier. 
 

« Tout le système Fleet repose  
sur la confiance. »

In Real Life

Accompagner les nouveaux usages

QUENTIN, COO DE MALT, PARIS

« Nous avons créé Malt en 2014 en constatant l’explosion 
du nombre de travailleurs indépendants en France.  

leur environnement de travail, n’ont plus besoin de patron 

mettant en relation avec des entreprises, de la startup 
au grand groupe, et en leur permettant de travailler sans 
se soucier de contraintes telles que la contractualisation 
et le paiement. Le partenariat avec AXA nous a permis 

seul contrat à Malt et ses freelances, une responsabilité 
civile professionnelle. Pour le freelance, cette solution 
simple apporte une sécurité juridique et la marque AXA 
est rassurante pour nos clients. Ils ont ainsi les mêmes 
garanties qu’avec un prestataire plus établi tout en 

OLIVIER, FREELANCE CHEZ MALT, PARIS

« Je me suis lancé en freelance il y a quelques  
années, après une carrière dans le digital marketing  
et l’analyse de données au sein de grands groupes. 
J’ai franchi ce pas avec Malt, qui m’a mis en 
relation avec des clients et m’a permis de signer 

essentielle : contrairement au salariat, où l’on est 
centré exclusivement sur son travail, une activité 
indépendante implique d’être sans cesse en quête  
de clients. L’une des principales valeurs ajoutées  
de Malt est de faciliter cette dimension commerciale. 
Mais cela va plus loin : Malt contribue à sécuriser  
la relation avec les clients en garantissant le paiement 

25

« Malt offre aux freelances la même sécurité  
que s’ils étaient salariés. »
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BPCE 
20 rue de l’Avenir, une « business novel » pour  
raconter l’usage de la banque à tous les étages

TOME 1 20 
RUE 
DE
L’AVENIR

1803073_BPCE_RA_FR_2017_TOME_1_roman.indd   C1 07/05/2018   15:53

1803073_BPCE_RA_FR_2017_TOME_1_roman.indd   6 07/05/2018   15:53

2 heures du matin. La ville dort. Sur les boulevards, les façades 
semblent assoupies. Quelques phares d’automobiles les tirent de l’obs-
curité pour deux ou trois secondes, pas plus, puis la nuit reprend ses 
droits. Le long des avenues, au centre des places, monuments et statues 
paraissent résignés, comme s’ils attendaient l’aube pour sortir de leur 
torpeur et attirer les regards des habitants ou des touristes.
En quittant les grandes artères, le calme se renforce à la manière d’un 
mystère qui s’épaissit. Quelques touches de couleurs se répondent : 
un feu rouge passe au vert pour s’accorder avec la croix d’une phar-
macie. Après l’offi cine, débute la rue de l’Avenir, sans doute la plus 
calme de toute la ville. Ici, le silence est total, rassurant, agréable.
Les numéros défi lent dans une quiétude immaculée : 2, 4, 6… pas un 
bruit… 8, 10, 12, tiens, on jurerait entendre l’écho d’une musique loin-
taine, sans doute une voiture sur le boulevard voisin… 14…, 16… non, 
il s’agit bien d’un son régulier et sourd, de plus en plus net… 20 rue 
de l’Avenir, une porte violette recouverte d’une belle grille en fer forgé, So

lu
tio

n 
p.

 6
4

Où l’on apprend 
comment la musique 
n’adoucit pas forcément 
les mœurs.

Où l’on apprend aussi
comment les bons comptes 
font les bonnes applis.

Et comment 
un rayon de soleil peut 
eff ectivement embellir 
la planète, notamment 
à Abu Dhabi.

Quand la ville dort… 
ou presque

avec Erwan

7

1803073_BPCE_RA_FR_2017_TOME_1_roman.indd   7 07/05/2018   15:53

façade et préfère renoncer. « Tout est dit », pense-t-il. Un peu plus 
loin sur le trottoir, Martin Korvan lui sourit et porte un toast dans sa 
direction, avec un verre enfi n plein et non un bol de café. On trinque 
à l’avenir, plus exactement au numéro 20. Erwan, lui, est décidé, 
c’est maintenant ou jamais ! Il s’approche de Hanane dans l’espoir 
d’une conversation un peu plus intime et personnelle mais la jeune 
femme s’engouffre dans un taxi, sans même le voir. « Tout change 
pour que rien ne change », se dit le jeune homme, philosophe, sans 
remarquer l’air amusé de Sylvia.

Quelques heures plus tard, la ville s’endort à nouveau, s’en-
fonce dans ces heures calmes et mystérieuses durant lesquelles 
chaque façade semble protéger ses mystères. Quand les phares des 
voitures viennent éclairer subitement le numéro 20, c’est toute une 
histoire qui surgit dans la pénombre, une histoire de complicité, d’en-
gagement et d’inventivité. Une fenêtre du deuxième étage s’éclaire. 
Erwan rentre chez lui, s’installe devant son ordinateur et vérifi e à deux 
fois qu’il a bien débranché ses enceintes. Puis il recouvre ses oreilles 
avec le casque et clique sur la touche « Play ».

FIN
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20 rue de l’Avenir
ou l’avenir en 2020 ?

Que réserve-t-il à l’immeuble et à ses habitants ?
Subiront-ils le changement ? Sauront-ils en saisir les 
opportunités en devenant acteurs d’une inéluctable 
transformation ? Dans le Groupe BPCE, c’est le 
choix que nous faisons avec TEC 2020, notre plan 
stratégique 2018-2020. Un plan de transformation 
digitale sous la conduite de l’organisation dédiée 
mise en place début 2017. Un plan d’engagement 
envers nos clients, nos collaborateurs et nos 
sociétaires. Un plan de croissance pour l’ensemble 
de nos métiers. Pour en savoir plus, rendez-vous au 
20 rue de l’Avenir, tome 2.

Passion voile avec Maxi Banque
Populaire IX, dernier né de la catégorie
Ultim pour la course au large

30 octobre 2017 à Lorient : un nouveau chapitre 
s’ouvre pour le skipper Armel Le Cléac’h et 
le Team Banque Populaire avec la mise à l’eau 
du Maxi Banque Populaire IX. Construit par CDK 
Technologies, le dernier-né des maxi-trimarans 
concentre toute l’expertise acquise par le Team 
en vingt-huit ans d’engagement dans la course au 
large. Maniable en solitaire, ce géant de 32 mètres 
de long et 23 mètres de large est équipé d’un 
mât-aile de 38 mètres, de trois safrans avec plans 

Quand la ville 
dort… ou presque
avec Erwan
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porteurs et de foils réglables en temps réel pour 
voler au-dessus de l’eau. Près de 100 personnes 
ont participé à sa construction qui a représenté 
135 000 heures de travail. Première grande course 
attendue : la Route du Rhum en novembre 2018.

La Caisse d’Epargne soutient 
l’entrepreneuriat au féminin

Hanane en témoignait dans l’article lu par Erwan. 
Depuis la création de son Baromètre des femmes 
entrepreneures en 2012, la Caisse d’Epargne 
multiplie les initiatives : partenariats avec les 
incubateurs, réseaux et programmes 
d’accompagnement comme Les Pionnières ou 
Entreprendre au féminin de l’Essec, référents dans 
chaque Caisse d’Epargne, prêt à taux zéro, plans 
d’action régionaux… Première banque à s’engager 
au côté de l’État pour développer l’entrepreneuriat 
féminin, la Caisse d’Epargne a conclu un nouvel 
accord-cadre en 2017. L’objectif : porter la part des 
femmes parmi les créateurs d’entreprise à 40 % 
au moins d’ici à 2020.

Les bons comptes font les bons amis

Vacances, colocation, sorties : avec Money Friends, 
Banque Populaire facilite les comptes entre amis. 
Gratuite et ouverte à tous, cette application pour 
smartphones Android et iOS, lancée en 2017, permet 
d’équilibrer les sommes dépensées au sein d’un 
groupe d’amis et d’effectuer les remboursements 
de compte à compte en sachant exactement 
qui doit combien à qui.
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– Non, mais… C’est cette jeune fi lle, là-bas. Elle vient de me poser 
des questions étranges.

« Je la reconnais ! »
s’exclame Arnoux. 

– La semaine dernière, elle m’a demandé si je voulais vivre dans une 
autre ville. Carrément ! Je suis installé ici depuis trente-huit ans. À l’époque, 
le prix du mètre carré coûtait l’équivalent de deux plaquettes de beurre 
aujourd’hui. Et cette petite voudrait m’envoyer vivre ailleurs, en pensant 
m’embrouiller avec un charabia impossible ! Elle ne manque pas d’air !

– C’est étrange, elle vient de me poser les mêmes questions, dit Alice.
– Encore des agents immobiliers qui recherchent des biens… 

Comme si nous allions décider de déménager du jour au lendemain. 

16
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Je vais organiser une réunion d’information pour tout l’immeuble. Il ne 
faut pas se laisser faire. Au fait, j’ai lu dans la presse que votre banque 
avait remporté un prix. Félicitations. Je voulais justement vous parler 
d’un projet de placement et avoir votre sentiment sur…

– Je ne suis pas spécialiste de ces questions, comme je vous le 
disais, coupe Alice avec la voix la plus douce possible. Il vaudrait mieux 
passer en agence.

– Je comprends, je comprends. Je vous tiens au courant pour la 
petite réunion d’information.

La suite de la journée d’Alice est moins chaotique. « Suis 
tombée dans les griffes d’Yves Arnoux. Plus facile de découvrir mon 
profi l digital que de lui échapper. » écrit-elle à son mari par SMS 
durant le déjeuner. L’après-midi passe vite. Après le cours d’équita-
tion de sa fi lle aînée, elle retrouve le 20 rue de l’Avenir. En arrivant 
devant la porte cochère violette, elle repère deux hommes en grande 
discussion :

– XIXe siècle, première moitié, affi rme l’un d’entre eux, dont la che-
velure rousse tranche avec le beige de son imperméable. Et, il faudrait…
Au moment de poursuivre sa phrase, il remarque l’arrivée d’Alice, se 
tait et sourit avant de partir sans un mot. « Excusez-moi… » débute 
Alice, pour retenir son attention. Mais l’homme relève son col et 
accélère sans se retourner. Dans le hall, alors qu’elle ouvre sa boîte 
aux lettres, elle repère un mot scotché sur le tableau central :
« Chers voisins et voisines,
pourrions-nous nous retrouver demain soir chez moi ? Pour le  plaisir de 
nous voir bien sûr, mais aussi pour vous parler d’une affaire qui me 
semble inquiétante et qui nous concerne tous. 
À demain.
Yves Arnoux. »
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Vous pouvez poursuivre dans l’ordre des chapitres
ou avec le personnage de votre choix

Martin
Cadre dans un 
cabinet de conseil 
et père débordé 
p. 27

Les Arnoux
Retraités 
dynamiques 
selon Yves, têtus 
selon d’autres 
p. 33

Sylvia
Tatoueuse qui voit 
grand dans une 
petite chambre
p. 19
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Danone 
Tout un écosystème pour bâtir  
One Planet, One Health

Collaborateurs, consommateurs, agriculteurs, fournisseurs,  
distributeurs, partenaires, chercheurs et ONG : tous travaillent  

avec Danone pour rendre les modes de production, de distribution  
et de consommation plus durables. 

Conduire le 
changement 
ensemble

COLLABORATEURS ET PARTENAIRES
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« Mon rôle est de répondre aux attentes 
des consommateurs quel que soit  
le point de vente. La meilleure manière 
pour y parvenir est d’avoir une équipe 
exceptionnelle, animée par des valeurs  
et des objectifs clairs. Danone a une culture 
puissante et singulière qui donne à chaque 
collaborateur la liberté, l’autonomie et la 
capacité de travailler mieux. La Révolution 
de l’Alimentation est en marche. Chaque 
jour, par notre travail, nous nous efforçons 
d’apporter une hydratation saine au plus 
grand nombre, en faisant de la mission  
de Danone une réalité. »

« Je contribue à la Révolution  
de l’Alimentation en garantissant 
l’approvisionnement de produits  
Danone à ceux qui en ont besoin.  
Une partie de mon travail consiste  
à gérer la disponibilité des stocks.  
C’est notamment nécessaire pour 
les produits de nutrition adaptée, qui 
répondent aux besoins d’enfants soumis 
à un régime particulier et qui ne sont 
fabriqués que dans certains sites. Aussi,  
il faut planifier avec soin la production  
et les expéditions. Cela nous permet  
de garantir un approvisionnement 
continu et d’aider les jeunes enfants  
à grandir avec une alimentation adaptée  
à leurs besoins. »

YING JIE YAP, 
Responsable Systèmes de gestion des opérations  
et Planification de la demande,
Danone Nutrition Infantile, Singapour

GONZALO VELAZCO, 
Directeur Supply Chain,  
Danone Eaux Argentine

YING JIE

GONZALO

COLLABORATEURS
Tous unis par la même mission
Chez Danone, plus de 100 000 personnes sont animées par une même mission : apporter  
la santé par l’alimentation au plus grand nombre. Quelle que soit leur fonction, les collaborateurs  
du monde entier sont passionnés et s’engagent à conduire le changement pour promouvoir  
des habitudes alimentaires plus saines et plus durables. 
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BETTINA THEISSIG, 
Présidente du Comité d’Entreprise, Milupa, Allemagne
L’indéfectible intérêt que Bettina porte aux conditions  
de travail des salariés et à la protection de leurs droits l’a incitée  
à rejoindre le Comité d’Entreprise de Milupa en 2002. Elle préside 
aujourd’hui ce Comité et occupe le poste de représentante  
des Comités d’Entreprise des sites de Danone en Allemagne.  
Bettina est également Administratrice représentant les salariés 
de Danone au sein du Conseil d’Administration.

« Danone entretient avec ses collaborateurs 
une relation d’égal à égal. Les opinions  
et les approches divergentes font l’objet de 
discussions ouvertes, afin que les décisions 
qui en découlent soient comprises  
et respectées. Cela permet d’instaurer  
un climat de confiance. Danone a fait  
le choix de catégories de produits tournées 
vers la santé. C’est grâce à une confiance 
mutuelle que les collaborateurs peuvent 
communiquer et appliquer la stratégie de 
l’entreprise en faveur d’une nutrition saine, 
au travail comme dans leur vie privée. Nous 
joignons le geste à la parole, ensemble. »

PARTENAIRES SOCIAUX
Avancer ensemble pour le progrès social
L’engagement en faveur du dialogue social reflète la vision de Danone selon laquelle le progrès social  
et la réussite économique vont de pair. En plus de 40 ans, Danone a conclu une série d’accords  
internationaux avec l’UITA(1). Appliqués à l’ensemble de l’entreprise, ils permettent de définir un cadre  
commun au service du dialogue à l’échelle locale et d’une meilleure implication des équipes.

RON OSWALD, 
Ancien Secrétaire Général de l’UITA(1)

L’une des missions de Ron a été de garantir aux membres  
de l’UITA le droit universel de former un syndicat ou d’y adhérer,  
ainsi que le droit fondamental à la négociation collective.

RON

« Au vu des enjeux actuels de l’économie mondiale, la collaboration 
des entreprises et des syndicats devient primordiale, mais aussi plus 
complexe. Les accords conclus entre l’UITA et Danone nous permettent 
de jouer un rôle pionnier en cherchant à établir chez Danone  
des standards plus élevés que ceux fixés dans le cadre international. 
L’accord récent pour la défense de l’emploi durable témoigne  
de cet effort. La direction s’engage à mener des négociations avec  
les adhérents de l’UITA en toute bonne foi pour s’assurer que cet accord 
a un impact significatif sur les pratiques de Danone en matière d’emploi, 
à l’échelle locale comme à l’échelle nationale. »

BETTINA

(1) l’Union internationale des travailleurs de l’alimentation et des branches connexes.
41
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« Dès la première rencontre avec les équipes  
de Danone, j'ai senti que nous étions sur la même 
longueur d'onde. Cette relation nous a permis de 
mieux structurer nos activités, d’atteindre un niveau 
de rentabilité stable et de tisser des liens avec les 
consommateurs. Nous nous sentons pleinement 
responsables des produits Dannon élaborés à 
partir de notre lait. Notre partenariat avec Danone 
s’inscrit dans une perspective à long terme, dans 
le respect des valeurs de McCarty Family Farms.  
Il ouvre la voie à de formidables innovations  
pour améliorer le bien-être de nos vaches et 
l’expérience du consommateur, et contribuer  
à la protection de la planète. »

« Je possède 10 hectares de terres  
sur lesquelles je cultive des céréales.  
J’ai également 25 vaches laitières.  
Cette ferme appartient à ma famille 
depuis longtemps. Je suis fier  
de perpétuer cette tradition en 
essayant d’améliorer notre exploitation. 
Le projet Hlib Bladi m’aide à me 
développer grâce à des formations. 
J’apprends notamment comment 
améliorer la qualité de mon lait et  
mes pratiques agricoles. Un éleveur est 
toujours soucieux de son écosystème,  
à commencer par l’équipe qui travaille  
avec lui, ses animaux et ses ressources 
végétales. Nous devons tous travailler 
ensemble pour protéger cet 
environnement, garantir une production 
laitière et une agriculture durables. »

KEN

BOUAZZA

ÉLEVEURS ET AGRICULTEURS
S’engager en faveur de l’agriculture durable
Danone collabore avec 140 000 éleveurs à travers le monde, ainsi qu’avec des producteurs de céréales, de fruits 
et de sucre. La bonne santé de leur activité et de leur environnement est une condition de la qualité des aliments 
à travers lesquels Danone souhaite promouvoir des pratiques alimentaires plus saines et plus responsables. 

BOUAZZA BANAN, 
Éleveur laitier et Président 
de la coopérative Sidi Ziane, 
située dans la province  
de Berrechid, Maroc
Bouazza Banan est l’un  
des 10 000 éleveurs laitiers 
soutenus par Hlib Bladi,  
un projet créé par le Fonds 
Danone pour l’Écosystème  
et Centrale Danone, au Maroc, 
dans le but d’améliorer la qualité 
du lait et les conditions de vie 
des éleveurs. 

KEN MCCARTY,  
Copropriétaire de McCarty Family Farms, États-Unis
Ken appartient à la quatrième génération d’une famille d’éleveurs. 
Il participe au Dannon Pledge (voir p. 25). Sa ferme est  
la première à obtenir la certification Validus. Il place la sécurité 
et la qualité alimentaires, le bien-être animal et la responsabilité 
environnementale au cœur de l’activité de son exploitation.
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FOURNISSEURS
Co-créer l’économie circulaire des emballages
Le conditionnement des produits a un impact direct sur la sécurité alimentaire, le gaspillage et la protection  
de l’environnement. Danone et ses partenaires du secteur alimentaire mettent en commun leurs ressources  
et leurs expertises pour développer une économie circulaire pour les emballages, sélectionner des matériaux 
durables et recycler tous les plastiques.

JOHN

« Danone nous a soutenus tout 
au long du projet. En partenaire 
engagé, Danone nous a incités  
à dépasser nos limites pour 
développer des matériaux non 
seulement renouvelables, mais 
également plus performants,  
plus économiques et plus solides. 
Nos homologues chez Danone 
s’impliquent personnellement 
dans cet objectif commun.  
Ils se sont fortement investis 
dans l’étude de notre technologie, 
de notre entreprise et de notre 
chaîne d’approvisionnement, afin 
de contribuer au mieux à notre 
réussite. Nous avons surtout été 
impressionnés par l’alignement 
entre l’entreprise et ses 
collaborateurs. Tout le monde 
parle d’une seule voix. »

JOHN BISSELL (quatrième en partant de la gauche, rangée du haut),
Directeur Général, Origin Materials, États-Unis 
En collaboration avec Nestlé Waters, Danone s’associe avec la start-up américaine  
Origin Materials pour développer une bouteille PET recyclable et biosourcée,  
dans le cadre de l’Alliance NaturALL Bottle.
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« Depuis plusieurs années, nous travaillons à faire 
évoluer nos magasins, nos services, nos produits 
pour répondre aux nouvelles aspirations des 
consommateurs. Avec Danone, nous échangeons  
et confrontons nos expériences au bénéfice de nos 
deux entreprises. Notre implication dans la conduite 
d’un atelier des États généraux de l’alimentation 
aux côtés de Danone est la concrétisation de notre 
volonté commune de faire progresser les états 
d’esprit et les pratiques entre les différents acteurs 
qui composent la chaîne de l’alimentation, qui va  
du producteur au consommateur. Aujourd’hui,  
face aux évolutions inéluctables du marché,  
nous travaillons ensemble pour retrouver le sens 
d’un véritable partage de la valeur, et cela dans 
l’objectif de garantir la pérennité de tous. »

SERGE PAPIN, 
PDG, Système U, France
Danone et Système U ont uni leurs forces pour que le point de vue  
des fabricants et celui des distributeurs soient pris en compte lors des  
États généraux de l’alimentation qui se sont tenus en France, fin 2017.

DISTRIBUTEURS
Ensemble redonner un sens à l’alimentation
Danone développe avec ses partenaires de la distribution des solutions pour aider les consommateurs  
à faire les meilleurs choix en matière de nutrition et de bien-être, notamment grâce à des campagnes  
de sensibilisation en ligne ou à des animations en point de vente autour de la santé.

« Chez Tesco, notre objectif premier est de servir  
nos clients un peu mieux chaque jour. Nous les aidons  
par exemple à s’orienter vers des choix plus sains  
en matière de boissons et de produits alimentaires.  
Avec Danone, nous alignons nos ambitions pour  
travailler dans ce sens. Nous avons obtenu d’excellents 
résultats en mai 2017, à l’occasion du Mois de la santé  
au Royaume-Uni. Nous nous réjouissons à l’idée  
de renforcer ce partenariat avec Danone à l’avenir,  
pour donner de l’élan à notre agenda santé. »

DAVE LEWIS, 
Directeur Général, Tesco, Royaume-Uni
Danone a soutenu Tesco dans le cadre d’une campagne menée dans les magasins  
qui encourageait les consommateurs anglais à opérer « des petits changements »  
en privilégiant des choix plus sains lorsqu’ils faisaient leurs courses. 

DAVE

SERGE
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« Les jeunes parents mènent des vies 
de plus en plus actives et sont souvent 
confrontés à un phénomène  
de surinformation. En collaboration 
avec l’équipe Nutrition Infantile  
de Danone, nous retraçons le parcours 
des parents qui s’informent en ligne 
dans les 1 000 premiers jours  
de la croissance de leur enfant, une 
période essentielle. Nous leur offrons 
des conseils et des informations  
sur le développement et les besoins 
nutritionnels des enfants. Notre objectif 
est d’aider les parents à prendre  
des décisions en toute connaissance  
de cause, grâce à des informations et à 
des services pertinents et de première 
qualité, sur les plate formes d’achat en 
ligne de Lazada, en Asie du Sud-Est. »

MAX BITTNER (à droite),  
Directeur Général de Lazada Group, Singapour 
Le numéro un du commerce en ligne en Asie du Sud-Est s’associe à Danone  
pour accompagner les parents dans les 1 000 premiers jours de la croissance  
de leur enfant. 

MARIANTHI O’DWYER, 
Vice-Présidente FMCG EMEA et Healthy Living UK 
The Walt Disney Company, Royaume-Uni
L’entreprise s’est associée à Danone pour intégrer les 
personnages Disney sur ses bouteilles d’eau. Une manière 
d’encourager les familles et les jeunes consommateurs  
à adopter une hydratation saine (voir p. 30).

PARTENAIRES COMMERCIAUX
Réinventer le dialogue avec les consommateurs
Danone noue des partenariats partout dans le monde pour encourager des choix alimentaires toujours plus 
sains, en phase avec les goûts, les aspirations et les habitudes d’achat des consommateurs. En s’appuyant sur 
des programmes de sensibilisation à l’alimentation, en rendant ses boissons et ses produits sains plus attrayants, 
Danone fait vivre ses marques sur de multiples plateformes afin d’être au plus près de ses consommateurs.

MAX

MARIANTHI

« Nous sommes vraiment fiers 
des résultats obtenus grâce à notre 
collaboration avec les marques Danone 
Eaux à l’échelle mondiale. Voici un bel 
exemple de ce que peuvent accomplir 
deux entreprises animées par une même 
passion. Chez Disney, nous avons à 
cœur d’encourager les familles à mener 
des vies plus saines par le biais du 
divertissement, en faisant par exemple 
appel aux histoires et aux personnages 
que les enfants connaissent et aiment. 
L’eau et l’hydratation sont la clé du bien-être 
physique, et nous sommes ravis que ces  
produits et ces campagnes voient le jour. »
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Veolia 
#WeAreResourcers, une communauté  
pour ressourcer le monde 

Nous vivons dans un monde qui a de plus en plus besoin 
que l’on prenne soin de ses ressources, pour accompagner 
un développement harmonieux et durable de nos sociétés, 
tout en luttant contre les effets du changement climatique.
C’est là tout le sens de notre mission : Ressourcer le monde. 

Ressourcer le monde, c’est développer l’accès aux ressources, 
avec des solutions pérennes pour fournir au plus grand nombre 
les ressources nécessaires au bien-être des populations, 
à l’attractivité des territoires et à la performance des entreprises.
Ressourcer le monde, c’est préserver les ressources, avec 
des solutions innovantes et durables pour ne prélever que 
la ressource strictement utile au bon endroit, au bon moment 
et avec le bon procédé, en respectant l’équilibre actuel 
et futur des écosystèmes.
Ressourcer le monde, c’est renouveler les ressources avec des 
solutions permettant d’augmenter considérablement la durée 
de vie et la valeur d’usage de l’eau, des matières premières 
et de l’énergie qui sont prélevées dans la nature.
Ressourcer le monde, c’est la mission autour de laquelle, avec nos 
168 800 collaborateurs, nous formons une communauté 
engagée avec optimisme, détermination et solidarité pour avoir 
un impact positif dans chacune de nos actions. 
Cette communauté, nous aimons la revendiquer en disant haut 
et fort : #WeAreResourcers !

Cette mission nous guide chaque jour pour agir et créer 
de la valeur pour l’ensemble de nos parties prenantes : nos 
actionnaires, nos clients, nos collaborateurs, nos fournisseurs, 
les territoires dans lesquels notre Groupe est implanté, 
et l’ensemble de nos partenaires. 
Elle nous guide aussi pour préparer l’avenir, atteindre les objectifs 
de développement durable de 2030 et imaginer le monde 
de demain.

Continuons d’agir ensemble pour Ressourcer le monde !
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« L’alimentation 
doit rentrer 
dans la logique 
d’économie 
circulaire. »
Emmanuel Faber,  
PDG de Danone

Dans les 25 prochaines 
années, l’alimentation 
va connaître une révolution 
qui nous amènera en tant 
qu’industrie à devoir fournir 
beaucoup plus et mieux. 
Notre système est arrivé 
à une asymptote qui 
nous oblige à en réinventer 
un nouveau. L’alimentation 
sera beaucoup plus locale 
pour des raisons 
environnementales, 
sociales et sociétales. 
Elle sera davantage 
connectée en cycles, et non 
pas seulement en chaîne. 
Elle doit rentrer dans 
la logique d’économie 
circulaire pour générer des 
économies de ressources. 

Sécuriser l’alimentation pour tous
Veolia intervient déjà sur tous les maillons de la chaîne 
agroalimentaire, de l’amont de la production agricole 
au consommateur final, en passant par la transformation 
et la distribution. Le Groupe développe des solutions liées 
à ses trois métiers : dans l’énergie, réduction de la 
consommation des acteurs de la chaîne alimentaire 
et fourniture d’énergie renouvelable et verte ; dans l’eau, 
irrigation des cultures à partir des eaux usées recyclées ; 
dans les déchets, production d’engrais organiques issus 
des biodéchets, ou encore élevage de larves d’insectes 
pour produire des protéines alternatives destinées 
à l’alimentation des animaux d’abord et pourquoi pas 
des hommes demain ?
 

Elle sera beaucoup plus 
connectée aussi par 
la technologie. Elle sera 
disruptée, en partie 
dématérialisée sur ses 
modes de distribution, de 
fabrication et de production. 
Cette révolution, nous avons 
choisi de l’accompagner 
par le choix de nos métiers 
– des catégories orientées 
vers des alternatives plus 
durables, plus saines pour 
nos consommateurs – ainsi 
que par notre organisation. 
À nous maintenant 
d’approfondir notre 
connaissance des cultures 
de l’agroalimentaire local, 
des grandes tendances 
de consommation 
sociétales et culturelles. 
Car elles guideront la façon 
de servir notre mission 
localement, demain 
et dans les décennies 
qui suivront.
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Boues fertiles à Milwaukee
En charge du réseau d’assainissement 
de l’agglomération de Milwaukee  
(États-Unis), Veolia a eu l’idée de 
transformer les boues d’épuration en 
fertilisant. Chaque année, environ 
50 000 tonnes de Milorganite® 
(Milwaukee Organic Nitrogen) sortent 
de l’usine de Jones Island. Cet engrais 
de haute qualité a décroché le label 
« Exceptional Quality » de l’Agence 
américaine pour la protection de 
l’environnement (EPA). Il est également 
certifié par le département de l’Agriculture 
en raison de sa fabrication à partir de 
sources renouvelables. D’abord destiné 
aux espaces verts de la région, 
le Milorganite® est aujourd’hui 
commercialisé à travers les États-Unis, 
au Canada et dans les Caraïbes.

Des fermes d’insectes pour 
une alimentation animale durable
La « black soldier fly » est un diptère dont la fonction dans 
l’environnement est la dégradation et le recyclage des 
déchets organiques. L’activité singulière de la « mouche 
soldat noire » est au cœur de notre projet Entofood, un 
modèle performant d’économie circulaire qui apporte 
une solution innovante, durable et raisonnée aux enjeux 
de l’alimentation animale. En deux mots, nous sommes 
des « insect farmers ». Dans une ferme pilote à 30 kilomètres 
au nord de Kuala Lumpur en Malaisie, nous élevons 
les larves nourries de coproduits de l’industrie 
agroalimentaire. Une fois lavées, séchées et broyées, les 
larves sont transformées en farine (protéine) et huile 
d’insectes tandis que le résidu de ce processus appelé 
bioconversion fournit de l’engrais organique. Le partenariat 
avec Veolia était pour nous une évidence. D’un côté, nous 
nous appuyons sur la connaissance qu’a le Groupe des 
gisements organiques de l’agro-industrie, de l’autre, nous 
disposons de la technologie pour transformer ces résidus 
en produits de valeur ajoutée. Les insectes font partie du 
bol alimentaire naturel de nombre d’animaux aquatiques 
et terrestres. Aussi, leur introduction dans le régime 
alimentaire des animaux d’élevage a tout son sens et offre 
une solution plus naturelle et durable.
Ce modèle économique est incroyablement performant 
au regard de la vitesse de croissance de l’animal. À partir 
d’un kilo d’œufs, on obtient, en moins de 2 semaines, 
6 tonnes de larves, soit le poids d’un éléphant.
Dans notre nouveau centre de reproduction, nous aurons 
une capacité de près d’1 milliard d’œufs par jour, 365 jours 
par an. En collaboration avec Veolia, nous prévoyons un 
centre de développement pour bioconvertir de nouveaux 
déchets avec de nouvelles espèces d’insectes. En 2040, 
la protéine d’insectes pourrait représenter globalement 
environ 10 % du marché, non seulement en alimentation 
animale mais aussi en alimentation humaine.

Franck Ducharne 
et Frédéric Viala, 
cofondateurs de Entofood
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« Nous faisons 
de gros progrès 
dans la phase 
de transition vers 
une énergie propre, 
mais pouvons 
intensifier nos 
efforts pour 
atteindre les ODD. »
Timur Gül, analyste  
senior en énergie –  
Agence internationale  
de l’énergie (AIE)

L’énergie est au cœur 
de nombreux des objectifs 
de développement durable 
(ODD) des Nations unies. 
C’est ainsi que, aujourd’hui, 
2/3 environ des émissions 
de gaz à effet de serre au 
niveau mondial proviennent 
du secteur de l’énergie. 
Parallèlement, 1,1 milliard 
de personnes à travers 
le monde n’ont toujours 
pas accès à l’électricité. 
Nous faisons de réels progrès 
dans la phase de transition 

vers une énergie propre, 
en particulier en matière 
d’efficacité énergétique 
et d’énergies renouvelables, 
mais, comme le montre le 
scénario de développement 
durable à horizon 2040 
que nous avons développé 
au sein de l’AIE, nous 
pouvons intensifier nos 
efforts pour atteindre 
les ODD. Nous sommes 
également convaincus qu’il 
faut envisager de nouvelles 
façons de penser l’énergie, 
grâce notamment aux 
opportunités offertes par 
la transformation 
numérique et les 
technologies émergentes 
comme le stockage. 
L’innovation sera un 
facteur  déterminant dans 
la mise en place d’un avenir 
où l’énergie sera plus propre. 
L’industrie énergétique 
mondiale devra jouer un 
rôle clé, main dans la main 
avec les décideurs et autres 
parties prenantes. 

Veolia,  acteur central du monde  
de l’énergie de demain
Demain, le monde de l’énergie devra être décarboné, 
décentralisé et digitalisé. Veolia contribue dès aujourd’hui 
à la décarbonation de l’énergie, à travers le développement 
de solutions d’efficacité énergétique – pouvant permettre 
de réduire de 40 % les émissions de CO2 d’ici à 2040 –, 
et de la production d’énergie sans CO2 à partir des déchets. 
Le Groupe gère également des réseaux d’énergie locaux 
« intelligents », intégrant du stockage d’énergie et des 
technologies d’information et de communication. 
Ce modèle décentralisé permet un pilotage plus flexible 
et une optimisation de l’équilibre production-distribution-
consommation de l’énergie.
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…]
Comment lutter contre  
les nouvelles pollutions ?

Le Sheraton ne manque pas d’air
Les hôtels sont des établissements particulièrement 
exigeants en matière de confort et donc de qualité de l’air 
intérieur. Au Moyen-Orient, cette exigence est poussée à 
un degré maximal. Les gens passent en général près de 80 % 
de leur temps à l’intérieur. Un phénomène accru dans une 
ville comme Dubai, où les températures peuvent approcher 
les 50 °C en été ! Il n’est alors pas vraiment possible de se 
balader ou d’ouvrir les fenêtres pour aérer… Là où Veolia va 
plus loin dans la recherche de solutions, c’est en assurant 
un monitoring continu de la qualité de l’air intérieur afin 
de pouvoir garantir un confort maximal. Au Sheraton Dubai 
Mall of the Emirates Hotel, en collaboration avec Enova 
par Veolia, une trentaine de capteurs et d’équipements de 
mesure ont été installés dans des chambres, des bars et le spa 
pour collecter des données. Leur analyse par le Hubgrade 
permet d’affiner les réglages et d’optimiser la qualité de l’air 
dans les bâtiments.
2040 verra des évolutions extraordinaires sur le plan digital, 
de la transparence et de la connectivité. Nous anticipons un 
besoin futur. La qualité de l’air intérieur, au même titre que 
le caractère durable des constructions ou l’attention portée à 
la consommation d’eau et d’énergie ainsi qu’à l’augmentation 
des taux de recyclage, sera un critère de différenciation entre 
les établissements.

Anne Le Guennec,  
PDG Enova par Veolia

VEOLIA  
S’ENGAGE  

DÉJÀ

VEOLIA  

S’ENGAGE  

DÉJÀ

14



De l’entreprise aux 
parties prenantes  
/instrumental

32
 —

 D
u 

ra
pp

or
t a

nn
ue

l a
u 

«
 p

ur
po

se
 r

ep
or

t »

 II
 —

 T
ro

is
 m

o
uv

em
en

ts
 q

ui
 t

ra
ns

fo
rm

en
t 

le
 r

ap
p

or
t 

an
nu

el
 

Solvay 
Pourquoi et comment les parties prenantes  
soutiennent l’action de Solvay
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7  R E G A R D S

E X P E R T I S E

2

R E G A R D

 Céline, Jean-Charles, Jennifer, Moïra, 
Pierre et Romain  portent la voix d’une communauté  

de 24 !178 collaborateurs engagés.

1

Comme  Charlotte et Aurélien,  plus de 100 millions  
de passagers débutent, poursuivent ou terminent chaque 

année leurs voyages dans nos aéroports parisiens.

V O Y A
G E

R E G A R D

C A

N
T

É

Depuis 2016, les aéroports parisiens ont choisi  
de faire la part belle à la culture, pour le plus grand 

plaisir des voyageurs français et internationaux. 
 Musique, couture, gastronomie, arts graphiques, etc.   

Place à l’inspiration made in Paris.

4

R E G A R D

I O

R

Une contribution à l’emploi et aux dynamiques locales 
analysée par  Didier Kling,  président de la chambre de 
commerce et d’industrie (CCI) de Paris Île-de-France.

R E G A R D

3

T O I R E
T E R R I -

6

Un travail collaboratif pour minimiser l’empreinte 
environnementale du secteur, décrypté par  Sandrine Prieur,  

adjointe au directeur de l’Environnement et  
du Développement durable du Groupe ADP, et  Aline Pillan,  

sous-directrice du Développement durable de la DGAC.

R E G A R D

T E

E M -
P R E I N -

De l’entreprise aux 
parties prenantes  
/Groupe ADP

Groupe ADP 
Croiser tous les regards  
sur ses parties prenantes
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MOUVEMENT #3

Des résultats  
à la contribution
La performance d’une entreprise ne se mesure plus 
(seulement) à l’aune de ses résultats financiers, mais  
à la valeur créée pour la société et ses parties prenantes.  
La pondération des indicateurs évolue, accordant de plus  
en plus de place aux données sociétales et environnementales. 
Les résultats sont présentés de manière dynamique afin  
de montrer le cycle de la valeur. 

100 %
des rapports 
communicants du CAC 40 
+ SBF 120 intègrent  
des données RSE  
dans leurs résultats 

« C’EST SOUVENT LORSQUE 
(L’ENTREPRISE) PERD 
(SA RAISON D’ÊTRE) QUE 
LES SOUCIS FINANCIERS 
SURVIENNENT. DE MÊME  
QUE LA LETTRE SCHÉMATISE 
L’ESPRIT, LE CHIFFRE 
COMPTABLE N’EST  
QU’UN RÉVÉLATEUR  
D’UNE VITALITÉ QUI  
SE JOUE AILLEURS. »
L’entreprise, objet d’intérêt collectif,  
rapport de Nicole Notat et Jean-Dominique Senard
_
9 mars 2018

 

 
 

  

  



EXPRIMER  
LA CONTRIBUTION PAR LE PARTAGE  

DE LA VALEUR

Une entreprise performante  
est positive pour la société 

PAR LA CHAÎNE  
DE CRÉATION DE VALEUR

Une dynamique de production  
de richesses durable

PAR LA MIXITÉ  
DES INDICATEURS

Témoin de la valeur globale  
de l’entreprise 
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Suez 
Un tableau des indicateurs  
de performance par « bénéficiaires »

35SUEZUNE PERFORMANCE QUI CONTRIBUE À L'INTÉRÊT GÉNÉRAL

RÉSULTATS 2017 AU SERVICE
DES PARTIES PRENANTES

Pourcentage de déchets valorisés 
sous forme matière ou énergie 
(hors valorisation du biogaz sur les 
installations de stockage des déchets) 
70 % en Europe

Quantité de plastiques recyclés 
produite (*) 

Pourcentage d’eaux usées traitées 
réutilisées (*) 

Taux de valorisation des mâchefers 
(hors valorisation par les  
sous-traitants)

Taux d'autosuffisance énergétique 
moyen des stations d’épuration

Part des femmes dans l’encadrement 
(28,4 % périmètre hors ex-GE Water (*))

Taux de fréquence des accidents  
du travail (*) 

Pourcentage de collaborateurs ayant 
bénéficié d’une formation (67.4 % 
périmètre hors ex-GE Water (*))

Part de l’actionnariat salarié 
dans le capital du Groupe 
(3e actionnaire)

Collaborateurs équipés d'outils 
collaboratifs (*)

Pourcentage de contrats fournisseurs 
incluant des clauses RSE (*)

Montant alloué à la Fondation SUEZ (*) 

Nombres d’installations de production 
d’eau décentralisées (*) 

1 emploi direct chez SUEZ génère
2,46 emplois indirects 

des revenus du Groupe réinvestis  
au profit des acteurs des territoires

Indicateurs économie circulaire
AU BÉNÉFICE DES 
COLLECTIVITÉS ET DES INDUSTRIELS

Indicateurs de performance sociale 
AU BÉNÉFICE 
DES COLLABORATEURS

Indicateurs de performance sociétale 
AU BÉNÉFICE 
DU DÉVELOPPEMENT DES TERRITOIRES

La contribution de SUEZ à la société 
se matérialise par une déclaration de 
performance extra-financière et financière : 
elle rend tangible la création de valeur globale 
et partagée du Groupe.

56 %

562 000
tonnes

21,5 %

76 %

22 %

27,4 %

8,5

67,2 %

3,8 %

68 %

40 %

4 M€

170

x 2,46

93 %
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Personnes desservies en eau potable 
et assainissement dans 
les pays en développement (*)

Taux de satisfaction des 
consommateurs finaux des services 
de traitement des déchets (*)

Plateformes e-commerce (*)

Compteurs ON'connect (*)

Rendement des réseaux de 
distribution d’eau potable (*)

Émissions évitées (*) pour  
8,5 Mt CO2e d’émissions directes  
et indirectes (*)

Taux d’émissions de NOx moyen (*) 

Taux d’émissions de SOx moyen (*) 

Trajectoire de réduction des 
émissions d’ici 2030 en ligne avec 
l’objectif 2 °C validée par Science 
Based Targets (*)

Chiffre d'affaires

EBIT

Résultat net part du Groupe

Dette nette / EBITDA 
(avec GE Water en année pleine) 

Dividende

Capital détenu par des Fonds ISR

Indicateurs de performance sociétale
AU BÉNÉFICE 
DES CONSOMMATEURS 

Indicateurs de performance environnementale
AU BÉNÉFICE 
DE LA SANTÉ DE L’ENVIRONNEMENT

Indicateurs financiers
AU BÉNÉFICE DES 
INVESTISSEURS FINANCIERS

(*) Indicateur assorti d’un objectif dans la Feuille de Route 2017-2021 (cf page 73-75)

« La prise en compte de manière proactive  
par l’entreprise de ses externalités 
(fournisseurs, environnement, territoires  
etc.) est source de création de valeur 
partagée, de pérennité, de développement **  » 

« Toute entreprise doit […] montrer 
comment elle apporte une contribution 
positive à la société. Les entreprises 
doivent bénéficier à l’ensemble de leurs 
parties prenantes, dont les actionnaires,  
les salariés, les clients et les communautés 
dans lesquelles elles opèrent »

NICOLE NOTAT, 
JEAN-DOMINIQUE SENARD

LARRY FINK
FONDATEUR DU GESTIONNAIRE 

D’ACTIFS BLACKROCK. 
Janvier 2018
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(**) Rapport aux ministres de la Transition écologique et solidaire, de la Justice, de l’Économie et des Finances et du Travail :  
L’entreprise, objet d’intérêt collectif, Paris, 9 mars 2018.

€

au-dessous 
des normes 
européennes

au-dessous 
des normes 
européennes

23,8
millions

82 %

13

3,9 M

80,1 %

9,4 Mt
CO2e

60 %

40 %

2 °C

15 871
millions €

1 284
millions €

302
millions €

x 3

0,65 €

9 %

Des résultats  
à la contribution 
/la mixité des 
indicateurs



Des résultats  
à la contribution 
/la mixité des 
indicateurs

Eurazeo PME 
Les chiffres clés de l’année, organisés par « capitaux »

Révéler
LES  

tal nts
DE NOS PME

RAPPORT INTÉGRÉ 

2017
CAPITAL HUMAIN

4 nouveaux
talents dans 
l’équipe  
Eurazeo PME
Alexis, Florent et Charles 
ont rejoint l’équipe 
d’investissement. Margaux 
a rejoint l’équipe corporate.
En 2018, Anne renforcera 
nos compétences en 
management & organisation 

500  

recrutements  
chez Smile dans 
les 4 prochaines 
années
Suite à l’acquisition en 2017  
de Smile, leader français de 
l’Open Source, Eurazeo PME 
a validé le plan stratégique 
Open Arrow 2021 qui prévoit 
d’attirer plus de 500 talents  
en 4 ans 

CAPITAL FINANCIER

Eurazeo PME III

658 M€ ont été 
levés dans le fonds Eurazeo 

PME III : 408 M€ en provenance 
d’Eurazeo et 250 M€ auprès 
de tiers, dont 20 M€ auprès 

d’investisseurs privés qui 
ont fait le choix du capital 
investissement français 

Cession  
du Groupe 

Colisée

2,5x
Multiple réalisé trois ans 

après l’acquisition, lors de la 
cession du Groupe Colisée à 
IK Investment Partner, pour un 

montant de 236 M€ 

CAPITAL INDUSTRIEL

Acquisition de 
In’Tech Medical

57%
Eurazeo PME est 
devenu actionnaire 
à hauteur de 57% de 
In’Tech Medical, leader 
dans la fabrication 
d’instruments 
chirurgicaux 
orthopédiques. 
L’ambition partagée 
avec le management est 
de développer l’offre 
produits et d’élargir sa 
présence mondiale 

CAPITAL INTELLECTUEL

3 nouveaux 
projets digitaux 
chez Redspher

Les 3 projets digitaux 
déployés en 2017 ont permis 
à Redspher de générer un 

chiffre d’affaires additionnel 
 de 7 M€ 

15  
opérations  
réalisées

2 acquisitions au sein
d’Eurazeo PME III 

(Smile, In’Tech Medical)

11 build-up
EF Express (Groupe Redspher), 

Jacques Boulard (Groupe 
Odealim),  

Upela (Groupe Redspher),  
P.12 (Groupe Colisée), 

Netwave (Orolia), 
Touvet (Groupe Odealim),  

Schwerdtfeger  
(Groupe Redspher), 

Envie de Fraise  
(Groupe MK Direct), 

Pyxidis (In’Tech Medical), 
Insor (Groupe Odealim), 

Virtua (Smile)

2 cessions
Groupe Colisée, Fondis Bioritech

CAPITAL ENVIRONNEMENTAL

PRÈS DE 3 M€ 
de coûts évités

Les entreprises du portefeuille 
intensifient le déploiement de 

leurs démarches RSE 

CAPITAL SOCIAL & SOCIÉTAL 

3  
MILLIARDS

de retombées 
socio-

économiques
En 2017, nous avons réalisé, pour 

la première fois, une étude sur 
l’empreinte socio-économique 

d’Eurazeo PME et de ses 
participations dans le monde  

FAITS  
MARQUANTS

2017
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Orange 
En plus d’une chaîne de valeur par parties prenantes,  
une synthèse de la valeur sociétale créée par le Groupe

 Rapport annuel 
intégré 2017

Orange Mapping

44

La valeur sociale créée par Orange grâce aux impacts  
de sa politique RSE
Exemples de valorisation au Niger avec le développement de services essentiels et le soutien 

apporté à l’entrepreneuriat

Fig. 7

Ce coefficient multiplicateur  
permet d’obtenir le nombre d’emplois 

soutenus sur le territoire national à 

partir d’un emploi direct chez Orange 

(étude sur des données 2016). France

x 3,9
Niger

x 42

La valeur sociale créée par Orange, 
exprimée en emplois soutenus

Fig. 6

Orange Money M-Agri L’incubateur (Cipmen)

Dans un pays au faible taux 

de bancarisation, le service 

Orange Money sur mobile 

fait profiter ses utilisateurs  
à moindre coût des 

fonctionnalités d’un compte 

bancaire : dépôt et retrait 
d’espèces, transfert d’argent, 

paiement de facture… Avec 

les avantages de simplicité  

et d’immédiateté du mobile.

La majeure partie de  

la population du Niger se 

compose de petits 

producteurs agricoles. 

« Labaroun Kassoua » est 

un service mobile qui donne 

aux acteurs du monde rural 

un accès à des informations 

essentielles pour leur activité, 

notamment sur les prix des 

denrées agricoles et du bétail.

Orange Niger finance en 
partie le Cipmen, qui est 

le premier incubateur 

d’entreprises au Niger.  

Le Cipmen accueille des 

entreprises travaillant dans 

des secteurs d’avenir de 

l’économie tels que les TIC, 

les énergies renouvelables  

et l’environnement. Les 

incubateurs favorisent la 

création, le développement  

et le maintien dans le temps 

de nouvelles entreprises à 

forte valeur ajoutée qui vont 

directement contribuer  

à la richesse du pays  

et à la création d’emplois.

Retombées annuelles pour le pays

+ de 2 millions d’euros
(création d’emplois directs  

et indirects, économies  

sur les frais bancaires, la perte 

ou le vol d’argent liquide…)

+ de 2 millions d’euros
(économies sur les coûts de 

recherche de prix, augmentation 

du revenu des agriculteurs, 

économie pour les 

consommateurs grâce  

à une baisse des prix…)

900 000 euros
(participation au chiffre 

d’affaires des start-up)

Grille d’analyse Thésaurus-LeontiefFig. 5

Impacts directs Impacts indirects Impacts induits

Achats, salaires, taxes Chaîne de fournisseurs Consommation des ménages 

et dépenses publiques
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otre stratégie

Engagé en faveur d’une révolution 

digitale humaine et positive, Orange 

déploie son plan stratégique 

Essentiels2020, moteur d’une 

création de valeur durable. Cette 

stratégie porte ses fruits, tant  

en termes e résultats nanciers 
 avec un cas o  opérationnel  

de retour à la croissance – 

u en termes e éné ces pour  
nos parties prenantes.

Essentiels2020 en bref

Nous nous donnons pour mission 

d’être toujours présents pour 

connecter nos clients à ce qui est 

essentiel pour eux, en leur faisant 

vivre une expérience incomparable  

au quotidien, grâce à des services 

numéri ues leur permettant de profiter  
en toute confiance  de ce ui leur 
importe le plus. Il s’agit de les écouter 

puis d’agir pour fabriquer ensemble 

des solutions personnalisées qui 

répondent vraiment à leurs besoins.

Dans le cadre de la stratégie 

Essentiels2020 adoptée en 2015, notre 

ambition s’appuie sur une dynamique 

d entreprise digitale efficace et 
responsable et sur cin  le iers d action :
 offrir une connectivité enrichie, 

plus performante sur tous les plans, 

sans frontière et plus écologique ;

 réinventer la relation client,  

en développant une relation plus 

personnalisée et en offrant le meilleur 

des espaces de vente physiques 

et digitau  : des bouti ues plus 
spacieuses, où l’on peut expérimenter 

et découvrir les offres, complétées  

par des services en ligne toujours 

disponibles ;

 construire un modèle d’employeur 

digital et humain en développant 

les compétences et l’agilité de  

nos collaborateurs, et en suscitant 

l’engagement ;

 accompagner la transformation  

du client entreprise, en mettant la 

technologie et la maîtrise des données 

au service de leurs projets, équipes  

et clients, notamment via le Cloud 

et la cybersécurité ;

 nous di ersifier en capitalisant sur 
nos actifs, sur les marchés porteurs 

d’avenir, comme la banque mobile 

et les objets connectés.

Renforcer notre cœur de métier

En 2017, le Groupe a poursuivi  

sa stratégie de montée en débit 

et en couverture de ses réseaux  

dans l’ensemble de ses géographies. 

Apporter une connectivité enrichie 

à nos clients constitue notre cœur  

de métier et le socle indispensable 

sur lequel déployer l’expérience 

incomparable promise à nos clients 

et l’ensemble de nos services 

numériques. Nous sommes désormais 

pleinement entrés dans l’ère du très 

haut débit et, à mi-chemin du plan 

72 %
Part des 

déploiements 

F  en France 
réalisée par 

Orange

83 %
de clients grand 

public haut débit 

fixe convergents  

en Espagne

Des résultats  
à la contribution  
/le partage  
de la valeur



Crédit Agricole 
Mesurer les retombées économiques  
et sociales des actions du Groupe

R A P P O R T  I N T É G R É 
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Retrouvez la définition des mots soulignés dans le glossaire en page 33, ainsi que la signification des icônes des Objectifs de Développement Durable de l’ONU en page 36.

La stratégie de développement du Groupe repose sur son modèle de banque universelle 
de proximité, lui-même adossé sur la complémentarité entre des banques de proximité efficaces 

et des entités expertes qui proposent des produits et services innovants et accessibles. 

“Ambition stratégique 2020” : favoriser la croissance  
des métiers du Groupe avec

DES OBJECTIFS À FIN 2019

8,8 MILLIARDS D’EUROS DE REVENUS LIÉS AUX VENTES 
CROISÉES

DES AXES PRIORITAIRES

AUGMENTER LES SOURCES DE REVENUS ADDITIONNELS 
EN MISANT SUR LA CROISSANCE ORGANIQUE

RECHERCHER DES ACQUISITIONS CRÉATRICES  
DE VALEUR

Des métiers au service de la banque 
de proximité et de la Finance Climat

ET UNE STRATÉGIE DÉCLINÉE PAR PÔLE MÉTIERS

Conquête clients/sociétaires
Caisses régionales, nombre de sociétaires : 12 millions 
LCL, parts de marché des ETI clientes : 50 % 
Crédit Agricole Italia, nombre de clients : 2 millions 

Équipement 
Caisses régionales, contrats en assurance des biens  
et des personnes : + 2 M 
LCL, taux de clients équipés en assurance et prévoyance : 25 %
Crédit Agricole Italia, OPVCM/Assurance-vie : + 12 %/an 

•  Intensifier la conquête pour conforter notre leadership  
dans la durée

•  Poursuivre la dynamique d’équipement de nos clients,  
en synergie avec les métiers spécialisés

•  Assurer la transformation digitale tout en maîtrisant  
notre base de coûts

BANQUE DE PROXIMITÉ

Amundi 
Collecte nette : 160 Mds€
Crédit Agricole Assurances 
Ratio combiné (1) : < 96 % 
Indosuez Wealth management
Collecte nette moyenne annuelle : 3 Mds€/an

Un rôle moteur dans la progression des revenus de Crédit Agricole S.A.

• Renforcer les synergies de revenus

• Investir dans la croissance de nos métiers

GESTION DE L’ÉPARGNE ET ASSURANCES

Crédit Agricole Consumer Finance
Encours gérés pour le compte du Groupe : + 5 %/an

Crédit Agricole Leasing & Factoring 
Part de marché sur les énergies renouvelables en France : 35 %

•  Relancer sélectivement la croissance après plusieurs années 
sous contrainte forte

•  Améliorer la rentabilité grâce aux efforts de baisse des charges et 
à l’adaptation du modèle aux contraintes de capital et de liquidité 

SERVICES FINANCIERS SPÉCIALISÉS

Crédit Agricole CIB
PNB de la banque de financement : + 1,4 %/an 
PNB de la banque de marché et d’investissement : + 3,8 %/an

CACEIS 
Encours conservés : 2 700 Mds€

 Une banque de financement et d’investissement au service 
du Groupe, qui conservera un profil de risque modéré

•  Faire du pôle Grandes clientèles un nouvel ensemble cohérent 
et porteur de synergies

•  Optimiser de façon volontariste les emplois pondérés et la base 
de coûts pour compenser les impacts des nouvelles exigences 
règlementaires 

GRANDES CLIENTÈLES

PARTIE 3

(1) Périmètre : Pacifica.
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RENFORCER NOS POSITIONS PAR DES OPÉRATIONS DE CROISSANCE EXTERNE 
CIBLÉES

•  Finalisation le 3 juillet de l’acquisition de Pioneer Investments, permettant à Amundi 
de renforcer ses positions de premier rang en France, en Italie, en Autriche et en 
Allemagne. 

•  Acquisition par Crédit Agricole Cariparma le 21 décembre de 95 % du capital de trois 
caisses d’épargne, situées dans des régions limitrophes du réseau d’agences du 
Groupe, opération qui augmente d’environ 20 % sa capacité de distribution en Italie.

•  Annonce d’un accord par Indosuez Wealth Management le 7 novembre en vue de 
l’acquisition de 67,67 % dans Banca Leonardo, un des leaders de la  gestion de fortune 
en Italie. 

SE RECENTRER SUR NOS MÉTIERS CŒURS 

•  Réalisation de plusieurs opérations pour réduire la dépendance du Groupe aux 
contributions des sociétés mises en équivalence, avantageusement remplacées 
par les acquisitions d’activités contrôlées majoritairement, au cœur du métier 
du Groupe : cession d’une partie de la participation (16,2 % sur 31,1 %) dans 
Banque Saudi Fransi (BSF) ; cession de la totalité de la participation de 15,4 % 
dans Eurazeo.  

CONSTRUIRE DES OFFRES COMMUNES POUR MIEUX SERVIR NOS CLIENTS 
ET RENFORCER NOS VENTES CROISÉES 

•  Succès de la plateforme globale et unique en matière d’épargne collective en-
treprises (épargne salariale, actionnariat salarié et retraite collective) d’Amundi et 
de Crédit Agricole Assurances auprès de grandes entreprises du SBF 120.

•  Nouvelles initiatives communes entre Crédit Agricole CIB et les Caisses régio-
nales pour le financement des grands clients et l’accompagnement des ETI et 
PME.

•  Renforcement de la coopération entre Crédit Agricole Consumer Finance et les 
banques de proximité pour le crédit la consommation : + 8 % pour les Caisses 
régionales et + 27 % en Italie (2017/2016). 

•  Intégration progressive des offres de télésurveillance de Nexecur, filiale de protection 
et de sécurité, aux offres d’assurance dommages de Crédit Agricole Assurances.

•  En crédit-bail mobilier, poursuite du déploiement du modèle Greenlease pour 
simplifier la réalisation de simulations et propositions commerciales faites aux 
clients par les Caisses régionales et Crédit Agricole Leasing & Factoring.

CRÉER LA CONFIANCE EN INTERNALISANT DES ACTIVITÉS AU SEIN DU GROUPE 

Suite à l’accord avec CNP, les Caisses régionales proposent pour tout nouveau crédit 
habitat l’assurance emprunteur de Crédit Agricole Assurances. De la même manière, 
les entités du Groupe ont négocié auprès de Crédit Agricole Assurances les contrats 
d’assurances collectives santé et prévoyance destinés aux collaborateurs. À fin 2017, 
cela représente déjà 46 millions de primes annuelles internalisées. 

QUELQUES EXEMPLES DE RÉALISATIONS 2017

95 %  
taux de satisfaction des 
clients après sinistre en 
assurance dommages 

1 868 Mds€  
encours sous gestion 

dont 168 Mds€  
d’encours ISR 

620 Mds€  
encours de crédit en banque 

de proximité et 83 Mds€ 
d’encours de crédit à la 

consommation 

19 M  
cartes bancaires en circulation 
en France et 3,1 M récupérées 

pour être recyclées 

Premier financeur de 
l’association Initiative France 

avec 5 484 prêts accordés 
à hauteur de 327 M€ 

pour les Caisses régionales 
et 152 financements  
pour 5 M€ pour LCL

48 Mds€  
en affacturage pour 3,1 M 

de factures traitées 

2e  
en financement de projets 
sur la zone EMEA pour un 

montant total de plus  
de 3,9 Mds$

LES RETOMBÉES  
ÉCONOMIQUES  

ET NON ÉCONOMIQUES  
DE NOS ACTIONS EN 2017

TOUTE UNE BANQUE POUR VOUS

Des résultats  
à la contribution  
/le partage  
de la valeur
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AXA 
Une chaîne de création de valeur centrée sur les parties 
prenantes, en lien avec la « storyline » du rapport 

NOUS IDENTIFIONS,  
évaluons et mutualisons  
les risques menaçant  
les personnes, les biens  
et les actifs afin d’assurer  
une meilleure stabilité 
sociale. Nous aidons nos 
clients à réduire leurs risques. 

40

INVESTISSEURS 
En achetant les actions et les obligations 
d’AXA, nos investisseurs nous 
apportent les ressources financières 
nécessaires pour mener notre activité.
70 Md€ de capitaux propres
25 % de ratio d’endettement

INVESTISSEURS
Les dividendes sur nos actions et  
les intérêts sur nos obligations offrent 
des rendements réguliers.
6 Md€ de résultat opérationnel 
2,40 € de résultat opérationnel par action
1,26 € de dividende par action

Ressources Modèle

CLIENTS
Nos clients sont des entreprises  
et des particuliers. Ils nous apportent 
des revenus par les primes  
et les cotisations qu’ils versent. 
20 Md€ de collecte nette positive  
en gestion d’actifs (AXA IM + AB)

PARTENAIRES
Sur plusieurs marchés, nous travaillons 
avec des distributeurs : agents, courtiers 
et/ou banquiers. Nous achetons 
également des biens et des services 
à des prestataires externes, des 
consultants ou des auditeurs. 
60 k agents
Partenariats avec plus de 
150 plateformes dans plus de 20 pays

GOUVERNEMENTS ET RÉGULATEURS 
Ils fixent les règles du secteur  
de l’assurance : du capital à mettre  
de côté aux taxes à verser sur  
nos produits et nos services.
205 % de ratio de Solvabilité II

SOCIÉTÉ CIVILE 
Nous avons besoin d’une confiance 
suffisante de nos parties prenantes 
pour exercer notre activité. En cela, 
la société civile est garante de notre 
capacité à agir.
1re marque d’assurance mondiale

COLLABORATEURS
Nous nous appuyons sur les expertises  
de nos collaborateurs pour développer  
et établir le prix de nos produits, gérer  
la relation avec nos clients et nos parties 
prenantes et nous assurer qu’AXA 
continue d’être rentable et bien géré. 
116 514 salariés
228 jours travaillés/employé
16 766 embauches
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COLLABORATEURS
Nous offrons à nos collaborateurs, en 
plus des salaires que nous leur versons, 
des opportunités de développement de 
leurs compétences et des perspectives 
d’évolution de carrière. 
3,1 jours de formation par collaborateur
84,2 % de collaborateurs ayant suivi  
une formation en 2017

CLIENTS 
Nous offrons à nos clients la tranquillité 
d’esprit et développons des services  
pour les accompagner avant, pendant  
et après un sinistre. 
13 Md€ d’augmentation de la valeur  
de l’épargne investie par nos clients 
dans nos produits d’assurance vie
8 Md€ d’indemnisations versées en santé
5 millions de bénéficiaires  
des services d’assistance santé

PARTENAIRES 
Nous sommes un partenaire fiable, 
présent aux côtés des entreprises avec 
lesquelles nous travaillons pour les aider  
à développer leur croissance.
Plus de 100 millions de prestations protégées 
sur les plateformes de la nouvelle économie

GOUVERNEMENTS ET RÉGULATEURS
Nous travaillons avec eux, en entreprise 
responsable, en étroite collaboration,  
en remplissant nos obligations et  
en payant scrupuleusement nos taxes. 
85/100 de score au DJSI  
(n° 2 du secteur de l’assurance)
1,8 Md€/an d’impôts sur les bénéfices  
(moyenne sur trois ans)
Collecte des taxes sur les contrats 
d’assurance

SOCIÉTÉ CIVILE 
Nous générons de la valeur pour la société 
en investissant dans les communautés, en 
luttant contre le changement climatique 
et en améliorant l’accès à la santé. 
85 % de l’actif général d’AXA couvert  
par l’analyse ESG
1,8 Md€ de désengagement en cours  
de l’industrie du tabac
3,7 Md€ de désinvestissement du charbon 
et des sables bitumineux

Cette chaîne de création de valeur se base sur le modèle des capitaux recommandé par l’International Integrated Reporting 
Council (IIRC). Nous avons sélectionné les capitaux les plus pertinents pour notre activité et nos parties prenantes : financiers, 
humains, intellectuels et sociaux. Pour plus d’information : www.integratedreporting.org

NOUS CRÉONS  
des produits et des services 
permettant à nos clients de 
nous transférer leurs risques. 
En retour, ils nous versent  
des cotisations, des primes  
ou des dépôts. Ainsi, ils 
peuvent investir sur le futur. 

NOUS GÉNÉRONS  
des profits grâce à notre 
activité d’assureur et 
investissons l’argent reçu, 
pour notre compte et celui  
de nos clients. Nous agissons 
en investisseur responsable. 
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NOUS RÉPONDONS, grâce à  
nos résultats, aux engagements 
pris auprès de nos clients,  
de nos partenaires et de nos 
investisseurs. Une partie de  
cet argent est réinvestie dans  
notre activité, nos ressources 
humaines et les communautés. 
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Eurazeo PME 
Un modèle par ressources, très accessible  
grâce à la sélection des indicateurs

RESSOURCES  
D’EURAZEO PME1

RÉSULTATS SUR L’ÉCOSYSTÈMEMODÈLE D’AFFAIRES  Capital investi
  Capital disponible

M€ CUMULÉS investis 
depuis 2006, dont 121 M€ en 2017

COLLABORATEURS  
Au sein de 3 équipes
  Directoire et équipe d’investissement
  Support opérationnel
  Fonctions corporate

avec le support des équipes d’Eurazeo

tonnes eq. CO2* 
émises en 2017. Une empreinte 
carbone générée principalement 
par les bureaux et déplacements 
des salariés d’Eurazeo PME
*Scope 1 et 2

PARTENAIRES dont banques, 
avocats, cabinets de conseil, 
agences de communication,...

FINANCIER

HUMAIN

785

19

10

80

68 OPÉRATIONS - acquisitions, build up, 
cessions - ont permis de développer  
un savoir-faire reconnu depuis 2006

277M€

EZ PME I EZ PME II EZ PME III

550M€
658M€

16%

16%

INDUSTRIEL

ENVIRONNEMENTAL

INTELLECTUEL

SOCIAL & SOCIÉTAL

NOTRE MODÈLE D’AFFAIRES

ACCÉLÉRER LA CROISSANCE DE PME 

FRANÇAISES

Notre développement ces 10 dernières années, illustre  
l  ro e e de o re od le d’ ff re

Au delà d’un apport en capitaux, nous associons les talents pour 
une croissance durable et partagée.

01 
GAGNER LA 
CONFIANCE 
DES INVES-
TISSEURS 
FRANÇAIS ET 
INTERNATIO-
NAUX

02 
DÉTECTER 
DES 
SOCIÉTÉS 
À FORT 
POTENTIEL

03 
EXERCER 
NOTRE  
MÉTIER  
D’ACTION-
NAIRE  
MAJORITAIRE

04
MATÉRIALISER  
ET PARTAGER  
LA VALEUR 
CRÉÉE

02 03

HUMAIN

6 109
EMPLOIS  
dans les entreprises  
du portefeuille en 2017 

INTELLECTUEL 

8,3 M€
consacrés par les sociétés aux 
programmes de recherche et 
développement en 2017

INDUSTRIEL 

238 M€
INVESTIS  
par les sociétés dans leur 
développement en 2017

FINANCIER
Pour les 7 entreprises cédées :

x2,3 multiple moyen de 
l’investissement lors de la cession

23% rendement annuel 
moyen sur la période de transformation 
(TRI) 

SOCIAL & SOCIÉTAL

753 M€
consacrés aux achats qui contribuent 
à l’activité économique et au 
développement des emplois en 2017

ENVIRONNEMENTAL

7 500 
tonnes éq. CO2* sont les 
émissions de l’ensemble des sociétés 
en 2017
*Scope 1 et 2

84%

84%

eurazeo PME ¢ RAPPORT INTÉGRÉ 2017eurazeo PME ¢ RAPPORT INTÉGRÉ 2017

1 Hors entreprises du portefeuille

Des résultats  
à la contribution 
/la chaîne de 
création de valeur



42
 —

 D
u 

ra
pp

or
t a

nn
ue

l a
u 

«
 p

ur
po

se
 r

ep
or

t »

 II
 —

 T
ro

is
 m

o
uv

em
en

ts
 q

ui
 t

ra
ns

fo
rm

en
t 

le
 r

ap
p

or
t 

an
nu

el
 

Capgemini 
Un modèle mixte combinant des ressources 
« capitaux », un impact par parties prenantes

— MODÈLE DE CRÉATION DE VALEUR —

— Capgemini, profondément 
humain et innovant

Capitalisant sur nos experts, notre excellence opérationnelle, notre capacité à innover 
et nos partenariats de qualité, nous fournissons à nos clients des solutions métiers et 
technologiques pertinentes. Cette valeur tangible ainsi créée bénéficie à toutes nos parties 
prenantes et contribue à pérenniser la performance de nos clients.

Nous mobilisons  
nos ressources1 Nous créons de la valeur Nous délivrons de la valeur Nous partageons la valeur1

Actionnaires
• 23,4 % de hausse du prix de l'action

• 438 M € distribués aux actionnaires :  

262 M € de dividendes, 176 M € de 

rachat d'actions 

Société civile
• 3,4 M € sont consacrés à des initiatives  

ayant un impact social

• 15 % de réduction de l'empreinte 

carbone par collaborateur par  

rapport à 2015  

Clients
• Nous accompagnons 73 % des  

2 000 plus grandes entreprises au sein  

du classement Forbes Global

• Nos 10 premiers clients représentent  

15 % de notre chiffre d'affaires

• 95 % du chiffre d'affaires est réalisé  
avec des clients récurrents

• 4,2 sur 5 : niveau de satisfaction client 

obtenu à partir d'évaluations régulières  

par rapport aux attentes clients définies 
contractuellement

Fournisseurs et partenaires
Nous réalisons plus de 50 % de nos ventes 

en coopération avec nos partenaires

Collaborateurs
• + de 52 000 recrutements, dont  

40 % de jeunes diplômés

• 8,7 millions d'heures de formation auprès 

de + de 96 % des collaborateurs 

Nous attirons les meilleurs talents et  
leur offrons des perspectives de progression 

inspirantes. Nous développons leur expertise à 
l'aide de méthodes collaboratives et de  

partage des savoir-faire. 

Nous proposons une offre 
complète de services et 

d'expertises, de la définition 
de leur stratégie à la mise en 
œuvre de leurs opérations.

Nous développons et délivrons  
des solutions intégrant le meilleur 
des technologies disponibles pour 
accompagner nos clients dans leurs 

transformations métiers. 

Nous disposons d'une forte expertise dans 
de nombreux secteurs d’activité nous 

permettant d'adapter nos recommandations 
aux enjeux spécifiques de nos clients.

Nous adaptons sans cesse notre 
organisation vers plus d'agilité, de 

décentralisation et de compétitivité, 
pour améliorer notre efficacité.

Nous proposons une prestation 
compétitive, homogène et 

efficace, à tout moment et partout 
dans le monde.

Nous innovons au 
quotidien au sein de 

notre plateforme  
Applied Innovation

Exchange et notre think 
tank interne : le Digital 

Transformation Institute.

Nous nouons les partenariats stratégiques et  
innovants les plus pertinents.

En construisant sur nos sept valeurs fondatrices et sur notre 
culture entrepreneuriale :

En travaillant pour et en étroite collaboration avec  
nos clients : 

Humaines
200 000 collaborateurs de talent

dans + de 40 pays

Sociales & Sociétales
Un écosystème mondial d'alliances 

technologiques et académiques

Intellectuelles
• Innovations issues de partena-

riats stratégiques et émergents

• Approche Collaborative Business 
ExperienceTM  pour travailler avec 

nos clients

Financières
• 1,1 Md € de free cash flow

• 238 M € investis pour  
quatre acquisitions dans le 

digital et l'innovation

• Un bilan solide avec un endette-

ment net faible (1,2 Md €)

Industrielles
• Modèle de production mondialisé

• Outil mondial de gestion  

des ressources 

• Système mondial de gestion de  

la qualité 

Nous accompagnons nos 
clients dans l'innovation et 

l'amélioration de leur 
position concurrentielle.

Utilisant nos savoir-faire, nous créons de la valeur sur le long terme pour toutes les parties prenantes et les communautés dans lesquelles nous opérons. 
1 Chiffres de 2017

Nous sommes passionnés 
par nos clients. Nous 
bâtissons avec eux des 
relations de long terme 

empreintes de confiance et  
de respect mutuel.

RAPPORT INTÉGRÉ 
2017

People matter, results count.

Des résultats  
à la contribution 
/la chaîne de 
création de valeur



Nexans
Au cœur de la chaîne de création  
de valeur, la raison d’être 

BUSINESS MODEL

Creating shared value
INPUTS IMPACTSACTIVITIES

 F INANCIAL 

€411m  
EBITDA 

€277m  
operational cash flow 

3.34%  
of employee share 
ownership

 HUMAN 

2.02  
workplace accident  
frequency rate(1)

7.6%  
turnover (cable activity) 

72%  
employee engagement rate(2)

18%  
of employees own shares  
in Nexans

€1,174m  
total compensation to 
employees 

 NATURAL 

93%  
of sites have an environmental 
certificate

255 MWh/€m                           
of energy intensity (by standard 
sales)

44%  
of generated non-ferrous metal 
waste recycled

 F INANCIAL 

€1,472m  
equity 

€2,179m  
capital employed 

 MANUFACTURED 

34 countries with  
manufacturing sites

88 production sites 

 INTELLECTUAL 

€102m  
invested in R&D

900  
researchers, engineers 
and technicians work in 
innovation and product 
development

 HUMAN 

26,000 
employees

1,712 
employees recruited on 
permanent contracts 
in 2017

 SOCIAL 

Since 2008 
Nexans has been a 
signatory of the UN 
Global Compact

€300k 
Nexans Foundation’s 
yearly budget

 NATURAL 

460,000 
tonnes 
of copper consumed 

103,000 
tonnes 
of aluminum consumed

2,300,000 m3

of water consumed

BRINGS ENERGY 
TO LIFE

TELECOM  
& DATA

HIGH VOLTAGE  
& PROJECTS

BUILDING  
& TERRITORIES

INDUSTRY  
& SOLUTIONS 

 MANUFACTURED 
OUR RECORDS

550,000 V  
the highest voltage for an insulated 
cable (alternating current)

135 kg/m  
the heaviest cable

240 km  
the longest single stretch of cable

 INTELLECTUAL 

TOP 50  
most innovative companies  
in France

615 patent families

52 new patents filed in 2017

25 hours  
of training per employee 
trained

 SOCIAL 

68  
projects supported by the 
Foundation in 30 countries 
giving nearly 700,000 
people access to energy

€3,711m  
in supplier payments

(1) Overall workplace accident frequency rate = total number of workplace 
accidents with more than 24 hours of lost time/total number of hours worked 
x 1,000,000. This rate relates to internals and externals
(2) Based on our internal opinion survey in 2016
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LEADING THE ENERGY & INFORMATION TRANSITIONS

INTEGRATED REPORT 2017

TRANSITIONS

Des résultats  
à la contribution 
/la chaîne de 
création de valeur



Avec leurs rapports annuels, les entreprises 
témoignent de leur volonté d’exister au-delà  
de la sphère financière, dans la société et  
auprès de leurs parties prenantes. Celles-ci,  
de leur côté, témoignent d’attentes de plus  
en plus importantes vis-à-vis des entreprises.

Les contenus des rapports annuels  
répondent-ils aux attentes des parties 
prenantes ? 
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III. Les meilleures pratiques  
POUR PARLER AUX  
PARTIES PRENANTES

1. Transparence

p. 49
2. Durabilité

p. 63
3. Engagements

p. 73
4. Bien-être

p. 80
5. Sens

p. 89 



MÉTHODOLOGIE

Les parties 
prenantes 
identifiées, 
audiences 
directes ou 
indirectes  
du rapport 
annuel 46
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PARTIES 

CONSTITUANTES

COLLABORATEURS 
& PRESTATAIRES

ACTIONNAIRES

Actrices de l’entreprise



PARTIES  
PRENANTES IMPLIQUÉES

PARTIES  
PRENANTES CONCERNÉES

SOCIÉTÉ  
CIVILE

CONSOMMATEURS

CITOYENS

PARTENAIRES  
ET TERRITOIRES

CANDIDATS

INVESTISSEURS

Elles sont exposées aux risques  
de l’entreprise

Elles ont une expérience  
de l’entreprise



1. TRANSPARENCE
Comment  
mieux informer  
sur l’entreprise,  
ses activités,  
ses produits ?

2. DURABILITÉ
Comment démontrer 
la viabilité de l’activité 
à long terme ?

3. ENGAGEMENTS
Comment l’entreprise 
contribue-t-elle  
au progrès sociétal  
et environnemental ? 

4. BIEN-ÊTRE
Comment l’entreprise  
« traite-t-elle »  
ses collaborateurs  
et ses prestataires ? 

5. SENS
Comment l’entreprise 
partage-t-elle une 
vision inspirante ?

MÉTHODOLOGIE

Cinq thèmes  
clés pour  
les audiences 
retenues
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1. TRANSPARENCE 
Comment mieux informer  

sur l’entreprise, ses activités,  
ses produits ?
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Gecina
Côté pile, l’entreprise racontée par les collaborateurs. Côté face, des fictions 
concernant les usagers. Une diffusion print et podcast

Rapport annuel intégré / 2017 / Integrated Annual Report

côté pile
 A-Side

Paris
(Grand)

La révolution numérique 
a brouillé les frontières entre 
vie professionnelle, familiale 
ou amicale, entraînant une profonde 
redéfinition des lieux et des moments 
d’apprentissage, de vie et de travail. 
Lorsqu’ils passent d’un espace 
à un autre, nos clients s’attendent 
désormais à retrouver, dans leur 
logement comme à leur bureau, 
la même qualité de service, 
les mêmes outils, le même niveau 
de bien-être et de connectivité.

Actifs à la fois dans 
l’immobilier résidentiel et dans 
l’immobilier de bureau, nous 
sommes au cœur de ces mutations 
et de ces nouvelles attentes. Toute 
notre stratégie vise donc à créer une 
offre cohérente, de façon à faire vivre 
à nos clients et prospects, partout 
dans la ville et tout au long de leur 
vie, ce continuum d’expériences 
auquel ils aspirent. Pour y parvenir, 
nous avons développé, dans les zones 
les plus centrales de Paris et de 
la région parisienne, et dans plusieurs 
métropoles régionales, un réseau 
de lieux de vie unique, à la fois dense 
et complémentaire :  bureaux, espaces 
de coworking, mais aussi résidences 
pour étudiants et logements. Nous 
fondons chacune de nos innovations 
sur une approche holistique des 
nouvelles attentes des citadins, 

Lieux de vie
par Valérie Britay, 

directrice exécutive bureaux, 
et Franck Lirzin, 

directeur exécutif résidentiel

Living spaces
by Valérie Britay,  

Executive Director Offices,  
and Franck Lirzin,  

Executive Director Residential 

« Travailler au bureau, 
mais aussi dans 
des espaces dédiés 
aux nomades. »
“Working at the office 
or in spaces designed for 
workers on the move.”

1

« Une cohérence 
d’offre de 
bureau et 
de résidentiel »
 “A coherent portfolio of offices and housing units”

Campuséa Grande Arche,  
Paris la Défense. 
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côté pile
 A-Side

Paris
(Grand)

Amour propre

1

Pour en savoir +  
sur les « Lieux de vie », 

rendez-vous page 4,  
côté pile.

To read more about    
“Living spaces”, go to page 4 

on the A-side.

Lydia regarde sa montre. L’après-midi est passé 
si vite. Elle a juste le temps de prendre sa robe 
à la conciergerie du bureau, de regagner 
son appartement, puis de se changer pour partir 
à la soirée d’anniversaire de son amie Cécile. 
Au quatrième étage, le concierge lui tend 
ses vêtements, et Lydia se dirige à grands pas vers 
le parking. Une fois dans l’ascenseur, elle entrouvre 
le plastique et découvre une veste de costume 
à la place de sa robe ! Machine arrière.

 Je vous avais déposé 
une petite robe noire ! 
dit Lydia.

 Désolé, madame. Je vérifie 
tout de suite.

Pendant qu’elle attend, un homme s’approche, 
visiblement un peu énervé.

 Excusez-moi, dit-il en s’adressant 

au concierge. Je doute que ces 
vêtements soient les miens. 
Ils ne sont pas vraiment 
à ma taille.

Mais, c’est ma robe ! s’écrie 
Lydia.

 Et voilà mon costume, poursuit 
l’homme en désignant le paquet déposé 
par la jeune femme.  

Enchanté, je m’appelle 
Thomas, ajoute-t-il en souriant.

Un an plus tard…

Lydia regarde sa montre. L’après-midi est passé 
si vite. Avant d’attraper le 85, elle a juste le temps 
de passer à la conciergerie du quatrième étage 
pour déposer une robe noire et un costume 
sombre. Tout en marchant vers son arrêt de bus, 
elle écrit un SMS : 

 Thomas, les vêtements 
sont à la conciergerie. 
Pense à les prendre 
vendredi avant la soirée 
de Cécile. Bises.

Une légère vibration annonce l’arrivée de la 
réponse : 

 Ça marche. Je suis encore 
au RDC, à la salle de sport. 
Je te retrouve à la maison. 

Assise dans l’autobus, Lydia se dit que les erreurs 
ont parfois du bon, que sa vie aurait sans doute 
pris une autre tournure sans cette confusion 
de paquets, un an plus tôt. Le hasard a parfois 
le sens du timing.

A Clean Start

Lydia glanced down at her watch. The afternoon 
had flown by. She has just enough time to pick 
up her dress from the concierge service at work 
and dash back home to change before going 
back out for Cécile’s birthday party. When Lydia 
got to the fifth floor, the concierge handed over 
her dry cleaning and she rushed back across 
the hall and down to the parking lot. It wasn’t 
until she was in the elevator that she noticed 
that underneath the plastic cover, instead 
of her dress, was a suit jacket! Irritated, 
she quickly hit the button to go back up.

 —  I came to pick up a black dress! explained 
Lydia.
 — Sorry ma’am, I’ll sort this out right away.

While she was waiting, Lydia saw a man come 
striding down the hall, clearly frustrated.

 —  Excuse me, he said to the concierge, but 
I seriously doubt this belongs to me. It’s not 
exactly my size.
 — My dress! exclaimed Lydia.
 —  And that’s my jacket! said the man pointing 
to the package Lydia had just brought back. 
I’m Thomas by the way, he added with 
a smile.

One year later…

Lydia glanced down at her watch. The afternoon 
had flown by. Before catching the no. 85 bus, 
she had just enough time to dash up to 
the concierge on the fifth floor to drop off 
the black dress and suit jacket for dry cleaning. 
She sent a text message on her way to the stop, 

 —  Hey Thomas, our clothes are with 
the concierge, don’t forget to collect them 
on Friday before Cécile’s party :) 

Her cell vibrated. The reply said, 
 —  No problem. I’m still on the first floor in 
the gym. See you at home. 

Stepping on to the bus, Lydia thought to herself 
that everything happens for a reason. Her life 
would certainly have turned out very differently 
without that mix-up with the concierge last year. 
Fate has a funny way of putting you in the right 
place at the right time.

4 5

https://www.gecina.fr/en/node/12615

RÉPONSE 1 : EN MISANT SUR DES FORMATS GRAND PUBLIC 



Eurovia 
Vingt histoires en format mobile friendly, adoptant les codes de la web TV
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L’Oréal 
Les dessous des produits et de la stratégie marketing, en podcast 

RÉPONSE 2 : EN OUVRANT LES PORTES DE L’ENTREPRISE



Nexity 
Les collaborateurs, rédacteurs en chef du rapport intégré,  
racontent comment ils l’ont conçu

NOUVEAUX MODES DE VIE  
– NOUVEAUX USAGES

TENDANCE N° 1 

22

_

 — 2 0 1 7

 RAPPORT 
 ANNUEL INTÉGRÉ

— C O N T R I B U T E U R S

 LA RÉDACTION EN CHEF  
 DU RAPPORT ANNUEL INTÉGRÉ

Guillaume
Digital 

Internet et 
Nouveaux médias

Gaultier
Services immobiliers 

aux particuliers 
E-gérance

Caroline
Services immobiliers  

aux particuliers 
Marketing

Julien
Immobilier résidentiel 

Apollonia  
Opérations

Jean-Malo
Immobilier résidentiel  

Atlantique 
Développement foncier

Chloé
Services immobiliers  

aux entreprises  
Marketing 

 
Découvrez comment 
les rédacteurs 
en chef ont vécu 
cette expérience 
de co-construction

1

_

Conversation entre Alain Dinin
Président-Directeur général de Nexity  

et les six rédacteurs en chef

6

_

Preuve 
par l’exemple 

24

_



RÉPONSE 3 : EN LEVANT LES TABOUS
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Suez 
Exposer au lecteur les dilemmes d’une entreprise responsable

17SUEZ

FAUT-IL DES QUOTAS POUR 
FAIRE PROGRESSER PLUS VITE 
LA PLACE DES FEMMES DANS 
L’ENTREPRISE ?
La nouvelle Feuille de Route Développement 
Durable de SUEZ fixe à 33 % le taux de 
femmes dans l'encadrement, un objectif 
intégré au calcul de la rémunération variable 
à long terme des dirigeants. En 2017,  
ce taux s'établit à 28,4 % (périmètre hors  
ex-GE Water). Même s'il a nettement 
progressé ces dernières années, ce résultat 
interroge sur la nécessité de nouvelles 
mesures pour atteindre l'objectif. Les 
femmes sont souvent les premières 
opposantes aux quotas car elles y voient 
un affaiblissement de leur légitimité.  
Pourtant, imposer des quotas a fait 
progresser la parité, notamment en 
politique. Pour accélérer, SUEZ a décidé 
d’imposer au moins 50 % de femmes 
sur tous les recrutements de managers.  
Le Groupe mène également des actions 
de long terme pour susciter les vocations 
pour les métiers traditionnellement moins 
féminins et accompagner la carrière des 
femmes par le mentoring.

QUI SUPPORTERA LES COÛTS 
D’UNE POLITIQUE D’ACHATS 
VRAIMENT RESPONSABLE ?
En tant qu’opérateur intégrant une multitude 
de compétences et de technologies 
dans plus de 70 pays, SUEZ a plus de  
120 000 fournisseurs de rang 1. En outre, le 
prix des services d’eau, d’assainissement 
et de gestion des déchets est bien souvent 
sous-évalué, en particulier dans les pays 
émergents. Dans ces conditions, comment 
définir des clauses RSE qui ne reportent 
pas la charge sur les fournisseurs de 
rangs 2, 3 ou 4 ? Ou qui sont très difficiles 
à respecter dans certains pays ? Cela passe 
par une cartographie précise des risques, 
une définition des priorités, par une mise 
en place de plans d’actions adaptés et 
enfin d’un suivi, d’une évaluation et d’un 
reporting adéquats. SUEZ travaille à la 
définition des bons indicateurs de suivi 
avec des acteurs industriels confrontés aux 
mêmes problématiques, et à mutualiser 
les efforts de contrôle et de réduction des 
risques en fonction des géographies.

LES DILEMMES D’UNE 
ENTREPRISE RESPONSABLE

L’entreprise est souvent confrontée 
à des dilemmes entre différentes 
logiques qui, prises séparément,  
ont leur légitimité. SUEZ a décidé 
de les formuler. Après l’impact du 
numérique sur l’emploi et les limites 
du zéro déchet en 2016, exemples  
de problématiques débattues avec  
les parties prenantes en 2017.

LES TENDANCES D'UN MONDE EN MOUVEMENT



Veolia, Valeo ou Thales 
Parler de la rémunération des dirigeants 

8

Pour la période 2016-2018, Veolia a lancé 
un nouveau plan d’efficacité en utilisant 
une méthode similaire au plan précédent : 
identification des projets d’amélioration 
par les pays, suivi en central. L’objectif 
initial a été porté de 600 à 800 millions 
d’euros d’économies brutes (1) 
additionnelles d’ici à 2018. En 2016 
et 2017, 245 et 255 millions d’euros 
d’économies ont ainsi été réalisées ; 
les économies attendues sont 
de 300 millions d’euros en 2018.
Ce plan comporte trois axes majeurs 
d’amélioration :

• les achats ;
• les frais de structure ;
• les opérations.

Le plan d’amélioration de l’efficacité 
opérationnelle s’appuie notamment 
sur le benchmark des exploitations et 
les standards de performance développés 
par les centres d’excellence de Veolia. 
(1) Avant coûts de mise en œuvre.

POUR UNE CROISSANCE 

ET UNE PERFORMANCE 

DURABLES
Depuis 2016, Veolia met en œuvre un plan de développement pour renouer avec 

une  croissance rentable et pérenne, ciblée et régulière. Ce plan capitalise sur les acquis 
de la transformation du Groupe – recentrage sur ses géographies et métiers les plus porteurs, 

désendettement significatif, organisation plus intégrée et plus réactive, programme substantiel 
d’économies de coûts. Il s’organise autour de deux axes forts – la poursuite de la croissance et 

l’amélioration de l’efficacité opérationnelle – et s’accompagne d’une stratégie RSE, dont 
l’ambition est de contribuer à servir les hommes sans desservir l’environnement.

UNE CROISSANCE 
CIBLÉE SUR 
LES MARCHÉS 
PRIORITAIRES

AMÉLIORER  
L’EFFICACITÉ 
OPÉRATIONNELLE

POUR UNE CROISSANCE 

ET UNE PERFORMANCE 

DURABLES

Le Groupe concentre ses efforts de 
développement sur les segments de marché 
les plus porteurs en termes de croissance, 
essentiellement au moyen de projets de 
croissance organique. L’objectif est de tendre 
à terme vers un portefeuille équilibré entre 
clientèle municipale et clientèle industrielle. 
En se focalisant, pour ce dernier grand 
marché, sur six thèmes porteurs : les 
industries du pétrole, du gaz et de la chimie ; 
les industries des mines, des métaux et de 
l’énergie ; les industries agroalimentaire 
et pharmaceutique ; l’économie circulaire ; 
le traitement des pollutions difficiles ; 
la gestion des fins de cycles industriels.

À cette fin, Veolia a renforcé fin 2016 son 
organisation commerciale avec la mise 
en place d’une approche structurée pour 
le déploiement des meilleures offres du 
Groupe, le renforcement de son programme 
grands comptes industriels, le partage 
des savoir-faire du Groupe et le transfert des 
compétences via des communautés 
internes (connaissance des marchés, 
développement, grands comptes, excellence 
technique). Des acquisitions de petite 
à moyenne taille viennent compléter 
la couverture du portefeuille d’activités, 
dans des géographies ciblées.

30 Rapport intégré Valeo — 2017

Quatre Comités au sein du Conseil d’administration

u u u u

COMITÉ D’AUDIT ET DES RISQUES COMITÉ DES RÉMUNÉRATIONS
COMITÉ DE GOUVERNANCE, 

NOMINATIONS ET RESPONSABILITÉ 
SOCIALE D’ENTREPRISE

COMITÉ STRATÉGIQUE

5 membres indépendants sur 5
6 réunions

93 % de taux de présence

��Examiner les comptes sociaux  
et consolidés, les comptes intéri-
maires et les rapports semestriels

��Examiner périodiquement la 
cartographie des principaux risques 

��Assurer le suivi de l’efficacité  
des dispositifs de gestion des risques 
y compris en matière  
de conformité (compliance)  
ainsi que du contrôle interne

��Assurer l’indépendance des 
Commissaires aux comptes 

��Superviser la procédure de 
sélection ou de renouvellement des 
Commissaires aux comptes

��Être informé de la situation financière 
du Groupe et des lignes directrices de 
la stratégie financière

��Examiner les communications 
extérieures au Groupe préalablement 
à leur diffusion

6 membres indépendants sur 6
7 réunions

95 % de taux de présence

��Étudier et faire des propositions quant 
à la rémunération des dirigeants 
mandataires sociaux, notamment pour 
la part variable de ladite rémuné-
ration et tous avantages en nature, 
attribution d’actions de performance 
et d’options de souscription ou d’achat 
d’actions reçus de toute société du 
Groupe, dispositions relatives à leurs 
retraites, et tous autres avantages de 
toute nature

��Proposer au Conseil des règles de 
répartition des jetons de présence 
et les montants individuels des 
versements à effectuer 

��Proposer au Conseil un montant global 
pour les jetons de présence qui sera 
proposé à l’Assemblée générale de la 
Société

��Donner au Conseil un avis sur la 
politique générale et le ou les plans 
d’options ou d’actions gratuites ou de 
performance établis par la Direction 
Générale du Groupe 

��Être informé de la politique de rému-
nération des principaux dirigeants non 
mandataires sociaux de la Société et 
d’autres sociétés du Groupe

��Examiner toute question que lui 
soumettrait le Président et relative 
aux questions visées ci-dessus, ainsi 
qu’aux projets d’augmentations de 
capital réservées aux salariés

5 membres indépendants sur 5
6 réunions

93 % de taux de présence

��Réfléchir au fonctionnement du 
Conseil d’administration et des 
Comités du Conseil

��Procéder à l’évaluation et à l’actualisa-
tion des règles de gouvernance

��Préparer la composition des instances 
dirigeantes en faisant des propositions 
en matière de nomination des 
dirigeants mandataires sociaux, des 
administrateurs et des membres  
des Comités

��Établir un plan de succession des 
dirigeants pour être en situation de 
proposer des solutions de succession 
en cas de vacance imprévisible

��Examiner l’indépendance de chacun 
des administrateurs

��Procéder au choix de nouveaux 
administrateurs

��Examiner la politique RSE et sécurité, 
déterminer les objectifs et les enjeux 
en matière de responsabilité 
sociale d’entreprise et s’assurer de la 
réalisation des objectifs préalablement 
définis

��Prendre connaissance des risques liés 
aux enjeux en matière de responsabi-
lité sociale d’entreprise et être informé 
des moyens dont dispose le Groupe 
pour poursuivre sa stratégie dans ce 
domaine

��En tant que de besoin, formuler des 
avis et des recommandations pour 
éclairer le Conseil.

5 membres indépendants sur 5
4 réunions

88 % de taux de présence

��Exprimer ses avis et recomman-
dations sur l’examen des axes 
stratégiques du Groupe, les 
informations sur les tendances des 
marchés, l’évolution de la recherche, 
la revue de la concurrence et les 
perspectives à moyen et long terme 
qui en découlent

��Exprimer ses avis et recomman-
dations sur l’étude des projets 
de développement du Groupe 
notamment en matière de croissance 
externe, d’investissement et 
d’endettement et en particulier, 
parmi ces projets, les opérations  
d’un montant unitaire supérieur  
à 50 millions d’euros

Pages 130 à 133 Pages 128 à 129 Pages 126 à 128 Pages 133 à 134

GOUVERNANCE

Le Conseil d’administration a constitué en son sein des comités destinés  
à améliorer son fonctionnement et à concourir efficacement à la préparation  
de ses décisions en émettant des recommandations ou des avis consultatifs  
à destination du Conseil d’administration.

 MISSIONS DES QUATRE COMITÉS DU CONSEIL D’ADMINISTRATION AU 31 DÉCEMBRE 2017

2 3 4 5

76 9

121110 13

La Direction générale

1 Patrice Caine 
Président-directeur général

2 Pascal Bouchiat, Directeur général  
Finances et Systèmes d'information

3 Pierre Eric Pommellet, Directeur général  
Opérations et Performance

4 Pascale Sourisse, Directeur général 
Développement International

5 David Tournadre, Directeur général  
Ressources Humaines

6 Isabelle Simon, Secrétaire général

7 Philippe Keryer, Directeur général adjoint 
Stratégie, Recherche et Technologie

8 Alex Cresswell, Directeur général adjoint  
Systèmes Terrestres et Aériens

9 Millar Crawford, Directeur général adjoint 
Systèmes de Transport

10 Marc Darmon, Directeur général adjoint 
Systèmes d’information et de communication sécurisés

11 Jean-Loïc Galle, Directeur général adjoint  
Espace

12 Gil Michielin, Directeur général adjoint  
Avionique

13 Philippe Duhamel, Directeur général adjoint 
Systèmes de Mission de Défense

8

1

GOUVERNANCE  E T  ORGANISAT ION

La Direction générale de la Société et du Groupe est assurée par un organe collégial, le comité exécutif, regroupant les principaux 
responsables opérationnels et fonctionnels, sous l’autorité du Président-directeur général.

POLITIQUE DE RÉMUNÉRATION DU PRÉSIDENT-DIRECTEUR GÉNÉRAL

C
RI

TÈ
RE

S 
DE

 P
ER

FO
RM

AN
C

E Fixe
Non soumis à critère de performance

Variable
 • À hauteur de 75 % sur 3 critères financiers (Marge opérationnelle,  

prises de commandes, Free Cash Flow opérationnel)
 • À hauteur de 25 % sur 4 critères non financiers  

(globalisation, leadership, diversité-mixité, digital)

Rémunération à long terme (3 ans)
 • À hauteur de 40 % sur la moyenne des prises de commandes
 • À hauteur de 40 % sur le Free Cash Flow cumulé sur la période
 • À hauteur de 20 % sur la performance boursière « Total Shareholder Return »

Retraite additionnelle
Réalisation de conditions de performance sur les 3 derniers exercices.

Le comité exécutif (au 1er mars 2017)
Le comité exécutif de Thales se compose de 13 membres 
et est en charge du pilotage du Groupe.
Il se réunit toutes les deux semaines et met en œuvre les 
décisions stratégiques de Thales suivant les orientations 
définies par le Conseil d’administration.

La rémunération fixe et variable annuelle 2017 
de M. Patrice Caine a été établie conformément 
à la politique de rémunération approuvée par 
l’assemblée générale du 17 mai 2017.

Conformément à l’article L. 225-37-2 du Code 
de commerce, cette proposition est soumise 
à l’approbation de l’assemblée générale du 
23 mai 2018. Un tableau récapitulatif complet 
des composantes de la rémunération globale 
du Président-directeur général est fourni aux 
actionnaires dans les documents d’assemblée (cf. 
section 3.2.2.1 p. 156 et suivantes du document 
de référence 2017).

RAPPORT INTÉGRÉ 2017 6 1
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L’Oréal 
Un assistant de navigation pour aider le lecteur à trouver les contenus qu’il cherche 

RÉPONSE 4 : EN ACCOMPAGNANT LES AUDIENCES



Société Générale 
Des parcours et des playlists profilés pour voyager dans l’écosystème 
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Orange 
Des parcours chronométrés pour toutes les lectures

RÉPONSE 4 : EN ACCOMPAGNANT LES AUDIENCES



Eramet 
Sélectionner les contenus qui vous intéressent selon les formats et les thèmes
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EDF
Un cahier thématique mensuel pendant neuf mois 

 LES
ENERGIES
 RENOUVELABLES

NEXT

LA PREUVE PAR 9
9 thématiques sur 9 cahiers  

chacun illustré par 9 exemples

Soit 81 preuves qui montrent qu’EDF  
est moteur de la transition énergétique  
qui se met en place. Mois après mois,  

thématique par thématique, action par action,  
nous partageons avec vous nos réalisations  

et nos avancées emblématiques.

Cahier 1
LA PREUVE  

PAR NEUF

EDF 
22-30, avenue de Wagram 
75382 Paris Cedex 08 – France

SA au capital de 1 463 719 402,00 euros 
552 081 317 RCS Paris

www.edf.fr Le
 G

ro
up

e 
E

D
F 

es
t 

ce
rt

if
ié

 I
S

O
 1

4
0

01
 
 
A
V
R
IL
 2
01
8

ENTRE

PRISE 

RESPON

SABLE

ENTRE

PRISE 

RESPON

SABLE

ENTRE

PRISE 

RESPON

SABLE

Cahier 2

LA PREUVE  

PAR NEUF

Cahier 3
LA PREUVE 

PAR NEUF

NEXTPREVIOUS

Cahier 3
LA PREUVE 

PAR NEUF

LA PREUVE PAR 9

9 thématiques sur 9 cahiers,  

chacun illustré par 9 exemples 

Soit 81 preuves qui montrent qu’EDF  

est moteur de la transition énergétique  

qui se met en place. Mois après mois,  

thématique par thématique, action par action,  

nous partageons avec vous nos réalisations  

et nos avancées emblématiques.

EDF 
22-30, avenue de Wagram 
75382 Paris Cedex 08 – France

SA au capital de 1 463 719 402,00 euros 
552 081 317 RCS Paris

www.edf.fr Le
gr
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RÉPONSE 5 : EN FAISANT DU RAPPORT ANNUEL UNE OCCASION DE CONTACT PROLONGÉE



BIC 
Un thème par mois pendant huit mois sur le web et les réseaux sociaux 
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# Points de vue 

« Le rapport annuel est l’un des rares 
formats de communication corporate  
à prendre le temps d’analyser la stratégie 
de l’entreprise, ses impacts, les progrès 
réalisés en matière d’engagements RSE.  
Il est également, comme nous le montre  
cette campagne 2017-2018, une occasion 
privilégiée de raconter la relation de 
l’entreprise avec ses parties prenantes. 
Pourtant, la diffusion du rapport annuel 
reste encore réservée à un cercle  
rapproché d’audiences : les actionnaires, 
à qui l’on remet le rapport annuel lors de  
l’assemblée générale ; les collaborateurs, 

qui le découvrent bien souvent au détour 
d’un couloir. Pourquoi ne pas imaginer  
pour les publics impliqués – qui attendent  
des informations de l’entreprise – 
un “momentum” de partage de ce 
document si stratégique : conférence, 
événement, remise en main propre… ? 
Le rapport annuel permettrait ainsi 
d’amorcer le dialogue avec les parties 
prenantes, dans la vraie vie. » 

LAURENT-CÉDRIC VERSCHEURE
DIRECTEUR GÉNÉRAL ANGIE CONTENT



2. DURABILITÉ 
Comment démontrer la viabilité  

de l’entreprise à long terme ? 
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Vinci Construction
Prêt à répondre aux évolutions du secteur 

R
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2 VINCI CONSTRUCTION - RAPPORT D’ACTIVITÉ 2017

En 2050, la planète comptera près de 10 milliards 
d’habitants, dont les deux-tiers vivront en zones 
urbaines*.  

Malaisie  À Kuala Lumpur, métropole en forte croissance démographique et économique,  
VINCI Construction Grands Projets réalise en ECI* phase 1 (Design) les tours TA 3&4.  
Composées respectivement de 63 et 67 étages, elles accueilleront sur 200 000 m2  
des hôtels, des résidences et des appartements. Un nouveau succès pour le Groupe  
dans la capitale malaisienne, après la livraison en 2017 des deux tours Berjaya Central Park,  
qui hébergent à la fois des bureaux et l’hôtel Ritz-Carlton, et en 2013 du centre commercial 
Berjaya Time Square.
* Early Contractor Involvement

+ PEUPLÉ + URBAIN
…

* S
ou

rc
e :

 O
NU

3

Cameroun  À Douala, le 2e double pont ferroviaire et routier du fleuve Wouri a été mis en service  
en septembre 2017. Long de 760 mètres, cet ouvrage d’art va fluidifier la circulation automobile 
et faciliter le transport ferroviaire au sein de la capitale économique camerounaise.  
Il a été réalisé en conception-construction par un groupement comprenant Sogea-Satom,  
Soletanche Bachy, Sogea TPI et Dodin Campenon Bernard. La précontrainte de l’ouvrage  
et le monitoring du pont existant ont été assurés respectivement par Freyssinet et Sixense.

+ MOBILE + OUVERT
La mobilité motorisée dans les villes devrait doubler  
d’ici 2050*.  

…

* S
ou
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e :
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22 VINCI CONSTRUCTION - RAPPORT D’ACTIVITÉ 2017

VINCI  Construction a bâti un modèle managérial au sein duquel la sécurité,  
le management des ressources humaines, la responsabilité sociale et 
sociétale d’entreprise, l’environnement et l’innovation ont une place 

prépondérante. Coup de projecteur sur 20 avancées  
qui ont permis à VINCI  Construction de « construire demain ». 

20
A V A N C É E S

P O U R  D E M A I N

23

 8p. 27

Nos chantiers, laboratoire  
de la politique RSE 

 9 p. 28

1er accord sur les droits  
des travailleurs au Qatar

 10 p. 28

S’engager avec SolidariTerr’  
au cœur des territoires 

 11 p. 28

Dynamisme  
de l’engagement citoyen 

 12 p. 29

La préservation de la 
biodiversité en plein essor 

 13 p. 30

L’éco-conception  
devient la norme

5e édition de la Semaine 
Internationale de la Sécurité

 1p. 24

Une formation pour 
« Manager Par la Sécurité » 

 2p. 24

Généralisation de la 
démarche Safety In Design 

 3p. 25

CAP for Talents  
ou comment développer  
le potentiel des talents  

 4p. 25

Promouvoir la diversité  
avec le programme Open 

 5p. 25

Attirer les talents  
autrement

 6p. 26

Une formation sur mesure 
« Ville sous la ville »  
dédiée aux équipes  
de projets souterrains 

 7p. 27

L’économie circulaire  
en marche

 14 p. 30

Les énergies renouvelables 
ont le vent en poupe

 15p. 30

Le digital au cœur  
des chantiers 

 16 p. 31

L’impression 3D de béton, 
technologie d’avenir 

 17p. 31

Sixense : la construction 
autrement 

 18 p. 32

VINCI Construction  
se distingue au Prix de 
l’innovation VINCI 2017

 19p. 32

L’innovation au cœur  
du Grand Paris

 20p. 32

RÉPONSE 1 : EN INSCRIVANT SES ACTIONS DANS LES « MEGATRENDS »



RAPPORT D’ACTIVITÉ IMERYS 2017/20186

8

NOS DÉFIS  
POUR L’AVENIR

10

ENTRETIEN  
AVEC GILLES MICHEL

VISION &
CONVICTIONS

AVEC DES SOLUTIONS UTILISÉES DANS DE NOMBREUX 
SECTEURS D’ACTIVITÉ, IMERYS OCCUPE UNE PLACE 

CENTRALE AU CŒUR DES GRANDES MUTATIONS 
À VENIR. CHANGEMENT DES MODES DE VIE, 

ÉMERGENCE DE NOUVEAUX MODÈLES ÉCONOMIQUES, 
ACCÉLÉRATION DU PROGRÈS TECHNOLOGIQUE, 
DÉVELOPPEMENT RESPONSABLE : LE GROUPE  
SE PRÉPARE À RELEVER LES DÉFIS MAJEURS  
QUI FAÇONNERONT LE MONDE DE DEMAIN.

RAPPORT D’ACTIVITÉIMERYS 2017/2018 7 RAPPORT D’ACTIVITÉ IMERYS 2017/20188

LA PLANÈTE S’APPRÊTE  
À ACCUEILLIR 10 MILLIARDS 
D’INDIVIDUS D’ICI 2050
DONT LA MAJORITÉ  
VIVRA EN MILIEU URBAIN.

Face à l’urbanisation et  
à l’accroissement de la population, 
nous devons imaginer les solutions 

qui nous permettront de relever  
les défis de demain : concevoir  
des bâtiments intelligents avec  

des revêtements conducteurs  
et impliquant une gestion  

autonome de l’énergie.

DÉMOGRAPHIE

POUR

L’AVENIR

NOS DÉFIS

RAPPORT D’ACTIVITÉIMERYS 2017/2018 9

LE CHANGEMENT CLIMATIQUE 
EST UN RISQUE URGENT, 
GLOBAL, SYSTÉMIQUE  
ET IRRÉVERSIBLE.

CLIMAT

Face au réchauffement de la planète, 
nous devons être encore plus 

exigeants dans la maîtrise de notre 
empreinte et développer  

des solutions adaptées.
POUR

L’AVENIR

NOS DÉFIS

Imerys
Des idées pour relever les défis du monde de demain



Responsabilité d'Entreprise
RAPPORT INTÉGRÉ 2017

MÉGATENDANCES

TRANSFORMATION 
NUMÉRIQUE

ATTENTES 
SOCIÉTALES

UNE  CRÉAT ION DE  VA L EUR  PARTAGÉE

ÉTHIQUE 
DES AFFAIRES

RÉGLEMENTATION 
CROISSANTE

UN MONDE  
MOBILE ET 

INTERCONNECTÉ

50 %50 %
Défense Civil

AÉROSPATIAL, ESPACE TRANSPORT TERRESTREDÉFENSE ET SÉCURITÉ

Maîtriser les risques : 
au cœur de l’ADN  
de Thales 

cf. p. 26-27

Assurer la qualité  
et la sûreté des  
systèmes : exceller 
dans la réalisation 
cf. p. 31

Éthique, intégrité et  
conduite responsable  
des affaires : une  
démarche affirmée 
cf. p. 28 à 30

Recherche et innovation, 
facteurs clés de  
compétitivité  
et de croissance
cf. p. 32 à 35

Une démarche engagée 
de longue date pour répondre  
aux défis environnementaux
cf. p. 44 à 47

L’engagement d’un Groupe,  
la Fondation Thales

cf. p. 48 à 49

L’engagement du Groupe 
envers ses collaborateurs 

cf. p. 39 à 41

Des relations fournisseurs 
responsables et durables

cf. p. 42-43

La proximité client,  
pour une véritable relation 
partenariale 
cf. p. 36 à 38

THA L ES ,  UNE  S T RATÉG I E  IMPU LSÉE  
PAR  L E S  MÉGATENDANCES  E T  

L E S  AT T ENTES  DE  NOS  PART I E S  P R ENANTES

L ES  GRANDS  EN JEUX

RAPPORT INTÉGRÉ 2017 2 1

Un monde de plus  
en plus interconnecté 
et interdépendant
L’urbanisation croissante, le développement 
des échanges mondiaux et la rapide diffusion 
des nouvelles technologies façonnent un monde 
de plus en plus connecté et interdépendant 
dans lequel la sécurité des personnes et 
des biens, des  infrastructures et des États 
dépend de responsables et d’organisations 
capables de prendre les bonnes décisions 
et d’agir efficacement, au bon moment, en 
environnement complexe.
Dans ce cadre, la transformation numérique 
à l’œuvre engage de nouveaux défis. 
Initiée par l’émergence de grandes ruptures 
technologiques, telles que l’Internet des 
Objets, le big data, l'intelligence artificielle et 
la cybersécurité, elle requiert une excellence 
technologique et technique toujours plus 
robuste afin de garantir la sûreté et la sécurité 
de la collecte, du stockage et des échanges 
de données toujours plus massifs.

Mégatendances et attentes sociétales

Un monde aux 
exigences croissantes
Les enjeux environnementaux, politiques, 
économiques et sociétaux, qui s’intensifient 
partout dans le monde, placent de nouvelles 
responsabilités dans les mains des entreprises. 
Les États, les institutions internationales et la 
société civile portent en effet une attention 
croissante à l’implication des grands acteurs 
économiques sur ces sujets et attendent de leur 
part une participation active aux réflexions 
communes qui visent à apporter des réponses 
à ces nouveaux défis.
L'éthique des affaires, la demande de 
transparence et de moralisation de la vie 
publique et des entreprises aboutissent 
également à une complexification notable 
de l’environnement législatif, tant au niveau 
des États (loi relative à la transparence et 
à la lutte contre la corruption - dite Sapin 2 
- ou loi sur le devoir de vigilance en France, 
Modern Slavery Act au Royaume-Uni…) que 
des organisations internationales (Règlement 
Général sur la Protection des Données, Directive 
sur la présentation des données extra-financières  
en Europe…).

Un monde 
d’opportunités
Ces tendances positionnent Thales 
comme un acteur essentiel des 
évolutions à venir. Digital par nature, 
le Groupe sert le fonctionnement 
d’infrastructures vitales en intégrant ces 
attentes croissantes. Or aujourd’hui, les 
pays émergents comme les marchés 
matures ont plus que jamais besoin de 
partenaires de confiance capables de 
les aider à construire une société sûre, 
résiliente et adaptée aux nouvelles 
exigences de leurs citoyens.

2 0 RAPPORT INTÉGRÉ 2017
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Thales
Modéliser la manière dont les megatrends structurent la stratégie

RÉPONSE 2 : EN MONTRANT COMMENT CES MEGATRENDS STRUCTURENT LA STRATÉGIE 



ArcelorMittal 
À court et à long terme, la stratégie déployée pour anticiper les megatrends
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Suez
Identifier les risques et opportunités des megatrends pour la société 

SUEZ 09

LE DÉFI DÉMOGRAPHIQUE En 2050, la planète comptera près de
10 milliards d’habitants et près de 70 % 
d’entre eux vivront en ville, particulièrement 
en Afrique et en Asie. Une prospective  
qui impacte fortement celle des activités  
de SUEZ.

30 % 36 %LA CROISSANCE  
DE LA POPULATION 
MONDIALE D’ICI À 2050 
(ONU, 2017)

POPULATION MONDIALE 
TOUJOURS SANS ACCÈS 
À LA COLLECTE DES 
EAUX USÉES 
(ONU, 2017)

EXERCICE DE 
MATÉRIALITÉ *

Éthique

Accès des 
femmes à 

des postes à 
responsabilités 

Gestion optimisée 
de l'eau et des 

déchets

Émissions de gaz 
à effet de serre
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LES TENDANCES D'UN MONDE EN MOUVEMENT

En 2017, selon l’ONG Global Footprint 
Network, la population mondiale a consommé 
les ressources naturelles 1,7 fois plus vite 
que les écosystèmes n'ont pu les régénérer. 
Environ un tiers des aliments produits sur 
la planète sont jetés, soit entre 6 et 11 kilos 
gaspillés par personne et par an en Afrique 
et en Asie mais entre 95 et 115 kilos en 
Amérique du Nord et en Europe (FAO).  Et 
ces chiffres sont d’autant plus importants 
en ville. Selon le C40 Cities Climate 
Leadership Group, qui rassemble plus de 90 
des plus grandes villes mondiales, moins de  
500 villes seront responsables de 60 % de 
la croissance économique mondiale et de 
50 % de la croissance des émissions de 
gaz à effet de serre d’ici 2030. Le pouvoir 
économique et politique des villes ne cesse 
de s’affirmer même si elles demeurent très 
vulnérables aux chocs naturels et sociaux. 
Prises dans une compétition toujours plus 

forte pour attirer une population active et 
exigeante, les villes cherchent à préserver 
la qualité de vie : la reconquête de leurs 
fleuves pour la baignade urbaine ou la 
mise en œuvre de politiques de mobilité 
plus verte l’illustrent de plus en plus.  
Plus collaborative, la ville s’organise en 
villages et en communautés qui réinventent  
la production, la consommation, les transports, 
etc. Mais avec quelles conséquences sur 
les schémas traditionnels de solidarité 
territoriale ? En France, les lois Notre et 
Maptam ont accéléré la métropolisation 
mais l’effet d’entraînement que les villes 
exercent sur les territoires avoisinants  
n’est plus si bénéfique, selon un rapport 
récent de France Stratégie. 

TENDANCE 01

* Les neuf enjeux 
prioritaires pour SUEZ, 
issus de la matrice 
de matérialité 
(cf. détails p.71).

LES MÉGALOPOLES 
DE PLUS DE 10 MILLIONS 
D'HABITANTS D'ICI 2030

VILLES (en gras)
qui dépasseront  
10 millions d'habitants 
entre 2017 et 2030 

Mumbai
Hyderabad

Ahmadabad

Chennai

Bangkok
Jakarta

Ho-Chi-Minh Ville

Tokyo

Shenzhen

Shanghai

Osaka

Guangzhou
Chongqing

Londres

TENDANCE 01

CHANGEMENT DE POPULATION DE 2017 À 2030

+0-15 % 16-30 % 31-45 % 46 % et plus

+

+

_

_
Déclin

Los Angeles

Mexico

Rio de JaneiroSao Paulo

Buenos Aires

Bogota

Lima

New York Paris

Moscou

Istanbul

New Dehli

Dhaka

Beijing
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Karachi
Le Caire
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Manille

POPULATION EN 2030

10M
25M
40M

Opportunités

Risques

BOUCLES D’ÉCONOMIE 
CIRCULAIRE ET 

MATIÈRES PREMIÈRES 
SECONDAIRES

SOLUTIONS DE 
PROTECTION ET DE 

DÉPOLLUTION

MODÈLES D’AFFAIRE 
INCLUSIFS ET ADAPTÉS 

AUX CONTEXTES 
ÉCONOMIQUES 

FRAGILES

FRACTURES 
TERRITORIALES ET 

INSTABILITÉ SOCIALE

DES PLATEFORMES 
ET START-UP QUI 

RENDENT LA VILLE 
INGOUVERNABLE

BESOINS EN 
INFRASTRUCTURES

SMART CITY

ÉPUISEMENT DES 
RESSOURCES ET 

CONFLITS D’USAGE

AUGMENTATION 
DES POLLUTIONS 

ÉMERGENTES

URBANISATION 
ANARCHIQUE DANS 

LES PAYS LES MOINS 
AVANCÉS

liés au défi démographique, définis par SUEZ

Source : Perspective de l'urbanisation de la population mondiale, Nations Unies
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Orange 
Un mapping des risques pour l’entreprise, selon leur probabilité et leurs impacts
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Risques opérationnels Risques de conformité Risques stratégiques

otre matrice es ris uesFig. 9

Nota bene : une présentation détaillée de nos ris ues financiers ainsi ue la description du cadre de 
ma trise des ris ues figurent dans le ocument de éférence publié c a ue année par le roupe
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os principaux ris ues 
non financiers

Risques Impacts potentiels ispositi  e couverture esures préventives

 A Atteinte à l’intégrité  

et  la confidentialité des données 
et informations

Accès illégitime ou cyberattaque entraînant une divulgation 

d’informations ou une interruption d’activité.

La Direction de la Sécurité du Groupe anime le dispositif global de sécurité, au travers de l’amélioration constante  

des mesures liées aux infrastructures, produits et services, et d’une approche de « Security by design » intégrant  

les problématiques de sécurité en phase de conception.  

e plus  le  ata rotection Officer  coordonne les programmes et les mesures prises en mati re de protection  
des données personnelles.  

nfin Orange dispose d e pertises spécifi ues ia Orange C berdefense

 B Atteinte aux règles éthiques 

(fraudes, corruption…)

anctions  l encontre de l entreprise et ou de ses salariés   
dommages aux biens et actifs du Groupe.

Le Comité de déontologie et le Chief Compliance Officer du Groupe élaborent la Charte éthique et la politique 

anticorruption, en veillant à leur respect par des évaluations régulières des dispositifs de contrôle interne,  

ainsi que des actions de formation et de sensibilisation des salariés.

 C Dépendance vis-à-vis  

d’un fournisseur

Interruption d’activité, dégradation de la qualité ou de la performance 

liées à la défaillance d’un fournisseur clé ou à des conditions 

contractuelles imposées par un fournisseur hégémonique.

a politi ue d ac at  pilotée par la irection lobal rocurement uppl  C ain  int gre l é aluation des ris ues  
au processus de sélection des fournisseurs. Le Groupe conduit des audits réguliers, et assure un suivi particulier  

des fournisseurs présentant un risque de faillite.

 D Déstabilisation par un modèle 

économique ou une innovation  

de rupture

Obsolescence, perte de l’accès au client ou baisse de la performance 

en lien avec une rupture technologique ou économique impactant 

l’attrait ou la rentabilité de nos produits et services.

epuis notre éco campus Orange ardens  la irection nno ation  ar eting et ec nologies assure une eille stratégi ue 
sur les grandes transformations de nos marchés, participe aux instances normatives et pilote notre politique 

d’investissement soutenu dans la recherche et l’innovation.

 E c ec de la di ersification ser ices 
financiers mobiles  ob ets 
connectés, cybersécurité, contenus)

ertes financi res  atteinte  l image et  la réputation du roupe es organisations spécifi ues et des é uipes dédiées  nos a es de dé eloppement sont en place  a ec une eille 
stratégique, des moyens d’investissements et une politique d’innovation ouverte avec les acteurs clés de l’écosystème,  

via des partenariats et des prises de participations.

 F Instabilité géopolitique  

et macroéconomique

Atteinte à la sécurité et à la sûreté des biens et des personnes, 

dégradation de la performance financi re
es dispositifs de eille fonctionnent pour anticiper certaines é olutions con its nationau  tensions internationales   

crises monétaires, etc.) et prendre les mesures adéquates, tant en termes de prévention que de protection des personnes 

et des actifs.

 G Interruption majeure d’activité Perte de qualité ou perturbation des services fournis à d’autres acteurs 

économiques en lien avec une panne technique, une défaillance 

opérationnelle, une cyberattaque ou des dommages subis par  

nos infrastructures.

Un système de management de la continuité de l’activité (SMCA), piloté par la direction de la Sécurité, est décliné  

au sein de nos entités opérationnelles : sites de repli  redondance d é uipements  plans de reprise d acti ité

 H Manque de compétences clés  

ou rares

Retard au lancement ou abandon de nouvelles activités, interruption 

majeure d’activité, dépendance accrue vis-à-vis des fournisseurs.

Le Groupe déploie une politique de gestion prévisionnelle des emplois et compétences (GPEC), prend des participations  

ou rachète des entreprises spécialisées, et renforce ses formations métiers (Cyberdefence Academy, Sonatel Academy…) 

afin de disposer des compétences nou elles nécessaires

 I Non-conformité aux lois, 

règlements ou obligations 

contractuelles

Litiges, sanctions administratives, civiles ou pénales au niveau local  

ou international, retrait du droit d’exercer.

La couverture de l’ensemble de nos territoires et activités est supervisée par la Direction Juridique du Groupe,  

au tra ers de programmes et organisations dédiés sur les su ets clés : nou elle réglementation européenne sur la protection 
des données personnelles (RGPD), loi sur le devoir de vigilance, suivi des sanctions économiques internationales…

 J Ondes électromagnéti ues :  
effets potentiels en l’absence  

de érité scientifi ue

Réduction de l’utilisation des appareils mobiles, déstabilisation  

du modèle économique des télécommunications, litiges.

Le Groupe veille à ce que ses équipements et terminaux répondent aux exigences sanitaires en vigueur, soutient  

des programmes publics et pri és de rec erc e épidémiologi ue O  C N  dé eloppe des outils de mesure  
de l’intensité des ondes, et mène des actions de sensibilisation aux usages sûrs auprès de ses collaborateurs et clients.

 K Santé et sécurité humaine Dégradation des conditions de travail, atteinte à l’intégrité physique  

et morale des personnes (salariés, clients, partenaires).

e roupe m ne une politi ue olontariste de pré ention des ris ues a ec un budget dédié et des accords spécifi ues :  
– en interne, la mise en œuvre du contrat social et de notre promesse d’employeur digital et humain.  

–  en externe, des programmes de sensibilisation aux usages responsables des technologies numériques comme  

les programmes d accompagnement des familles : etter nternet for ids  site bien i reledigital orange fr
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ne gou ernance efficace et responsable demande a ant tout de l anticipation  

Confronté à un ensemble de risques et d’opportunités concernant l’exécution  

de sa stratégie  la poursuite de ses acti ités  la confiance dans la mar ue Orange  
ou sa responsabilité juridique, le Groupe a mis en place une organisation, des procédures 

et des contrôles de ses ris ues  pour les circonscrire en érifiant pour c acun l e istence  
de mesures de détection et de pré ention adé uates et suffisantes
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EVOLVING HEALTH TRENDS
Forecasting the future of health care and 
health policy is challenging, since diseases 
and health trends affecting the population 
are continuously evolving. Numerous 
breakthroughs in science and discoveries 
of new technologies will change the 
landscape of medicine, bringing new 
threats but also possibilities of better 
treatments. Health trends include the 
increased frequency of chronic diseases, 
obesity, medication overuse, improved 
treatments and the uncertainty 
surrounding new products.

DETERIORATION  
OF THE ENVIRONMENT
Addressing the consequences of 
environmental degradation is of one of 
the major challenges currently facing 
mankind. Issues of increasing urgency 
include species extinction, ocean 
acidification, declining land availability 
and issues related to the global water 
supply. This trend encompasses 
environmental pollution, biodiversity loss, 
resource depletion and the alternative 
energy landscape.

GLOBAL CLIMATE CHANGE
The Earth’s climate is becoming more 
unpredictable. There is consensus within 
the scientific community that the change 
in climate can be attributed directly or 
indirectly to human activities. Global 
climate change encompasses global 
warming, extreme weather events, sea 
level rise, climate-induced poverty and 
migration.

HYPERCONNECTIVITY
Hyperconnectivity stems from the rise in 
the cyber dependency of people, things 
(e.g. satellites, drones) and organizations. 
Hyperconnectivity covers many topics 
such as the rise of social media, wearables 
and other health-monitoring devices and 
the increased vulnerability of individuals, 
and organizations to potential cyber 
attacks.

EMERGING TECHNOLOGIES
Innovative technologies disrupt industrial 
development, production and entire 
business value chains. An increase in scale 
is necessary to address the needs of mass 
production and consumption. Research 
and development into technological 

advances that allow novel ways of creating 
and capturing value are increasingly 
important in manufacturing industries.  
The 4th industrial revolution includes 
breakthroughs in fields as varied as 
automation, autonomous mobility, artificial 
intelligence, augmented reality, robotics, 
new materials, energy use, “Big Data”, life 
cycle management, and communication.

NEW BUSINESS  
& FINANCE MODELS
For years, the world of finance has been 
undergoing radical changes. Traditional 
banking was the first sector under 
pressure, with the insurance industry now 
in the forefront of this revolution, as the 
boundaries between various stakeholders 
are blurring, aided by technological 
advances. Blockchain technology will lead 
to fundamental shifts in business models 
and the creation of new payment 
solutions. Business models are moving 
from closed systems to crowdsourcing, 
open innovation and open source 
platforms.

SHIFTING SOCIAL & 
GEOPOLITICAL LANDSCAPES
Significant trends with the potential to 
generate social and geopolitical 
instabilities are the increasing wealth gap 
within societies, the weakening of 
international governance and the increase 
of regulatory and economic uncertainty. 
Terrorism remains a major threat.

CHANGING DEMOGRAPHICS
The planet’s population is undergoing 
major demographic shifts, which may 
trigger political, economic, social, cultural 
and environmental upheavals, particularly 
in Asia and Africa. This trend encompasses 
not only population growth, but also the 
increase in the ageing population, rapid 
urbanization with the development of 
mega cities and involuntary mass 
migration.

MAJOR TRENDS & EMERGING  
RISK RADAR 2017

The world is undergoing Major Trends which trigger new Emerging Risks and exacerbate  
the likelihood and potential impact of older ones. This 2017 presentation of SCOR’s 

Emerging Risks Radar provides an interactive illustration of how Emerging Risks 
and Major Trends interact with SCOR’s main risk drivers.
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AXA 
Expliciter la méthodologie de gestion des risques du Groupe

38 Performance durable

Engagement et stratégie

de prise de risque accepté, produits moins 
consommateurs de capital, portefeuilles  
moins sensibles aux risques financiers…

 LE GROUPE EST ÉGALEMENT TRÈS ATTENTIF  
À LA SOUSCRIPTION DES CONTRATS AYANT UN IMPACT 
SUR SES ENGAGEMENTS À LONG TERME comme  
les polices d’assurance retraite pouvant  
se prolonger sur plusieurs décennies. AXA  
a donc mis en place des processus rigoureux  
de validation de ces produits.

 AXA RESTE PAR AILLEURS EN VEILLE CONSTANTE 
SUR LES RISQUES ÉMERGENTS. Cette détection 
précoce lui permet non seulement  
de protéger son activité et celle de ses clients, 
mais aussi d’identifier les moteurs de 
performance de demain. Il dispose pour cela  
de deux outils : l’Emerging Risk Radar, qui  
suit les occurrences de mots-clés associés  
à 150 risques potentiels sur internet et dans  
la presse spécialisée ; et l’Emerging Risk Survey, 
étude menée auprès de 1 500 collaborateurs  
et chercheurs pour prioriser ces risques. 

La gestion des risques du Groupe travaille par 
ailleurs avec des scientifiques, dans le cadre  
de projets financés par le Fonds AXA pour la 
Recherche, pour mieux comprendre et évaluer 
les risques, traditionnels ou émergents. 

 LE RISQUE EST INHÉRENT AU MÉTIER  
D’ASSUREUR. IL NE S’AGIT PAS DE L’ÉVITER À TOUT  
PRIX MAIS DE PROMOUVOIR UNE CULTURE DE PRISE  
DE RISQUE SÉLECTIVE EN ACCORD AVEC LE PROFIL 
SOUHAITÉ POUR LE GROUPE.
 
La gestion des risques est au cœur des  
missions d’AXA. Si les outils d’identification,  
de quantification et de maîtrise rigoureuse 
visent à toujours mieux protéger nos clients 
et à anticiper les nouveaux risques, ils sont 
également un puissant outil de développement. 

La fonction gestion des risques compte 
150 experts au siège, qui, avec le soutien des 
équipes locales, développent une culture 
du risque à travers le Groupe. Dans ce cadre, 
130 dirigeants ont participé en 2017 pendant 
deux jours à un exercice simulant une crise 
cyber et géopolitique mondiale.

 AXA CONCENTRE UNE GRANDE PARTIE DE SES 
EFFORTS À LA MAÎTRISE DES RISQUES D’ACCUMULATION 
liés à des événements globaux pouvant affecter 
plusieurs pans de son activité : catastrophes 
naturelles, pandémies, mais aussi crises 
financières majeures. Pour réduire l’exposition 
à ces dernières, il a développé un panel de 
mesures : approbation stricte des nouveaux 
investissements, règles encadrant le niveau 

Gestion des risques : 
un facteur clé  

de succès
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LE RÉCHAUFFEMENT 
CLIMATIQUE 

Avec une hausse  
des températures de 
4 °C, le monde ne serait 
plus assurable. Pour 
contribuer à l’atténuation 
du changement climatique, 
le Groupe mène une 
politique d’investissement 
volontariste en faveur  
de la décarbonisation  
et de la transition 
énergétique. Il aide 
également les collectivités 
à s’adapter, par exemple 
en partageant ses cartes 
d’identification  
des zones de submersion  
et d’inondation. 

LA VOITURE  
AUTONOME 

En déplaçant la 
responsabilité du conducteur 
vers le constructeur,  
et en passant d’un risque 
de fréquence (accidents) 
à un risque de cumul 
(cyber attaque), la voiture 
autonome fait émerger  
de nouveaux dangers et  
de nouvelles opportunités.  
Le Groupe se prépare 
activement à sa 
généralisation, notamment 
grâce aux analyses  
de sa Foresight Squad  
et à sa participation  
à des consortiums pilotes 
comme à Milton Keynes.

LES MALADIES  
GRAVES

Au-delà de leur coût humain, les 
maladies graves ont également 
un impact économique important 
et peuvent peser sur le 
développement d’un pays.  
Ce sujet, majeur pour ses parties 
prenantes, l’est aussi pour le 
Groupe, qui émet des polices 
d’assurance pouvant courir sur 
plusieurs décennies. En 2017,  
AXA et le Fonds AXA pour la 
Recherche ont organisé les 
3es Rencontres sur les maladies 
graves : en présence d’une 
centaine de chercheurs, elles 
ont permis d’avancer sur  
la modélisation des risques  
liés à ces affections. 

LE RISQUE  
CYBER

Si le risque cyber est pris  
de plus en plus au sérieux par  
les entreprises, l’impact précis 
encouru par tel ou tel acteur 
reste encore difficile à anticiper 
en raison d’un faible volume 
de données. AXA travaille  
à la définition d’un scénario 
d’attaque majeure sur ses 
clients assurés, permettant 
d’évaluer son impact sur le 
bilan du Groupe et de s’assurer 
que la prise de risques par  
AXA reste dans les limites 
acceptables. En parallèle, AXA 
bâtit des outils de prévention  
et des solutions de remédiation 
à destination de ses clients. 
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# Points de vue 

« Parce qu’elles évoluent dans un 
monde VUCA*, les entreprises ne 
peuvent plus présenter leur stratégie 
de manière statique. C’est pourquoi 
l’analyse des “megatrends”, des risques 
et opportunités qui en découlent, 
est devenue un passage (presque) 
obligé du rapport annuel. Comme 
tout rendez-vous imposé, ces pages 
de contextualisation ont aujourd’hui 
tendance à s’homogénéiser, à perdre de 
leur spécificité : industriels, constructeurs 
en BTP, banque et assurances, société 
de services…, tous affichent les mêmes 

megatrends, s’appuient sur les mêmes 
chiffres clés, débouchent sur les mêmes 
risques. Souci de pédagogie ? Volonté  
de ne pas trop en dévoiler sur l’entreprise,  
sa stratégie, ses faiblesses éventuelles ? 
Pour informer, voire engager davantage 
ses parties prenantes, la finesse de cette 
analyse est pourtant primordiale : elle est 
le fondement du regard unique que porte 
l’entreprise sur le monde et in fine du sens 
qu’elle donne à son activité. » 

ÉLISE PINSOLLE
CONTENT STRATEGIST

* Volatility, uncertainty, complexity, ambiguity 



3. ENGAGEMENTS 
Comment l’entreprise  

contribue-t-elle au progrès 
sociétal et environnemental ?
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Suez
Des engagements proportionnels à l’activité de l’entreprise

33SUEZUNE STRATÉGIE ACCÉLÉRÉE POUR LA RÉVOLUTION DE LA RESSOURCE

L'INTÉGRATION DE LA STRATÉGIE  AUX OBJECTIFS 
DE DÉVELOPPEMENT DURABLE DE L’ONU
L’agenda onusien offre un cadre précieux pour que 
la finalité de l’entreprise serve l’ambition d’un 
développement mondial plus durable. Après la fixation 
des objectifs, SUEZ travaille à l’évaluation de sa 
contribution géographique aux ODD et à la méthode  
pour en rendre compte.

Les objectifs de la Feuille de route 2017-2021 ont 
été fixés, en dialogue avec les parties prenantes 
à partir d’une matrice de matérialité, de l’analyse 
des risques et opportunités et de l’examen des 169  
« cibles » (ou sous-objectifs, le plus souvent chiffrés) 
ainsi que des 244 indicateurs de progrès retenus par 
l’ONU. Pour définir les objectifs chiffrés, une approche 
exogène a été privilégiée dès lors qu’elle était possible : 
ainsi, les objectifs climat de SUEZ sont en ligne avec 
le consensus scientifique et s’inscrivent dans la 
trajectoire 2 degrés.

SUEZ a également fait le choix de niveaux différents 
d’action pour participer à l’atteinte des Objectifs de 
Développement Durable. Concerné par l’ensemble des 
ODD et près de 70 cibles, le Groupe distingue celles 
pour lesquelles il veut être moteur, en lien avec ses 
activités cœur, celles pour lesquelles il s’engage à saisir 
des opportunités en matière d’innovation sociale ou de 
développement de nouveaux services, celles envers 
lesquelles enfin il doit être vigilant sur l'ensemble de 

sa chaîne de valeur. Sur ce chemin de contribution aux 
ODD, SUEZ a identifié deux  difficultés sur lesquelles 
il est actuellement en train de travailler : au-delà de 
l’objectif global, comment identifier précisément la 
contribution du Groupe sur les différents territoires 
sur lesquels il est présent et surtout en tenant compte 
de l’analyse de l’intensité géographique des besoins ? 

Et comment rendre compte de cette contribution, avec 
rigueur et en cohérence avec les différents systèmes 
et standards de reporting ? Les indicateurs de suivi 
de la contribution de SUEZ sont à construire avec des 
parties prenantes qui sont encore dans un processus 
d’appropriation des ODD. Les États présenteront leur 
feuille de route en 2019 et les acteurs non-étatiques, 
entreprises, villes ou encore ONG, se positionneront en 
conséquence, adoptant progressivement les pratiques 
de reporting qu’il convient. Le reporting sur les ODD 
représente en effet un immense défi en matière de 
production, traitement, consolidation, mais aussi 
stockage et de mise à disposition des données. 

Être moteur

Être engagé Être vigilant

Les trois niveaux de contribution  
de SUEZ aux objectifs de 

développement durable de l'ONU

RÉPONSE 1 : EN S’ENGAGEANT DANS LES OBJECTIFS DE DÉVELOPPEMENT DURABLE



Thales 
Une matrice de matérialité pour proportionner les contributions du Groupe

En 2015, les Nations Unies adoptaient un nouveau programme de développement durable 
fondé sur 17 objectifs à atteindre d’ici 2030.
En tant que membre du Pacte Mondial, Thales, partenaire de confiance pour un monde plus 
sûr, a souhaité s’impliquer dans cette démarche unique qui vise à éradiquer la pauvreté, 
à protéger la planète et à garantir la prospérité pour tous d’ici 2030.
À travers ses activités, avec l’aide de sa Fondation et grâce à l’expertise de ses 
65 000 collaborateurs à travers le monde, le Groupe s’engage ainsi concrètement à participer 
à la transformation du monde et à l’amélioration de la vie des populations.

E N G A G E M E N T S  D E  T H A L E S 
E N V E R S  L E S  O D D

PROF I L  DU  GROUPE

Thales aide les États à renforcer leur 
souveraineté à travers la sécurisation des 
citoyens et des espaces publics, la lutte contre 
le terrorisme ainsi que la protection de leur 
territoire et de leurs populations. En outre, 
le Groupe a mis en place un programme 
d’intégrité complet (cf. p. 08, 10, 28 à 30). 

La diversité est au cœur des engagements de 
Thales. Début 2016, l’entreprise s’est fixé des 
objectifs ambitieux en matière de recrutement 
de femmes (40 %), d’accès des femmes à 
des postes à responsabilité (30 %) et sur la 
présence d’au moins 3 femmes à chaque 
comité de direction. (cf. p. 39-40).

Dès 2015, Thales a signé le Business proposal 
for COP21 visant à confirmer son engagement 
pour le climat et a réaffirmé sa démarche en 
décembre 2017, avec la signature du French 
Business Climate Pledge (cf. p. 45). Par ailleurs, 
par ses innovations dans les domaines du 
transport et de l’aéronautique, Thales participe 
à la réduction de l’empreinte environnementale 
de ses clients (cf. p. 44 à 47).

L’innovation fait par tie de l’ADN de 
l’entreprise. Avec plus de 700 M€ consacrés 
à la R&D, Thales se positionne parmi les 100 
entreprises mondiales les plus innovantes. Le 
Groupe s’appuie sur une démarche d’Open 
Innovation qui vise à associer start-ups et PME 
au processus d’innovation de l’entreprise, et 
noue des partenariats pour innover sur les 
usages, les business models et les technologies  
(cf. p. 32 à 35). 

Thales mène une politique active de maîtrise et 
de réduction de ses consommations : efficacité 
énergétique, optimisation de l’usage de l’eau, 
réutilisation des matériaux, diminution des 
déchets (cf. p. 47).

Les solutions développées par Thales au service 
de la sécurité et de la mobilité répondent aux 
nouveaux enjeux générés par l’urbanisation 
croissante de la planète. Elles permettent aux 
villes et aux transports ferroviaires ou aériens 
d’être plus sûrs et mieux sécurisés (cf. p. 8 à 11). 
À Mexico, les solutions mises en place par Thales 
ont fait baisser la criminalité de 48,9 % et le 
temps d’intervention des urgences a été divisé 
par 6. 

OBJECTIFS À ATTEINDRE D’ICI 2030

RAPPORT INTÉGRÉ 20171 2

PROF I L  DU  GROUPE
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Thales a choisi d’investir dans une relation durable 
et responsable vis-à-vis de ses salariés. 97,8 % 
des salariés ont un emploi durable et 93,4 % 
ont un emploi à taux plein. En 2017, 77,4 % 
des salariés ont eu au moins une formation.  
Fin 2017, 86,3 % des salariés du Groupe 
sont couverts par des conventions ou accords 
collectifs. Thales déploie en outre une politique 
active en faveur du handicap (cf. 39 à 41). 

Thales met en place une politique active de 
substitution des substances dangereuses ou 
nocives dans ses produits. En 2017, Thales a 
engagé plus de 5 M€ sur ces programmes et 
études. En outre, par le biais de sa Fondation 
d’entreprise, Thales soutient plusieurs initiatives 
en matière de gestion des risques naturels  
(cf. p. 46, 48).

La Fondation d’entreprise Thales développe 
de nombreuses actions avec des ONG ou 
des institutions locales autour des thématiques 
de l’éducation et de l’urgence humanitaire  
(cf. p. 48-49). 

La Fondation d’entreprise Thales soutient 
de nombreuses initiatives de formation aux 
sciences et technologies. Par ailleurs, avec 
la participation des salariés du Groupe, elle 
a financé la distribution de kits scolaires en 
Afrique ainsi que des actions de lutte contre le 
décrochage scolaire au Cambodge. À travers 
ces actions, Thales s’engage pour une diffusion 
des savoirs, élément fondamental de la lutte 
contre la pauvreté et l’exclusion (cf. p. 48-49) 

Thales apporte une attention particulière  
à la protection de la biodiversité. 
Plusieurs sites australiens ont mis en place des 
plans de gestion de l’habitat afin de restaurer les 
caractéristiques d’origine de la région. 
De même le Groupe apporte une grande 
attention à sa consommation d’eau (cf. p. 44 
à 47).

RAPPORT INTÉGRÉ 2017 1 3
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Gecina
Un rapport « climat » détaillant les ambitions du Groupe à l’horizon 2030

PARTAGER 
UNE NOUVELLE AMBITION
POUR LE CLIMAT

> FEUILLE DE ROUTE CLIMAT 2030 

PUBLICATION JUIN 2016

FEUILLE DE ROUTE CLIMAT 2030 // GECINA
PAGE 8
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S’adapter à l’évolution  
du climat en Ile-de-France
Avec 90% de son patrimoine situé en Ile-de-France, 
Gecina a souhaité étudier sur cette zone géographique 
les impacts potentiels du changement climatique sur ses actifs. 
L’objectif est d’identifier les actions à mettre en œuvre pour favoriser 
l’adaptation des bâtiments à ces nouvelles conditions  
sans surconsommation énergétique.  

Criticité et vulnérabilité
Cette étude a été menée par le cabinet Carbone 4. 
Elle est fondée sur l’analyse de données d’experts 
issues de Météo France, de l’Agence Parisienne du 
Climat et du rapport de la mission Jouzel «Le climat 
de la France au 21e siècle, scénarios régionalisés». 
Elle établit des indices de risques climatiques 
qui correspondent au croisement entre la criticité 
d’un aléa climatique (fréquence et intensité) et la 
vulnérabilité des bâtiments à celui-ci, c’est-à-dire 
la vulnérabilité de sa structure (toiture, enveloppe, 
infrastructure et superstructure), de ses réseaux 
(plomberie et assainissement, CVC et électricité), 
ses aménagements (intérieurs et extérieurs) et 

des comportements de ses occupants (santé, 
confort…).

Vulnérabilité des bureaux
L’étude souligne que les immeubles de bureaux 
sont principalement vulnérables aux inondations, 
aux vagues de chaleur, à la sécheresse, aux 
mouvements de terrain et aux tempêtes. Les 
éléments les plus critiques face aux aléas 
climatiques sont le réseau d’électricité et voix 
données image, la superstructure, la santé 
des occupants, le chauffage, ventilation et 
climatisation (CVC) et le confort et mode de vie. 

ÉVALUER

3 risques liés au réchauffement 
climatique impactant  
potentiellement le patrimoine 
de Gecina en Ile-de-France

Impact d’une vague de chaleur
L’étude fournit une identification des impacts et facteurs 
aggravants pour les différentes composantes d’un bâtiment. 
Ainsi, une vague de chaleur influerait directement la santé 
des occupants avec par exemple des risques d’hyperthermie 
et de déshydratation. Ce phénomène se trouverait renforcé en 
cas d’une orientation inappropriée du bâtiment. Les réseaux 
affichent également un risque de défaillance en cas de forte 
augmentation de la puissance appelée pour fournir par 
exemple l’énergie nécessaire aux systèmes de climatisation. Le 
risque en cas de sous dimensionnement des réseaux consiste 
en un potentiel « black-out » se répercutant sur des systèmes 
stratégiques comme les serveurs informatiques. En juillet 2012, 
l’Inde a connu l’un des pires black-out de son histoire privant 670 
millions de personnes d’électricité, la conséquence directe d’une 
vague de sécheresse ayant diminué les capacités de production 
hydroélectrique. Pour lutter contre ces risques, les solutions 
consistent à s’appuyer sur des réseaux locaux d’énergies 
renouvelables, à limiter la consommation des bâtiments mais 
également à ce qu’ils deviennent producteurs de leur propre 
énergie, partiellement voire totalement.  

Analyse de l’évolution des risques
Le changement climatique génère au fil des années une 
évolution des risques identifiés. Il modifie ainsi leur probabilité 
d’occurrence sur le patrimoine. Par exemple, plus les températures 
s’élèveront, plus le risque de sécheresse sera important. Si les 
modèles de prévision révèlent des risques réduits d’épisodes 
de neige ou de grêle, les risques de sécheresse et de vagues 
de chaleur augmentent fortement jusqu’à doubler pour ce 
dernier. Les risques d’inondations demeurent stables avec pour 
conséquence une attention particulière devant être portée sur les 
réseaux (CVC et systèmes électriques) suivant l’augmentation 
de l’intensité et de la fréquence des vagues de chaleur associée 
à l’augmentation continue des températures moyennes.

Le Plan Climat Énergie de Paris vise à réduire de 75% les émissions de gaz à effet de serre du territoire 
parisien en 2050 par rapport à 2004. L’immobilier tertiaire a été identifié comme un secteur pouvant 
contribuer efficacement à l’atteinte de cet objectif. Gecina s’est engagée aux côtés de la Mairie de 
Paris en signant la charte Paris Action Climat dont elle a tenu compte pour élaborer sa feuille de route 
climat. L’analyse des résultats de l’étude de l’impact du changement climatique sur le patrimoine 
de la foncière démontre l’intérêt de développer des modes d’adaptation sobres sur des dispositifs 
vulnérables à l’augmentation des vagues de chaleur et à la sécheresse comme les réseaux d’électricité. 
Les solutions passent par le développement des énergies renouvelables destinées à alimenter les 
réseaux en limitant l’impact sur le réchauffement climatique. Les raccordements aux réseaux de 
chaleur (CPCU) et de froid urbain (Climespace) s’avèrent ainsi particulièrement intéressants car ils 
représentent une opportunité de développer un mix énergétique moins carboné. L’étude de nouveaux 
raccordements s’inscrit naturellement dans le cadre de la feuille de route climat et plus globalement 
dans la stratégie de Gecina. Ils participent à enrichir et développer la diversité des réseaux urbains de 
froid et de chaud au bénéfice – actuel et futur – d’autres utilisateurs.        

Plan Climat Énergie de Paris :
Identifier des synergies d’action

Climespace puise 
l’eau de la Seine pour 
rafraîchir ses installations 
sans impact sur  
la biodiversité

Climat & Biodiversité
Intégrer la biodiversité permet de lutter  
contre l’îlot de chaleur. La préservation  
de la biodiversité fait partie intégrante  
de l’engagement et de la contribution  
de Gecina en faveur du climat. L’intégration 
d’espaces végétalisés sur les immeubles 
constitue une des réponses possibles 
à cette problématique. En plus de participer 
à la préservation de la biodiversité,  
cela contribue au bon fonctionnement 
de l’immeuble en toutes circonstances 
et renforce également les conditions de 
confort et de bien-être pour les occupants. 
Pour en savoir plus, téléchargez le rapport 
biodiversité sur www.gecina.fr  
rubrique « RSE ».

  

• Vagues de chaleur
• Sécheresse
• Inondations

RÉPONSE 2 : EN VALORISANT SES ENGAGEMENTS SUR DES SUJETS « CORE BUSINESS »



Engie 
Des informations sur le monde de l’énergie pour aider les acteurs  
du secteur dans leurs travaux

Un Monde d’Énergie
Édition 2017

Publiée en mars 2018

Direction de la Stratégie – Pôle Prospective
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CONTEXTE  
ÉNERGÉTIQUE

Réserves énergétiques

Réserves  Gtep Charbon et Lignite Pétrole brut et LNG Gaz Naturel Uranium Total
Volume Part dans le  

total Monde
Volume 

conventionnel
Volume non-

conventionnel
Volume 

total
Part dans le  
total Monde

Volume 
conventionnel

Volume non-
conventionnel

Volume 
total

Part dans le  
total Monde

Volume Part dans le  
total Monde

Volume Part dans le  
total Monde

Europe 46 7% 2 0 2 1% 4 0 4 2% 1 2% 53 5%
Amérique du Nord 169 27% 8 22 30 13% 4 6,3 10 6% 8 15% 217 20%

Canada 4 1% 1 22 23 10% 2 0,4 2 1% 6 11% 35 3%
États-Unis 165 27% 7 0,3 7 3% 2 6 8 5% 2 3% 182 17%

Amérique Latine 9 1% 16 29 45 20% 7 0 7 4% 2 4% 64 6%
Asie 176 28% 5 0 5 2% 10 0,6 11 6% 5 9% 197 18%

Chine 90 15% 2 0 2 1% 2 0,4 3 1% 2 3% 97 9%
Inde 64 10% 1 0 1 0,3% 1 0,1 1 1% 2 3% 67 6%

Pacifique 81 13% 1 0 1 0,2% 2 1 3 2% 15 27% 100 9%
Pacifique 127 21% 19 0 19 8% 62 0,04 62 34% 11 19% 218 20%
CEI 18 3% 4 0 4 2% 2 0 2 1% 5 8% 28 3%

Kazakhstan 85 14% 14 0 14 6% 47 0,04 47 26% 4 6% 149 14%
Russie 0 0% 0,08 0 0 0,04% 9 0 9 5% 0 0% 9 1%

Turkménistan 1 0% 106 0 106 47% 75 0 75 41% 0,02 0,03% 181 17%
Moyen Orient 0 0% 35 0 35 16% 8 0 8 4% 0 0% 43 4%

Arabie Saoudite 0 0% 19 0 19 8% 4 0 4 2% 0 0% 22 2%
Irak 0 0% 3 0 3 2% 22 0 22 12% 0 0% 26 2%

Qatar 9 1% 17 0 17 8% 12 0 12 7% 13 24% 52 5%
Afrique 0 0% 0 0 0 0% 0,1 0 0,1 0,04% 4 7% 4 0,4%

Namibie 0 0% 0,02 0 0,02 0,01% 0 0 0 0% 4 7% 4 0,4%
Niger 619 100% 173 52 224 100% 176 8 184 100% 56 100% 1 082 100%

Monde 166 50 62 82 92
Total années de production 150 54 67 78

Source : Enerdata, Global Energy & CO2 Data (2017)

LES RESSOURCES MONDIALES D’ÉNERGIE

Les réserves d’énergie fossiles seront suffisantes pour couvrir l’évolution des consommations dans les prochaines décennies. Les seules réserves prouvées devraient couvrir 54 ans de 
consommation de pétrole, 67 ans pour le gaz et 120 ans pour le charbon (au rythme de production actuel). À ces réserves conventionnelles viennent dorénavant s’ajouter les ressources 
non-conventionnelles de pétrole et de gaz. Très supérieures aux ressources conventionnelles, leur exploitation est aujourd’hui envisageable grâce aux progrès techniques, notamment en 
matière de fracturation hydraulique. Néanmoins les barrières économiques et environnementales auxquelles leur exploitation s’expose en limite considérablement le champs, qui reste aujourd’hui  
quasiment restreint à l’Amérique du Nord. Les réserves d’uranium ont quant à elles une durée de vie évaluée à près de 70 ans.

RÉPONSE 3 : EN PARTAGEANT SES CONNAISSANCES POUR FAIRE PROGRESSER LE SECTEUR
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FDJ
Au cœur du rapport annuel, parole aux bénéficiaires de la Fondation

Parce que la société française évo-
lue et fait émerger de nouveaux 
besoins, FDJ a souhaité donner 
une nouvelle orientation à  l’action 
de sa Fondation. Celle-ci investit 
 désormais le domaine de l’égalité 
des chances, avec un budget de 
18  millions d’euros maximum sur 
cinq ans. Cette nouvelle mission se 
concentre sur deux champs d’ac-
tion – l’éducation et l’insertion – et  
englobe naturellement l’intégra-
tion et la réinsertion des personnes 
en situation de handicap. Le jeu 
comme méthode d’apprentissage 
et d’acquisition des savoirs devient 
une modalité.

Après un premier travail de repérage 
de plus d’un an et le lancement d’un 
appel à projets, la Fondation d’entre-
prise FDJ a  sélectionné trois associa-
tions emblématiques de son nouvel 
objet.

 Bibliothèques Sans Fron-
tières et son programme « Les Voya-
geurs du numérique  », qui vise à 
réduire les inégalités sociales engen-
drées par le manque de maîtrise des 
outils et des langues du numérique à 
travers des ateliers pratiques d’initia-
tion et de formation.

 Réseau Étincelle, qui contri-
bue à l’insertion socioprofessionnelle 
des jeunes « décrocheurs du système 
scolaire  » grâce à des sessions de 
 formation innovantes et récréatives 
animées en entreprise.

 Dans le cadre de cet appel 
à projets, les collaborateurs FDJ ont 
également décerné un prix coup de 
cœur à l’association Coup de Pouce, 
qui tente de prévenir l’échec scolaire 
précoce des enfants socialement et 
culturellement défavorisés grâce à 
l’apprentissage par le jeu. 

Au-delà de ces associations lau-
réates, la Fondation d’entreprise FDJ 
va continuer d’accompagner une 
centaine d’associations qui agissent 
pour l’égalité des chances. Et même 
si elle entame un nouveau chapitre 
de son histoire solidaire, l’ensemble 
des engagements en faveur du sport 
de haut niveau reste toujours aussi 
important et piloté au sein de  l’entité 
Sport de FDJ.

61

Jérémy  
Lachal 

ENGAGÉ POUR LES POPULATIONS  
ÉLOIGNÉES DU NUMÉRIQUE

Sur quel constat est né  
le programme « Les Voyageurs  
du numérique » soutenu par  
la Fondation d’entreprise FDJ ?
Jérémy Lachal : Au départ, il y a cette 
urgence à donner à chacun, en particulier 
aux plus démunis, les moyens de s’informer 
et de s’éduquer, de s’ouvrir sur le monde  
et de l’éclairer en retour. Aujourd’hui,  
la véritable fracture se fait sur les usages et 
la capacité à trouver la bonne information 
sur Internet. L’enjeu du programme « Les 
Voyageurs du numérique » est de diffuser 
cette alphabétisation numérique, afin de 
permettre à chacun de trouver sa place 
dans la société et d’en devenir un acteur.

En quoi consiste-t-il ?
J. L. : Nous avons mis au point une 
méthodologie et des outils d’initiation et de 
formation au numérique que nous mettons 
à disposition de citoyens engagés pour leur 
permettre de créer des clubs. En plus d’un 
accompagnement, nous leur apportons un 
réseau social, une plateforme d’e-learning, 
des formations présentielles, des ressources 
(fiches d’activité, applications, etc.). À ce jour, 
il existe 80 clubs en France, qui ont organisé, 
depuis 2014, 500 ateliers, dont ont bénéficié 
5 000 enfants, adolescents et membres  
de leurs familles.

Que va vous apporter  
concrètement le soutien  
de la Fondation d’entreprise FDJ ?
J. L. : En nous octroyant une subvention  
d’un million d’euros sur deux ans, elle va 
nous permettre d’intensifier notre présence 
en région et de passer de 80 à 400 clubs : 
ainsi, 30 000 personnes pourront  
se familiariser avec le numérique  
et ses bonnes pratiques. Grâce à cette  
aide, nous allons aussi entreprendre  
un « Tour de France du numérique », qui 
démarrera mi-2018. L’idée est de stimuler 
l’écosystème local pour que des clubs  
voient le jour. Enfin, nous allons continuer  
à développer nos outils, toujours dans une 
approche ludique car, comme la Fondation 
d’entreprise FDJ, nous pensons que le jeu 
booste la créativité et dédramatise l’erreur.

63

Grâce au soutien de la Fondation 
d’entreprise FDJ, le programme  
« Les Voyageurs du numérique », 
destiné à lutter contre la fracture 
numérique, va s’étendre à tout  
le territoire français. Explications  
de Jérémy Lachal, Directeur Général 
de Bibliothèques Sans Frontières 
(BSF), à l’origine du projet.

62

RÉPONSE 4 : EN MONTRANT LA FINALITÉ DES ACTIONS DE MÉCÉNAT / DE FONDATION



L’Oréal 
Valoriser l’engagement de 30 000 collaborateurs lors des Citizen Days
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# Points de vue 

« Y a-t-il encore une place pour  
les engagements RSE ou le mécénat  
à l’heure du rapport intégré ? Alors  
que la contribution devient le cap  
de l’entreprise, que la RSE s’intègre  
de plus en plus finement au “business”,  
il n’est en effet plus si aisé de repérer,  
de valoriser ce qui dépasse le cadre  
de l’activité “normale” de l’entreprise. 
C’est en partie pour cela que les 
Objectifs du développement durable 
(ODD) apparaissent aussi souvent dans 
les rapports annuels cette année : 
montrer que l’on participe à ce projet 

commun est une manière de raconter 
son “supplément d’âme”. Mais plutôt que 
de valider ce qui a déjà été fait, les ODD 
ne devraient-ils pas être un moteur ? 
Le rapport annuel serait l’occasion de 
choisir un item et de lancer un challenge 
aux managers, collaborateurs et parties 
prenantes. Ce serait en tout cas aller dans 
le sens de cette initiative internationale 
qui invite États et acteurs économiques 
à sortir de leur zone de confort pour se 
fixer des défis ambitieux. »

ELSA PEREZ
CONSULTANTE PLANNING STRATÉGIQUE ET ÉDITORIAL



4. BIEN-ÊTRE 
Comment l’entreprise « traite-t-elle »  

ses collaborateurs ? 
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LVMH 
Les « talents », facteur de différenciation et de réussite de l’entreprise

RÉPONSE 1 : UNE RICHESSE À FAIRE GRANDIR



Arkema 
Les collaborateurs, moteurs de la performance et de la transformation du Groupe
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SPIE 
L’intelligence collective au service d’un projet commun ambitieux

RÉPONSE 2 : DES ACTEURS ENGAGÉS DANS UN PROJET COMMUN



Icade
Derrière les projets, des équipes engagées

Suite à cette première émission, Icade a signé 
le Green Bond Pledge, communiqué à l’occasion 
du Climate Finance Day en décembre 2017 à 
Paris, aux côtés de huit des principaux émetteurs 
industriels d’obligations vertes (EDF, Enel, Engie, 
Iberdrola, Paprec, SNCF Réseau, SSE et TenneT). 
Elle s’est ainsi engagée à encourager 
le développement du marché des obligations 
vertes dans le cadre de sa stratégie et 
de sa politique de financement.

DES ACTIFS ET DES PROJETS VERTS 
RIGOUREUSEMENT SÉLECTIONNÉS  
Les fonds de l’émission de cette obligation verte 
seront alloués à la construction et la rénovation 
de bâtiments tertiaires dits “verts” en France 
(actifs verts), répondant aux critères suivants : 
• Certification HQE (construction ou rénovation) 
et/ou BREEAM au niveau « Très Bon » a minima ;
• Distance aux transports en commun inférieure 
ou égale à 400 mètres ;
• Comité bail vert organisé par Icade avec 
les locataires pour partager les bonnes pratiques 
et établir des plans d’action en matière 
de réduction des consommations d’énergie, 
d’eau et de gestion des déchets.

Ces fonds seront également alloués à des 
investissements en faveur de la transition 
environnementale, déployés sur le patrimoine 
existant : équipements d’efficacité énergétique, 
énergies renouvelables, écomobilité.

L’allocation des fonds aux actifs et projets fera 
l’objet d’un processus de traçabilité spécifique, 
qui sera vérifié annuellement par le cabinet PwC. 
Cette émission verte est conforme aux Green 
Bond Principles 2017 de l’International Capital 
Market Association (ICMA) et a fait l’objet d’une 
second party opinion indépendante, émise par 
l’agence de notation extra-financière 
Sustainalytics. Ce green bond, émis pour une 
durée de dix ans, s’inscrit dans la politique RSE 
d’Icade, saluée par de nombreuses agences 
de notation extra-financière, parmi lesquelles 
le Global Real Estate Sustainability Benchmark 
(GRESB), CDP, ou encore Vigeo Eiris.

Une première obligation 
verte pour un engagement 
RSE volontariste 
E n  s e p t e m b r e  2 017,  I c a d e  a  p r o c é d é  à  l ’é m i s s i o n  d e  s a  p r e m i è r e  o b l i g a t i o n  v e r t e  
d ’u n  m o n t a n t  d e  6 0 0  m i l l i o n s  d ’e u r o s .  C e  g r e e n  b o n d,  a s s o r t i  d ’u n  c o u p o n  a n n u e l 
d e  1, 5 0  % ,  a  é t é  p l é b i s c i t é  p a r  l e s  i n v e s t i s s e u r s  f r a n ç a i s  e t  i n t e r n a t i o n a u x .

L’équipe proje t  
du g reen bond

« La transversalité et la 
pluridisciplinarité ont joué 
un rôle essentiel dans le succès  
de cette émission, qui a mobilisé  
les équipes de la Foncière, du 
financement, de la communication 
financière, du juridique et de la RSE ! 
Cette obligation verte sert 
sur le long terme l’ambition d’Icade, 
qui vise le leadership en matière  
de RSE dans le secteur immobilier. »

600 M€
Montant émis pour la première  
obligation verte d’Icade.

59 %
des investisseurs du green bond  

sont des investisseurs verts. 

Suite au succès de l’émission du green bond, Icade  
a sonné la cloche des marchés chez Euronext.

RAPPORT D’ACTIVITÉ 2017 • ICADE CROISSANCE ET PERFORMANCE10 11

U N E  A N N É E  E M B L É M A T I Q U EU N E  A N N É E  E M B L É M A T I Q U E

R A P P O R T  D ’ A C T I V I T É

Croissance et Performance
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Essilor 
Des salariés « actionnaires » doublement impliqués dans le projet d’entreprise

46

Actionnaires 

Essilor et  

fiers de l’être

J’avais envie de devenir actionnaire parce que 
je voulais pouvoir peser dans les décisions. 
Être actionnaire me donne le sentiment d’être 
impliqué dans l’entreprise. Cela renforce mon 
investissement et me pousse à travailler 
encore plus dur pour améliorer les résultats 
et contribuer à une meilleure performance.  
À long terme, c’est aussi un « plus » pour ma 
propre sécurité financière. Soutenir la croissance 
d’Essilor, c’est important pour tout le monde. 
À partir du moment où vous achetez des 
actions, vous devenez en partie responsable 
de la réussite du Groupe. Il y a une vraie diversité 
au sein des salariés actionnaires – tous les 
salariés, des cadres dirigeants aux opérateurs, 
peuvent en bénéficier et se sentir un peu 
propriétaires de « leur » entreprise.

— Jeferson M. Ramos
Analyste Senior, Essilor Brésil

En 2017, Essilor lançait « Boost », son 
plan international d’actionnariat salarié, 
offrant à ses collaborateurs la possibilité 
d’être plus étroitement associés à la 
mission du Groupe, à sa croissance et 
à ses performances financières. L’objectif 
était d’atteindre 35#% de salariés 
actionnaires d’ici à 2020. Déployée  
dans 14 pays, l’opération a enregistré  
un nombre record d’adhésions. 
Aujourd’hui, 55#% des collaborateurs 
d’Essilor sont actionnaires du Groupe.

Histoire 7 77

o r oi les olla orate rs ili ins 
souhaitaient-ils tellement adhérer au plan 

d’a tionnariat salari
Avant « Boost », seuls quelques-uns d’entre 
eux pouvaient accéder à ce privilège. De très 
nombreux salariés avaient envie de participer, 
et l’ouverture du plan a donc été une bonne 
nouvelle pour eux. Ils étaient très enthousiastes 
à l’idée de jouer un rôle plus important dans 
le développement de l’entreprise en devenant 
actionnaires.

n tant e oordinatri e lo ale de oost  
el tait otre r le

Essentiellement de coordonner les différents 
canaux de communication. Nous avons passé 
beaucoup de temps à former nos ambassadeurs 
pour qu’ils puissent expliquer le plan aux salariés 
et soient prêts à répondre à n’importe quelle 
question. Nous avons décidé d’avoir un maximum 
d’ambassadeurs, pour qu’ils couvrent tous les sites 
de production et puissent se relayer, puisque 
30#% de nos salariés ont des horaires décalés. 
C’était très important aussi de maintenir l’intensité 
de la campagne de communication, par de 
l’e-mailing ou de l’affichage.

t le r s ltat
À Optodev, nous pensions toucher au moins 80#% 
des salariés mais nous avons atteint ce chiffre dès 
les deux premiers jours. L’enthousiasme était 
incroyable. Quand nous sommes arrivés au point 
où il ne restait que 10 salariés qui n’étaient 
pas au courant, même ceux qui n’étaient pas 
ambassadeurs ont proposé de les contacter 
personnellement. Pour eux, il fallait absolument 
toucher 100#% des collaborateurs. Quand  
nous avons annoncé, à tous les salariés réunis,  
que nous avions réussi, ce fut de la folie#! 

— Gladys P. Collantes

Ressources Humaines, Coordinatrice 
locale de « Boost » sur le site de 
production d’Optodev, Essilor Philippines

48

’est formida le 
de o er n r le a tif 

dans la strat ie 
d ro e

48

— Guido Manassero

Responsable Systèmes 
d’information et Ambassadeur 
Valoptec, Essilor Italie

Histoire 8 4949

J’ tais ef de ro et ind striel e  ssilor 
en ran e and ’ai ad r   alo te  
l’asso iation des salari s a tionnaires.
Participer réellement à la gouvernance d’Essilor, 
être associé à la fois à sa mission et à sa réussite 
au sein d’une communauté internationale et très 
active de 9!000 autres membres dans 46 pays 
a été un énorme « plus ». Ce n’est pas très 
courant de participer à la croissance et à la 
stratégie d’une entreprise et de sentir qu’on fait 
vraiment une différence. En tant que membres 
de Valoptec, nous aidons Essilor à atteindre son 
objectif qui est d’améliorer la vision partout dans 
le monde. Et c’est extrêmement gratifiant.

e e e tro e formida le dans ette 
asso iation
Le fait que Valoptec mette vraiment ses adhérents 
au cœur du processus de décision de l’entreprise. 
Trois représentants de Valoptec siègent  
au Conseil d’administration, ils rencontrent donc 
régulièrement les dirigeants du Groupe, y compris 
son Président-Directeur Général. En tant 
qu’actionnaire majoritaire du Groupe, nous avons 
chaque année notre mot à dire dans la définition 
de sa stratégie et de sa politique de ressources 
humaines, et nous votons également les 
résolutions Essilor lors de notre assemblée 
générale annuelle!; nous participons donc  
à la création de valeur de l’entreprise et 
partageons ses bénéfices et son engagement 
dans la lutte contre la mauvaise vision.

Je s is tr s er d’être m assade r alo te  
en Italie. 

Dans ce rôle, j’essaie de faire adhérer davantage 
de salariés. Valoptec est déjà bien représentée  
chez Essilor Italie mais nous avons une marge 
de progression, car nous commençons tout juste  
à présenter l’association à trois autres entités  
et à des sociétés comme Polinelli, un fabricant de 
lunettes de lecture haut de gamme. Quand je vais 
les voir, je leur explique qu’adhérer à Valoptec  
est une magnifique occasion de s’impliquer dans 
l’avenir de l’entreprise. Ce n’est pas anodin et cela 
séduit les gens. Nos objectifs sont ambitieux. Je 
pense que nous pouvons développer rapidement  
le nombre de nos adhérents et nous renforcer  
encore dans les années qui viennent. 

alo te  met raiment 
ses adhérents au cœur  

du processus de décision 

de l’entre rise.

RÉPONSE 3 : DES PARTIES CONSTITUANTES DE L’ENTREPRISE



Eurazeo 
Des « makers » au service du Groupe et des entreprises en portefeuille

14 

1.  GABRIEL KUNDE
Executive Office 
Director 

2.  PIERRE M EIGNEN
Managing Director
Eurazeo PME

3.  MARC FRAPPIER
Managing Partner 
Head of Eurazeo Capital

4.  CAROLINE COHEN
Responsable
Relations Investisseurs

5.  PIERRE-ALAIN AUBIN
Directeur de l’Audit Interne
et des risques

6.  YANN DU RUSQUEC
Managing Director
Eurazeo Croissance

7.  FRANS TIELEMAN
Managing Partner 
Head of Eurazeo Development

8.  CECILE GILLIET
Directeur juridique adjoint-M&A

9.  RENAUD HABERKORN
Managing Partner 
Head of Eurazeo Patrimoine

10.  NICOLAS HUET
Secrétaire Général et 
membre du Directoire

11.  OLIVIER MILLET
Président du Directoire Eurazeo PME 
et membre du Directoire d'Eurazeo

12.  JILL GRANOFF
CEO – Eurazeo Brands

1

2

3

4

5

 15

Ensemble, nous avons construit un acteur de l’investissement 
unique en son genre. À la fois solide et agile, audacieux 
et responsable, exigeant et proche. Et si nous changeons 
aujourd’hui d’envergure pour gagner en force de frappe, 
notre philosophie et notre méthode restent les mêmes. 

Identifi er les futurs champions, les aider 
à penser plus grand, à voir plus loin, à aller plus vite.

USbyby
6

7

8

9

11

10

12
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# Points de vue 

« Les collaborateurs sont-ils une partie 
prenante comme les autres ? La question 
se pose bien sûr à l’heure de (ré)investir 
la communication interne*. Elle se pose 
aussi pour le rapport annuel, aujourd’hui 
qu’il ouvre ses portes aux partenaires, 
collectivités, clients, à la société civile, 
voire aux usagers finaux. La réponse est 
non, bien entendu. Car, contrairement  
à ces publics, le collaborateur est quatre 
fois impliqué dans le rapport annuel.  
Il est acteur de l’entreprise, et en cela  
le meilleur témoin des coulisses, le 
meilleur garant de sa transparence.  

Il est, sur le terrain, au contact quotidien 
des attentes des parties prenantes, et en 
cela un formidable vecteur de dialogue et 
d’ouverture. Il est une audience prioritaire 
du rapport annuel qui peut lui apporter  
la hauteur de vue qui lui donnera envie  
de s’investir dans le projet collectif. Si son 
engagement est acquis, le collaborateur 
sera enfin le meilleur ambassadeur  
des contenus du rapport annuel et, plus 
largement, des projets de l’entreprise. » 

ÉRIC CAMEL
CEO D’ANGIE
* Voir notre ouvrage « Ceci n’est pas un blog » 



5. SENS 
Comment l’entreprise partage-t-elle  

une vision inspirante ? 
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Essilor 
Un message centré sur la mission du Groupe

2

— HUBERT SAGNIÈRES 

Président-Directeur Général
Alors que nous ouvrons un nouveau chapitre de notre histoire, il 
me semble important de regarder les progrès accomplis. En 2017, 
Essilor a fait progresser sa mission, qui est d’apporter une bonne 
vision à chacun, partout dans le monde. Comment!? En continuant 
à offrir les solutions les mieux adaptées à l’évolution des besoins 
des consommateurs. En étendant sa présence commerciale dans les 
pays en développement. Et en déployant de nouveaux canaux de 
distribution pour ne laisser personne au bord du chemin. Grâce à 
nos efforts d’innovation, à nos modèles économiques traditionnels 
et inclusifs et à nos activités philanthropiques, nous avons répondu 
cette année aux besoins de vision de plus de 400 millions d’enfants, 
de femmes et d’hommes dans le monde. Mais ce n’est pas suffisant…

Message

3

radi er la ma aise ision  Plus de 2,5 milliards de personnes 
souffrent encore d’une mauvaise vision non corrigée et de ses 
conséquences sociales et économiques très concrètes, qui les 
empêchent de se former, de travailler, et de vivre pleinement leur vie. 
Plus de 6 milliards de personnes ne protègent toujours pas leurs yeux 
de la lumière du soleil, des UV ou de la lumière bleu-violet nocive. Il 
est vital, pour le bien-être de la population d’aujourd’hui et pour la 
prospérité du monde de demain, de faire reculer la mauvaise vision. 
En tant que leader du secteur de l’optique ophtalmique, nous savons 
que ce défi ne peut être relevé que collectivement. C’est pourquoi 
nous continuons à travailler avec différents partenaires, institutions 
universitaires, centres de recherche, agences de développement 
gouvernementales, fonds d’investissement responsable et ONG 
internationales. Nous avons annoncé en mars 2018 l’investissement de 
19 millions d’euros supplémentaires dans nos activités philanthropiques et 
dans le déploiement de nos modèles d’économie inclusifs, encourageant 
ainsi d’autres acteurs à nous rejoindre, afin d’impulser un vrai changement 
et d’éradiquer la mauvaise vision, en une génération.

es i es assionn es  Nous avons un formidable atout : nos 
67#000 collaborateurs travaillent chaque jour sans relâche, dans le monde 
entier, pour aider chacun à avoir la meilleure vision possible. En 2017, pour 
renforcer leur engagement, nous avons continué à promouvoir le bien-
être au travail, la formation et le développement des compétences. Le 
niveau d’adhésion des collaborateurs à notre programme international 
d’actionnariat salarié montre aussi à quel point ceux-ci sont impliqués : 
plus de 25#000 d’entre eux y ont adhéré en 2017, alignant ainsi leur 
intérêt personnel avec notre mission d’améliorer la vision, et donc la vie, 
des 7,4 milliards d’hommes et de femmes sur la planète. Aujourd’hui, le 
nombre total de salariés actionnaires est supérieur à 35#000 personnes, 
soit 55#% de nos salariés. Quelle satisfaction de constater qu’ils 
partagent une même conviction et un même enthousiasme quant aux 
opportunités qui s’offrent à notre entreprise et à notre secteur#!

ne o ernan e ni e  Avec l’exceptionnelle croissance de notre 
actionnariat salarié, notre modèle unique de gouvernance s’est encore 
renforcé. Depuis quarante ans, à travers Valoptec, notre association de 
salariés actionnaires, les ambitions, les valeurs et l’investissement des 
collaborateurs viennent conforter le succès du Groupe. Aujourd’hui, 
grâce à la présence de Valoptec au sein du Conseil d’administration 
d’Essilor, des salariés actionnaires au profil international et varié 
participent activement à la vie d’Essilor et entretiennent un dialogue 
permanent avec les cadres dirigeants du Groupe. En apportant un 
nouveau regard, ils enrichissent le processus de décision au sein du 
Conseil – lui-même fort de la diversité des profils et des compétences 
de ses membres – et de ses quatre comités.

4Message du Président-Directeur Général
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AXA 
Porter avec conviction un nouveau projet inspirant pour l’entreprise

Thomas Buberl
Tribune

à comprendre un parcours médical  

de plus en plus complexe ?  

Face à la diversité et à l’ampleur  

de ces transformations, la solution  

ne peut être que collective.  

Le modèle de l’assurance, qui repose 

sur la mutualisation des risques,  

est une réponse extraordinairement 

moderne aux enjeux que rencontre 

aujourd’hui notre société.  

Au contraire de certains modèles 

d’hyper-individualisation, nous 

développons un système qui favorise  

la cohésion sociale. Pour les assureurs, 

le potentiel de développement est 

donc immense, à condition que nous 

sachions nous transformer pour saisir 

les opportunités de ce nouvel âge d’or, 

au service de nos clients. 

 AXA DISPOSE DÉJÀ DE NOMBREUX 
ATOUTS DANS CE NOUVEAU MONDE. Notre 

présence mondiale et équilibrée nous 

importantes et de trouver les meilleurs 

relais de croissance. Nous sommes 

dans le top 5 des assureurs sur  

de nombreux marchés clés pour  

 J’AI LA CONVICTION QUE NOUS  
ENTRONS DANS UN NOUVEL ÂGE D’OR DE 
L’ASSURANCE. Les besoins de protection 

augmentent partout dans le monde. 

Cette année, les cyberattaques  

ont coûté des milliards d’euros aux 

climatique est déjà tangible.  

Les risques émergents d’hier sont 

aujourd’hui des menaces concrètes. 

Dans le même temps, les mutations 

économiques, technologiques, 

sociétales génèrent des demandes  

de protection inédites. Je pense aux 

nouveaux modes de travail issus de 

l’économie du partage, à l’explosion  

du nombre d’indépendants aux 

États-Unis ou en Europe. Quelles 

garanties peut-on apporter à ces 

travailleurs qui sortent du système 

salarial ? Les progrès de la médecine 

font naître de formidables espoirs,  

mais interrogent aussi sur notre 

système de protection : comment 

prendre en charge ces nouveaux 

protocoles de soins souvent onéreux ? 

Comment aider les patients 

05

d’esprit et la conviction qu’une vie  

plus sûre, en meilleure santé,  

pleine de projets, est à leur portée.  

C’est une situation paradoxale !  

 

et la proximité qui nous lient à nos 

clients et qui sont le fondement de  

notre métier d’assureur. Pour cela,  

payer juste et vite est une condition 

indispensable sur laquelle nous pouvons  

progresser, mais, plus encore, nous 

devons dépasser notre rôle de simple  

« payeur de factures » pour devenir  

un véritable partenaire de nos clients.  

Et je suis persuadé que, pour y parvenir, 

les services sont le nerf de la guerre.

 CHAQUE ANNÉE, 20 % DE NOS CLIENTS 
DÉCLARENT UN SINISTRE ET ILS ATTENDENT 
DE NOUS DAVANTAGE QU’UNE INDEMNISATION 
FINANCIÈRE. Ils veulent que nous 

minimisions l’impact de leur sinistre, 

de leur accident, de leur problème  

de santé sur leur vie quotidienne.  

Des services utiles et intelligents 

peuvent leur apporter cela.  

Nous avons développé, pour les 

automobilistes, toute une gamme 

d’aides allant du prêt d’un véhicule  

nous comme la France,  

la Suisse, la Belgique, le Royaume-Uni, 

l’Allemagne, l’Espagne et Hong Kong 

mais également dans des pays  

à fort potentiel comme la Thaïlande, 

l’Indonésie ou le Mexique.

Dans tous nos marchés, nous nous 

appuyons sur la marque AXA, gage  

pour notre politique de partenariats.

 

stratégique Ambition 2020, nous 

renforçons encore notre compétitivité 

et réduisons notre exposition à  

la volatilité des marchés financiers.  

Cela fait de nous un partenaire  

solide et durable.

 MAIS JE SUIS CONVAINCU QUE NOUS 
POUVONS – QUE NOUS DEVONS – ALLER 
ENCORE PLUS LOIN POUR TRANSFORMER 
NOTRE MODÈLE. Aujourd’hui, notre 

industrie continue de susciter la 

Notre raison d’être est pourtant de leur 

procurer davantage de tranquillité 

« Nous devons devenir le partenaire  
de nos clients et je suis persuadé  
que, pour y parvenir, les services  
sont le nerf de la guerre. »

Tribune
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d’assurance, accompagner les nouvelles 

mobilités, les progrès de la santé… C’est 

dans cette optique que nous avons mis 

en place une direction de l’innovation 

qui m’est directement rattachée.

Nous développons certains projets 

nous-mêmes car nous les jugeons 

fondamentaux dans la création  

de valeur pour nos clients et nos 

actionnaires : c’est notamment  

le rôle de Kamet, notre startup studio.  

Pour d’autres sujets, dont nous 

pressentons qu’ils pourraient devenir 

stratégiques, nous investissons  

via notre fonds pour l’innovation 

AXA Venture Partners. 

 NOUS AVONS RENFORCÉ NOTRE CAPACITÉ 
D’ACQUISITION sur des métiers nouveaux 

à forte valeur ajoutée ; 200 millions 

d’euros seront désormais consacrés  

aux acquisitions dédiées à l’innovation 

chaque année. Nous laisserons 

de substitution au choix du  

meilleur garagiste. Nous renforçons  

accompagner les patients tout  

au long de leur parcours de soins. 

 MAIS QUE FAISONS-NOUS POUR  
LES 80 % DE CLIENTS QUI NE DÉCLARENT  
PAS DE SINISTRE ? Savoir qu’ils peuvent 

compter sur un bon contrat 

d’assurance leur apporte bien sûr  

une certaine tranquillité d’esprit, 

mais nous pouvons faire davantage.  

En leur donnant les moyens d’éviter  

les sinistres, en mettant à leur 

disposition nos données sur les 

risques, en développant des outils  

de prévention. Dans le domaine  

de la santé, des innovations  

comme la télémédecine ou l’analyse 

prédictive peuvent ainsi contribuer  

à anticiper les problèmes  

 

de manière précoce.

En développant ces services connexes 

au métier d’assureur, nous élargissons 

notre rôle. Nous devenons un partenaire 

innovant sur toute la chaîne de valeur 

des risques, avant, pendant et après  

le sinistre.

 L’INNOVATION EST NATURELLEMENT  
UN MOTEUR MAJEUR DE CETTE 
TRANSFORMATION : nous devons être 

créatifs pour inventer de nouveaux 

services pour nos clients, pour 

développer de nouveaux modèles 

« En développant  
ces services connexes 
au métier d’assureur, 
nous élargissons  
notre rôle. » 

07
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Ikea 
Donner de la hauteur aux projets du Groupe

RÉPONSE 1 : PAR LE LEADER, PORTEUR NATUREL DE LA VISION



Dassault Systèmes 
Donner un cap inspirant et motivant

2017 3DEXPERIENCE®

RAPP OR T  ANNUEL
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RENAISSANCE DE L’INDUSTRIE  

3DEXPERIENCE MARKETPLACE

HACKATHONS  

MAKERS 

ONE LAB 

REMERCIEMENTS
Nous tenons à remercier tous ceux 
et celles qui nous ont aidés à créer 

ce rapport d’activité :
Zaki ABIZA, Dora LAINE, Christophe 

ALBENQUE, Anne ASENSIO, Jonathan 
ASHER, Marie-Pierre AULAS,  

Mirko BARONE, David L. BEEMAN,  
Jérôme BERGERET, Santanu 

BHATTACHARYA, Nadja BINTERT, 
Virginie BLINDENBERG, Chiara BOGO, 

François-José BORDONADO,  
Karen BUCKNER, Fanny CABANNE,  

Rachel CALLERY, Julien CALVIAC, Cindy 
CHABAL, Séverine CHAPUS, David 

CHASSAN, Cyril COHEN, Laura COLIN, 
Martin DACHGRUBER, Galina DANILINA, 

Caroline DECOTTIGNIES, Maryann 
DENNEHY, Steffi DONDIT,  

Terrence DRULA, Jonathan DUTTON, 
Bradley D. ELMENHURST, Stefanie FEIH, 

Lauriane FAVRE, Valérie FERRET,  
Hillary FORSYTHE, Matthieu FRANCOZ, 

Géraldine GANDVEAU, Nicolas GAZERES, 
Laurence GERMOND, Guillaume 

GERONDEAU, François GRUSON, 
Bernadette HEARNE, Kristina HINES, 

Hirotaka ITO, Suchit JAIN,  
Patrick JOHNSON, Guillaume KERBOUL, 
Alessandra KETLER, Florent LAFARGE, 

Guillaume LENOEL, Pierre MARCHADIER, 
Frédéric MARTIN, Michael MARSHALL, 

Laura MARX, Florence MATHIEU, 
Tomohiro MATSUNAGA,  

Xavier MELKONIAN, Jörg MEUER, 
Ségolène MOIGNET, Ellen MONDRO, 

Jonathan MONFROY, Suzanne MORAN, 
Akio MORIWAKI, Grace MU, Deepak NG, 

Josephine ONG, Tony PAREZ EDO 
MARTIN, Sébastien MASSART,  

Paul PECHENART, Jennifer PETROSKY, 
Antoine PICON, Marie PLANCHARD, 

Thomas PUPETER, Alyssa ROSS, Greg 
SABEY, Reza SADEGHI, Yukiko SATO, 

William SAURIN, Laurent SERROR,  
Cédric SIMARD, Archana SINHA, Jeff 

SMITH, Erik SWEDBERG, Magdalene TAN, 
Kim TERCA, Martin TIMM, Jutta 

TREUTLEIN, Frédéric VACHER, Carola VON 
WENDLAND, Kris D. WEBER, Tim WEBB, 

Jungwon YANG, Heesoo YOON

25 / 3DEXPERIENCE 20173DEXPERIENCE 2017 / 24

Le numérique, grâce aux expériences virtuelles,  
à la réalité augmentée et à la simulation réaliste,  
est aujourd’hui ce que l’imprimerie était au XVe 
siècle : le medium qui révolutionne notre rapport  
au savoir. Le nouveau livre, c’est l’expérience 
virtuelle. Celle-ci porte en elle l’additivité des savoirs 
et des savoir-faire et annule la distance entre 
expérimentation et apprentissage. 

Sous cette impulsion, une véritable renaissance  
de l’industrie est à l’œuvre dans le monde entier. 
C’est une nouvelle façon de voir le monde, 
d’inventer, d’apprendre, de produire et de 
commercer, mariant virtuel et réel. C’est une rupture 
dans la façon dont industries et technologies 
interagissent. De nouvelles catégories d’industriels 
créent de nouvelles catégories de solutions  
pour de nouvelles catégories de clients. Tesla a 
définitivement changé le marché de l’automobile, 
Joby Aviation ou Blue Origin celui de l’aéronautique 
et du spatial. La valeur, ce n’est plus le produit  
mais son usage : nous sommes dans une économie 
d’expérience où sujet et objet sont tenus 
solidairement. L’industrie du 21ème siècle est un 
réseau de création, de production et d’échange 
d’expérience. 

Ce que nous voyons dans le monde, ce n’est pas 
l’industrie dite « 4.0 » qui veut numériser l’industrie 
du XXe siècle quand il faut inventer l’industrie du XXIe 
siècle.  Avec Internet+ et Made in China 2025,  
la Chine veut transformer « l’atelier du monde » en 
studio de design. En Corée du Sud, Creative Economy 
crée de nouveaux marchés à la convergence de  
la science, de la technologie et de la culture.  
Les États-Unis investissent dans des écosystèmes 
industriels rassemblant gouvernement local et 
fédéral, entreprises, entrepreneurs et éducation.  
Ceux qui gagneront ne seront pas ceux qui auront  
le plus automatisé leur production mais ceux qui 
instaureront un patrimoine de savoirs et de savoir-
faire pour révéler et former les forces vives de 
demain, capables de résoudre les défis d’une planète 
en manque de solutions durables. Les sciences de  
la vie et de la matière sont au cœur de ce changement 
d’horizon et vont permettre d’harmoniser produit, 
nature et vie. Le biomimétisme et les biomatériaux 
sont amenés à transfigurer le monde de la création 
des objets. La fabrication additive rend l’imaginaire 
réalisable. 

Il ne faut plus penser l’industrie comme un ensemble 
de moyens de production mais comme un processus 
de création de valeur. Les filières industrielles du XXIe 
siècle dépassent les flux de pièces au profit de flux 
d’usages et des modèles virtuels, dans une économie 
qui supprime les frictions et optimise le cycle de vie 
par des systèmes intelligents dont les données sont 
l’énergie. Ce siècle sera celui des écosystèmes à forte 
valeur ajoutée où le virtuel et le réel s’amplifient  
et se complètent pour produire des biens et des 
expériences. Cela devient la définition même d’une 
industrie. Amazon est un grand acteur industriel 
puisqu’il a créé une expérience unique pour le 
consommateur. L’industrie automobile ne se résume 
plus à faire des voitures mais à mobiliser un 
écosystème associant les villes, les commerçants,  
les citoyens pour imaginer de nouveaux usages de 
transport. Ainsi, avec la plateforme 3DEXPERIENCE, 
Singapour intègre l’urbanisme, les services, la 
performance économique et l’accès aux soins.

La nouvelle économie est organisée autour de places  
de marché qui rapprochent l’offre et la demande,  
le global et le local. Les plateformes numériques 
d’expérience sont les infrastructures de cette  
renaissance. Elles transforment la distribution,  
les transports et l’hôtellerie ; c’est maintenant au tour  
de l’industrie. Sur la 3DEXPERIENCE Marketplace,  
la plus grande usine virtuelle au monde, on poste le 
modèle d’un produit et on l’imprime en 3D là où l’on 
veut le vendre. Synthèse du livre et de la paillasse de 
laboratoire, les plateformes numériques transforment 
l’apprentissage par la force de l’expérience virtuelle.  
Les techniques d’intelligence artificielle ne 
remplaceront pas l’homme dans sa pensée mais 
faciliteront l’accès au savoir et au savoir-faire. 

La France doit et peut croire en une industrie  
du futur. L’Europe, par la diversité de ses talents  
et de ses cultures, a des atouts considérables pour 
constituer des écosystèmes industriels régionaux  
et interconnectés : recherche scientifique, leaders 
industriels, tissu de PME, centres interdisciplinaires 
d’éducation et plateformes d’innovation. 
Rassemblons-nous autour d’une vision industrielle 
fidèle à notre commune culture humaniste, centrée 
sur l’homme et les usages, la frugalité et le 
développement durable. 

 

LA RENAISSANCE DE L’INDUSTRIE 
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LA
RENAISSANCE

DE L’ INDUSTRIE
DASSAULT SYSTÈMES,  CATALYSEUR ET

VECTEUR DE LA RENAISSANCE DE L’ INDUSTRIE
POUR UNE INNOVATION DURABLE

par
BERNARD CHARLÈS

Bienvenue dans l’industrie du XXIe siècle. 
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Dassault Systèmes 
Un grand entretien pour dramatiser les enjeux auxquels doit répondre le Groupe

« UNE VILLE 
EST PLUS QU’UNE RÉALITÉ PHYSIQUE, 

UNE VILLE EST CONSTITUÉE 
DE MILLIONS D’EXPÉRIENCES

URBAINES »
 

ANTOINE PICON
INGÉNIEUR, ARCHITECTE ET HISTORIEN 

LE GRAND ENTRETIEN

3DEXPERIENCE 2017 / 28 29 / 3DEXPERIENCE 2017
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au milieu du XXe siècle. Désormais, il nous paraît  
anormal de ne pas savoir combien de minutes  
nous allons attendre notre bus à Paris. Il y a encore  
20 ans, le bus arrivait « dans un certain temps ».  
Quant à l’impact du numérique sur la forme urbaine,  
on n’est à mon avis qu’au début d’un processus.  
Le numérique s’est glissé partout, des lave-vaisselle 
aux voitures, des feux rouges aux Vélib, mais il  
n’a pas encore modifié profondément la forme 
urbaine. Par contre, il a changé totalement les 
modes de gestion des villes. Aujourd’hui, on est 
capable de générer des quantités de données 
permettant de suivre en temps réel certains aspects 
du métabolisme urbain, et on est capable de croiser 
ces données de manière beaucoup plus fine 
qu’autrefois. Mais ça ne veut pas dire pour autant 
que tous les problèmes sont résolus. 

ON A EN EFFET L’IMPRESSION QUE 
LA VILLE EN ELLE-MÊME NE CHANGE PAS 
ÉNORMÉMENT, EN EUROPE DU MOINS…

Il ne faut pas oublier qu’une ville, c’est plus qu’une 
réalité physique. Une ville, ce sont des millions 
d’expériences urbaines et de gens qui y vivent. 
Effectivement, le cadre bâti historique peut être 
conservé, mais on ne vit plus du tout dans Paris 
intra-muros comme avant. Les villes sont en quelque 
sorte transfigurées par le numérique, c’est-à-dire 
qu’elles sont habitées, comprises, vécues de façon 
différente. Les deux livres que j’ai écrits sur la ville 
intelligente étaient liés à mon constat que la 
thématique des smart cities émanait plutôt  
de l’industrie du numérique, alors que les acteurs  
de l’architecture et de l’urbanisme traditionnels  
s’en étaient assez peu emparés, surtout en France. 
J’expliquais que le mouvement des smart cities  
allait avoir d’énormes conséquences sur la façon de 
dessiner les villes. On passe d’une ville traditionnelle 
de flux à une ville d’occurrences, d’événements.  
La géolocalisation constitue une des plus grandes 
ruptures qu’aient connues les relations entre 
l’homme et l’espace. C’est assez amusant de voir  
à quel point tout le monde trouve que c’est 
absolument naturel. La vraie rupture, ce n’est pas  
le fait qu’on n’ait plus besoin de déplier une carte, 
c’est le fait que notre vie se déroule sur une carte.  
La planète est devenue une carte, un peu comme 
dans le fameux texte de Jorge Luis Borges(1) sur la 

carte de l’Empire à l’échelle 1. Et c’est un des aspects 
les plus fascinants du monde numérique, de nous 
permettre de zoomer et de dézoomer de façon 
continue, de la planète à notre jardin et vice versa. 
C’est aussi porteur de dangers. Le premier, c’est 
d’imaginer que la réalité est faite de la même façon, 
avec un risque de perte de repères et des échelles.  
Le monde de l’information est un monde qui 
spontanément n’a pas d’échelle, à la différence  
du monde physique traditionnel. 

COMMENT LE NUMÉRIQUE PEUT-IL INTÉGRER 
LES CITOYENS AU DEVENIR URBAIN ?

On dispose désormais d’outils qui permettent  
de consulter les citoyens, d’obtenir une remontée 
d’informations, de communiquer. C’est un des 
apports du numérique. Avec néanmoins des 
problèmes : n’importe quel maire ou service 
technique vous le dira, cette facilité de 
communication peut se révéler très perturbante !  
Le problème, c’est que vous pouvez faire beaucoup 
de bruit sur internet sans être très nombreux dans  
le monde physique : un groupe très organisé peut  
se mobiliser contre un projet sans être, au fond, très 
représentatif. C’est un problème pour l’urbanisme, 
qui partait autrefois du principe qu’il fallait que  
les gens soient représentés en fonction de ce qu’ils 
pesaient dans la réalité. Sur les sites collaboratifs,  
10 % des gens sont les auteurs de 90 %  
des contributions. C’est vrai sur Open Street Maps,  
et c’était déjà vrai dans les premières communautés 
en ligne. Sur l’internet comme d’ailleurs dans 
nombre d’autres domaines, très peu de gens  
sont à l’origine de la majorité des contributions.  
Un des grands enjeux va être dans les années qui 
viennent de dépasser cette question. Nous aurons 
besoin d’une éducation civique nouvelle, pensée 

PARTOUT DANS LE MONDE, LA POPULATION 
SE CONCENTRE DANS LES VILLES. QUELS SONT 
LES ENJEUX ET COMMENT LES URBANISTES 
RÉPONDENT-ILS À CE MOUVEMENT GÉNÉRAL ?

C’est en effet un mouvement de fond, qui va, dans 
certaines régions du monde, en s’accélérant très 
rapidement. Les villes jouent un rôle de plus en plus 
stratégique dans l’économie mondiale. Face à cette 
accélération, il y a une sorte de crise des outils 
traditionnels de planification. Les villes sont 
devenues tellement étendues, tellement complexes, 
et évoluent si rapidement, que les solutions 
classiques de la planification urbaine ne peuvent  
plus répondre aux besoins des urbanistes. Les succès 
remportés par les premières propositions de villes 
numériques et le mouvement global autour des villes 
intelligentes s’inscrivent précisément dans cette 
attente de nouveaux outils permettant de gérer  
les villes. Un autre point crucial concerne les 
incertitudes environnementales, liées au 
changement climatique et à la multiplication des 
phénomènes extrêmes. Les villes menacées sont 
très nombreuses. Les populations sont attirées vers 
les côtes, et c’est précisément là que les effets  
du changement climatique vont être les plus 
immédiatement sensibles. Un troisième point 
important est la compétition de plus en plus nette 
entre les villes, qui rivalisent pour attirer les talents, 
les entreprises, les capitaux. Cette tendance  
se corrèle aux discours autour de l’économie  
de la connaissance, selon lesquels ce qui rend 
compétitives les villes, c’est la capacité à attirer  
de la matière grise, c’est d’être capables de réussir  
la synthèse entre le monde académique, la 
recherche et les entreprises de pointe. Du reste, 

lorsque l’on parle de villes, il faudrait plus 
précisément parler de métropoles urbaines, même  
si de nombreuses villes ont des difficultés à 
abandonner le cadre municipal. De plus en plus de 
problèmes, notamment environnementaux, se 
posent à l’échelle de la région.

QUEL EST LE RÔLE DU NUMÉRIQUE DANS 
L’ÉVOLUTION RÉCENTE DES VILLES ?

Dans La ville territoire des cyborgs, j’expliquais,  
de façon un peu provocatrice, que le cyborg était  
à la ville contemporaine ce que l’homme idéal était  
à la ville régulière imaginée par Leonard de Vinci  
à l’époque de la Renaissance. Je m’explique :  
vous avez des technologies, comme l’automobile, qui 
ont eu un impact direct sur la forme urbaine.  
Le numérique a changé très profondément la nature 
de l’expérience urbaine, mais n’a pas encore altéré  
sa forme. Aujourd’hui, toutes les villes se vivent et  
se pratiquent en situation de réalité augmentée : 
grâce à votre smartphone, vous êtes en même temps 
dans la rue et dans le monde numérique, comme  
une sorte de cyborg. C’est un phénomène mondial  
et cela change très profondément les modes de 
sociabilité, la façon de pratiquer les villes, la façon 
même dont on cherche un restaurant. Nous ne 
sommes plus les mêmes citadins qu’à l’époque  
de la première révolution industrielle, ou même  

RÉPONSE 2 : PAR DES PERSONNALITÉS



ADP
En introduction, un récit poétique sur la mythologie de l’aéroport

« SAUTER PAR-DESSUS LES MERS ? ON 
EN AVAIT RÊVÉ, EN SE COLLANT DANS 
LE DOS DES AILES À LA CIRE OU EN 
SE BARDANT DE FIOLES DE ROSÉE EN 
ESPÉRANT S’ÉLEVER AINSI JUSQU’AU 
SOLEIL. MAIS ICARE N’AURA PAS MIEUX 
RÉUSSI QUE CE BRICOLEUR INSENSÉ 
QUI SE PROMETTAIT UN VOL PLANÉ EN 
SE JETANT DEPUIS LE PREMIER ÉTAGE 
DE LA TOUR EIFFEL. »

R APPORT D ’AC TIVITÉ ET DE DÉVE LOPPE ME NT DU R AB LE 2017

3

C’était autrefois le privilège des grands ports de com-
merce. Hommes et marchandises voyageant de concert 
offraient sur les quais un panorama varié, historié, du 
monde. Les grandes villes portuaires en portent encore la 
trace −  certaines enseignes de magasin, des plaques de 
rue rappelant des quartiers où s’étaient posés des migrants 
affairés ou pourchassés −, ou affichent jusque dans leur nom 
même, comme Lorient, la raison de leur fondation. Sauter 
par- dessus les mers$? On en avait rêvé, en se collant dans 
le dos des ailes à la cire ou en se bardant de fioles de rosée 
en espérant s’élever ainsi jusqu’au soleil. Mais Icare n’aura 
pas mieux réussi que ce bricoleur insensé qui se promettait 
un vol plané en se jetant depuis le premier étage de la tour 
Eiffel. Les ports étaient les grandes portes du monde quand 
les cités se retranchaient encore derrière ces « murailles 
pourries, salpêtrées et noires » dont parle Théophile  Gautier 
et qui, suivant la volonté de Napoléon III, vont bientôt tom-
ber pour faire des grandes gares parisiennes, avec leurs 
arches vitrées, les nouvelles « portes » de la capitale.
Trains de voyageurs, trains de marchandises, la séparation 
est actée. L’homme impatient, l’homme pressé n’en peut 
plus d’avoir à régler ses pas sur les lourds charrois de ses 
désirs, d’attendre le percement d’un tunnel pour franchir 
la Manche. Blériot et sa casquette retournée ont une idée. 
Passer par-dessus. Dès lors la question devient celle-ci : 
où se poser quand il n’est pas question d’atterrir sur les 
avenues fréquentées$? Quel sera le nouveau port, la nou-
velle porte$? Créer des ports à l’intérieur des terres$? Sans 
eaux profondes et sans qu’il soit besoin d’une mer dont 
les vagues porteraient jusqu’aux boulevards de ceinture, 

mais avec toute l’étendue du ciel au-dessus de nos têtes$?
Aéroport. Le nom le dit, le port des airs. Escale, comme si 
se dessinait une nouvelle géographie des étapes. Aérogare, 
comme s’il s’agissait après ce survol de notre sidéral habitat 
de reprendre pied, de retrouver les rails de nos vies. Et le très 
parlant « personnel navigant ». À quelques kilomètres de 
la ville vont jaillir ainsi des villes-ports, des villes-portes, avec 
leurs passerelles-chenilles et ces étranges véhicules sur le 
tarmac, à la technologie lunaire. On y croise ce même fourmil-
lement d’humanité qui autrefois animait les quais, mais plus 
uniformisé. Et aussi cette constellation de lieux  s’affichant sur 
de grands panneaux lumineux qui réduisent notre planète 
à la dimension d’un agenda débordé. Gigantesque machine 
à rêver où Bangkok, Los Angeles, Le Caire, Bogota se sont 
substitués à Fontainebleau, Barbizon, Louveciennes, Étre-
tat, qui attiraient les impressionnistes soucieux de capter 
la lumière par petites touches de couleur. Ce qui était une 
manière d’annoncer que bientôt le ciel serait à portée.
Humanité sans bagage, ou de si peu qui tient sur un chariot, 
humanité vagabonde qui continue d’« embarquer » par des 
« portes » numérotées comme si, en dépit de cette unifor-
mité apparente, on voulait maintenir cette idée de mer à 
traverser, de longue navigation quand tout va si vite. Avant 
de s’envoler on est même prié de franchir la plus étroite des 
portes, pas plus large qu’une venelle médiévale, un portique 
autorisant le passage d’un seul voyageur et qui se met à 
sonner si celui-ci est appareillé d’une hanche métallique. 
Murailles abattues, portes ouvertes, on veille à rétablir une 
herse de rayons afin de parcourir sans encombre toute 
l’étendue du ciel. 

C i e l - O c é a n

PA R J E A N R O UAU D

Écriva in f rançais largement reconnu  
pour son t ravai l  en l i t térature et en presse .  

I l  est notamment pr imé du Goncour t en 1990  
pour son premier roman , Les Champs d ’honneur.  
En 2018 , i l  publ ie son nouvel essa i ,  La Splendeur  

escamotée de frère Cheval ou Le Secret  
des grottes ornées , œuvre qui lu i vaudra  

une t r ibune dans le journal Le Monde .
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Nexans 
Plus que des projets d’entreprise, des progrès environnementaux et sociétaux

stories
Projects illustrating the transitions

A GRAND VISION FOR RENEWABLE ENERGY  p.46

EXPANDING INTERNET ACCESS WORLDWIDE p.50

BUILDING THE WORLD OF TOMORROW TODAY p.52 

NEXANS IN AFRICA  p.54

LEVERAGING DIGITAL TECHNOLOGY p.55

LEADING BY EXAMPLE FOR A SUSTAINABLE FUTURE  p.56

NEXANS FOUNDATION  p.58

NordLink links the renewable 
energy markets

Energy markets in Western Europe have 
long crossed national land borders. And 
by 2019, the continent’s energy grid will 
also span the North Sea thanks to Nexans’ 
leading role in NordLink, an unprecedented 
project that will bridge the Norwegian and 
German renewable energy markets. 

First launched in 2015, the project is funded 
by Statnett, Norway’s state-owned energy 
enterprise, TenneT, the Dutch electricity trans-
mission system operator, and KfW, Germa-

ny’s largest public development bank. Upon 
completion in 2019, this “Green Link” will 
enable the transmission of surplus wind, so-
lar and hydro power across the North Sea 
between Norway and Germany.

Nexans is playing a key role in the de-
ployment of NordLink, the first ever power 
interconnector between Norway and Ger-
many. The design and manufacturing of the 
two 525 kV high-voltage cable subsystems 
is progressing on schedule. The first meters 

of Nexans’ manufactured submarine HVDC 
(high voltage direct current) cable were 
successfully installed in August 2017 by the 
laying vessel C/S Nexans Skagerrak. For 
the installation, and in particular to trench 
these lines on the sea floor at depths of up 
to 450 meters, Nexans will use its innova-
tive Capjet system, designed to mitigate en-
vironmental disturbances during installation. 
The interconnection route between Büsum, 
Germany, and Tonstad, Norway represents 
a distance of more than 700 kilometers.•

The harsh realities of climate change, 
coupled with the rising demand for 
electricity, have accelerated the 
need to revolutionize global energy 
systems. The consensus forming in the 
international community to commit 
to a renewable energy future can 
be seen all around us, from the wind 
turbines dotting the horizon to solar 
panels perched on the roof of the 
neighborhood school. But equally 
crucial as these outward signs of 
change are the less visible cabling 
systems which transport the new 
sources of energy – as vital as the veins 
carrying blood through a human body. 

A global leader in cabling and 
connectivity technology, Nexans plays 
a central role in some of the world’s 
largest and most ambitious renewable 
energy projects. Two recent cutting-
edge renewable projects in Europe 
– NordLink and the Beatrice Offshore 
Windfarm – are prime examples of 
how Nexans is helping to build new 
ways to power our lives and protect 
the planet’s future.

Large-scale renewable  
energy projects

A grand  
vision for  
renewable  

energy

46 47NEXANS INTEGRATED REPORT 2017STORIES

RÉPONSE 3 : PAR DES RÉCITS QUI DONNENT DU SENS AUX ACTIONS DE L’ENTREPRISE 



Air Liquide 
Des projets qui apportent une pierre à l’édifice des grands enjeux sociétaux

POSITIONS RENFORCÉES

32

Septembre 2017  
Air Liquide déploie Chronic Care ConnectTM,  
sa première solution de e-santé, qui permet 
d’accompagner à distance des patients  
à domicile souffrant de maladies chroniques, 
grâce au numérique. Il s’agit d’un suivi quotidien  
et personnalisé favorisant la prévention  
et une meilleure qualité de vie.

ALRA017_32-33_bat4.indd   32 06/04/2018   20:44

33

ALRA017_32-33_bat4.indd   33 06/04/2018   20:44

AU CŒUR  
DES MUTATIONS  

DU MONDE  
DE LA SANTÉ

S A N T É  C O N N E C T É E

Dans le domaine de la santé,  
une révolution est en cours : le numérique 

s’est invité au cœur des pratiques, 
transformant les usages et les modèles 
économiques au bénéfice des patients  

et des professionnels de santé.  
En 2017, Air Liquide a lancé sa première 

offre de e-santé(1), Chronic Care ConnectTM, 
proposant ainsi une solution innovante 

dans un environnement  
en pleine mutation. Explications.

(1) La e-santé, aussi appelée santé numérique, désigne les domaines de la santé qui font intervenir les technologies du numérique. 

ALRA017_32-33_cahier_bat4.indd   1 06/04/2018   20:45
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# Points de vue 

« Plusieurs études le montrent : le meilleur 
moteur d’engagement de l’entreprise, 
c’est son purpose. Pourquoi ? Parce que 
cela donne du sens au quotidien, que 
cela incite l’entreprise et son écosystème 
à aller plus loin, à progresser, à se 
transformer même, parfois. Cet élan, 
le rapport annuel ne peut le provoquer 
uniquement en disséquant des chiffres 
et des indicateurs ou en modélisant 
l’entreprise. Le faire est nécessaire, bien 
sûr, pour donner aux lecteurs des repères, 
des garanties, des raisons rationnelles de 
croire en l’entreprise. Mais s’ils ne sont 

pas accompagnés de formats qui parlent 
aux tripes et au cœur, le rapport annuel 
passera à côté de sa vocation première : 
être un levier d’engagement corporate 
auprès de toutes les parties prenantes. 
Prendre fait et cause avec un président 
qui affiche ses combats ; partager 
l’histoire d’usagers pour qui l’entreprise 
peut changer la donne ; rencontrer des 
collaborateurs qui ont fait de leur métier 
une passion : c’est aussi ça, un rapport 
annuel. » 

SOPHIE GIRET
DIRECTRICE DU PLANNING STRATÉGIQUE



NOTRE CONVICTION : 

Le rapport annuel est un outil d’engagement 
vers le purpose de l’entreprise

4 AXES POUR Y PARVENIR :

1 

Le rapport annuel  
doit embarquer  
autant qu’informer

2

Le rapport annuel doit 
être partagé activement 
avec les parties prenantes 
prioritaires

3

Le rapport annuel doit  
être co-construit au moins  
au sein de l’entreprise, au 
mieux avec son écosystème

4

Le rapport annuel doit 
se situer à la croisée des 
attentes des audiences et 
des messages de l’entreprise
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CONSULTING 

Angie Consulting
15 consultants de haut 
niveau spécialisés 
dans les domaines 
de la communication 
sensible : réputation 
et engagement des 
collaborateurs.

Ils nous font confiance
Accenture, Air Liquide, Agence de la Biomédecine, Airbus, Allianz, Alstom, Arianespace, Arvato, Atos, Aviva, Axens, Bel, BNP Paribas Cardif, Bouygues Immobilier, BPCE, Bureau Veritas, 
Capgemini, Cartier, CEDUS, Colas, Constellium, Covea Finance, Dalkia, Danone, ENGIE, Essilor, Facebook, FDJ, Fenwick, Framatome, France Boissons, FSE, Generali, Groupe Avril, 
Groupe AXA, Groupe Carrefour, Groupe PSA, Harmonie Mutuelle, Heineken, Henkel, Imerys, InfraVia, Keolis, L’Oréal, La Mutuelle Générale, LVMH, Nexans, MGP, MAIF, Orange,  
Pernod Ricard, Petit Forestier, PwC, Radiall, Rexel, Sage, Saint-Gobain Distribution Bâtiment France, Sanofi, Sfil, SMCP, Société Générale, Somfy, Sonepar, Spie, Système U, TechnipFMC, 
Tereos, Tikehau, Valeo, Vinci Airports, Volvo.

SOCIAL MEDIA

Angie+1
Référence du marché 
pour la conception  
et la mise en œuvre 
de stratégies sociales 
et de dispositifs 
d’advocacy.

CONTENT

Angie Content
Numéro 1 du marché  
des contenus 
corporate et BtoB.

UX & TECHNOLOGIES

Octave&Octave
Référence du marché 
pour la création  
de services digitaux 
innovants.

DATA

Opinion Data 
Intelligence
Un lab de consultants 
spécialisés dans 
l’analyse de l’opinion 
par la data. 

 Angie est un bouquet de talents passionnés par la communication corporate et BtoB.   
Il regroupe aujourd’hui 140 collaborateurs et développe plusieurs activités :

PRÉSENTATION



Nathan Veyret
Chargé de marketing  

et  communication
—

nveyret@angie.fr
01 55 34 46 03

Gabriel Moussin
Directeur associé développement   

et communication
—

gmoussin@angie.fr
01 55 34 46 61

Laurent-Cédric Verscheure
Directeur général  

Angie Content
—

lcverscheure@angie.fr
01 55 34 46 45

CONTACTS BUSINESS CONTACT PRESSE

CONTACTS



 

CONSTELLIUM • IMERYS • SODEXO • KERING • TEREOS 

ESSILOR • AXA • IPSEN • ELIOR • ENGIE • FDJ • AIR LIQUIDE 

BPCE • DANONE • VEOLIA • SOLVAY • ADP • SUEZ 

EURAZEO • ORANGE • CRÉDIT  AGRICOLE • CAPGEMINI 

NEXANS • GECINA • EUROVIA • L’ORÉAL • NEXIT Y 

THALES • SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE • ERAMET • EDF • BIC 

VINCI • ARCELORMITTAL • SCOR • SPIE • ARKEMA • LVMH 

ICADE • IKEA • DASSAULT…

26, rue du Sentier - 75002 Paris


